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INTRODUCTION

Le bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou en bois énergie s’étend sur 154 communes reparties entre 13 cercles et 4 régions administratives à savoir : Ségou, Koulikoro, Sikasso et Mopti (cf. Tableau N°28). Il couvre superficie totale d’environ 71 000km² avec un rayon de 150Km. Les zones potentielles d’exploitation sont les lieux les plus facilement accessibles aux moyens de transport du bois notamment la charrette. 

Dans le bassin de Ségou, la consommation moyenne en bois énergie par habitant a été estimée à 1,43m3 par habitant et par an en milieu urbain contre 1,57m3 par habitant et par an en milieu rural. Plus de 200 000m3 soient près de 384 400 stères en équivalent bois sont ainsi consommées chaque année dans la ville de Ségou. Les besoins annuels en bois énergie du milieu rural du bassin s’élèvent à près de 6 342 600 stère. Plus de 88% des communes du bassin présentent un bilan négatif et près de 93% le seront à l’horizon 2025. 
Le secteur du bois énergie représente une activité économique de première importance pour la ville de Ségou. En effet, le commerce du bois de feu et du charbon de bois génère au niveau de la seule ville de Ségou un chiffre d’affaire de plus de 2,7milliards de francs CFA/an. Créateur de nombreux emplois, il procure d’importants revenus aux ruraux et citadins du bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou. 

Les importants prélèvements liés à l’exploitation du bois constituent une menace réelle de désertification dans la région de Ségou comme partout ailleurs. Le bois de feu est la source d’énergie des pauvres qui constituent la majorité de la population malienne. Dans le but de rationaliser la gestion des ressources ligneuses, une stratégie nationale d’énergie domestique a été élaborée et mis en œuvre par le Gouvernement du Mali. Depuis plus de trois décennies, de nombreuses actions ont été menées dans le but de réduire la demande et accroître l’offre de combustible ligneux. Parmi ces actions on note la réalisation en 1998 du premier SDA qui sert d’outil d’orientation et de décision en matière de gestion des ressources ligneuses du bassin de Ségou. 
Le but de la présente révision du Schéma Directeur d’Approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou est d’actualiser les données de base notamment les niveaux de consommation, les potentialités, le bilan etc. Comme le précédent, il vise à mettre à la disposition des décideurs politiques et techniques ainsi que les partenaires techniques et financiers un outil de planification et de gestion durable des ressources ligneuses locales. Il permet de prendre en compte les difficultés rencontrées pendant la mise en œuvre du précédent et proposer de nouvelles actions de gestion du patrimoine ligneux. Il porte sur les objectifs, stratégies, et actions à mener dans les 20 prochaines années. 
Il porte essentiellement sur l’estimation du potentiel ligneux du bassin en bois d’œuvre, bois de service et plus spécifiquement en bois énergie, l’évaluation des besoins en bois énergie des populations rurales et urbaines du bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou. Après analyse du bilan production/prélèvement du bois énergie des différentes communes qui composent le bassin d’approvisionnement, ce Schéma Directeur d’Approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou identifie les futures zones d’exploitation ainsi que les actions à mettre en œuvre en vue de la satisfaction des besoins de la population de Ségou à l’horizon 2025. Il fait des propositions de mesures et actions de gestion des ressources ligneuses qui si elles sont respectées assureraient un approvisionnement durable de la ville en bois énergie accessible aux plus grand nombre des habitants de la cité de balanzans. 

En plus des importantes données statistiques qu’il fournit, ce Schéma Directeur d’Approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou met à la disposition des utilisateurs une base de données cartographiques, évolutive permettant de suivre la situation énergétique générale du bassin et des zones d’exploitation forestière en particulier. 

CONTEXTE ET JUSTIFICATIONS 

Dans le cadre de la rationalisation de l’offre des combustibles ligneux, les textes forestiers adoptés en 1995 pour la bonne gestion des forêts en général et la mise en œuvre de la Stratégie Energie Domestique (SED) en particulier, consacrent un certain nombre d’outils de gestion et définissent le cadre juridique et institutionnel de la participation des populations à la gestion du domaine forestier national.
L’un des résultats de la Stratégie de l’Energie Domestique (SED) a été l’élaboration coordonnée des Schémas Directeurs d’Approvisionnement (SDA) en bois énergie des principales villes du Mali. Le bassin d’approvisionnement de bois énergie d’une ville telle qu’il est défini par la CCL est constitué par les arrondissements (aujourd’hui les communes) de prélèvement du bois pour la satisfaction des besoins de cette ville. Le bassin d’approvisionnement d’une ville désigne les zones d’exploitation forestière par excellence du bois énergie consommé dans la ville. Le bassin d’approvisionnement d’une ville fourni au moins 75% de sa consommation totale en bois et charbon de bois.

Les SDA doivent garantir les intérêts des producteurs et des consommateurs de bois énergie sans dommage pour les écosystèmes forestiers. Ce sont des outils d’orientation, de planification et de suivi de la gestion des ressources ligneuses. Ils constituent à cet effet, un élément essentiel dans la mise en œuvre de la Stratégie Energie Domestique. Son but est de définir les orientations nécessaires des flux d’approvisionnement de la ville concernée par l’identification des zones prioritaires d’intervention y relatives. 

L’élaboration du SDA est fondée sur :

· Une analyse dynamique de la demande de combustibles domestiques dans de la ville et des villages environnant (Demande);

· Une analyse dynamique de la possibilité forestière des zones qui en constituent le bassin d'approvisionnement (Offre) ;

· Une analyse dynamique des circuits d'exploitation et de commerce du bois énergie (Flux).

Les analyses dynamiques ainsi énumerées permettent de :

· Mettre en évidence la surexploitation de certaines zones et les potentialités non exploitées d'autres zones ;

· Identifier les nécessités de réorientation et de régulation de l'exploitation de bois et de charbon de bois, en vue à la fois, du meilleur approvisionnement des villes et une gestion équilibrée de la ressource forestière.

Les SDA ont également pour but la valorisation des professions du bois. A ce titre, ils n'ont en aucun cas pour objectif de lutter contre l'exploitation forestière, mais de la rendre plus transparente, plus efficace et plus moderne.

Le Projet Energie Domestique et Accès aux Services de Base en milieu rural (PEDASB) démarré en janvier 2004 a pour objectifs de :

· accélérer l’usage de l’énergie moderne en zones rurales et périurbaines ;

· promouvoir davantage la gestion forestière à base communautaire ;

· renforcer les processus de réforme du secteur de l’énergie et Institutions apparentées. 

Le PEDASB comporte trois Composantes :

1. le developpement des capacites et renforcement institutionnel ;
2. la fourniture de services d’energie ;
3. la promotion de l’energie domestique.
La Composante - Promotion de l’Energie Domestique - repose sur les réalisations du précédent Projet Stratégie Energie Domestique (SED) mis en œuvre de 1996 à 2002 et appuie l’augmentation d’échelles des initiatives de cette stratégie. Elle comporte trois sous composantes :

1. gestion forestière à base communautaire ;

2. substitution inter combustible et efficacité énergétique ;

3. information, communication et formation des acteurs de la filière bois.

L’un des résultats importants attendus de la sous composante (A) Gestion Forestière à Base Communautaire, est la mise à jour de sept SDA élaborés pendant la phase 1 de la SED et l’élaboration de 5 nouveaux SDA à savoir : Yélimané, Bafoulabé, Koro, Bankass et Kidal.

Au cours de la première phase de la SED, il a été élaboré les SDA suivants : Bamako (avril1998) ; Ségou (juillet 1998) ; Koutiala (juin 1999) ; Mopti avril (1999) ; Niono janvier (2000) ; San (juin 2000) et Kayes (mai 2001). Les SDA de Sikasso et de Bougouni ont été élaborés en 2001 par le Projet Gestion Durable des Ressources Forestières de la 3ème Région avec l’appui financier de l’Agence Française pour le Développement (AFD).

Le système de planification national prend en compte désormais les dimensions : prospective (EPM 2025), spatiale (SNAT, SRAD, SADC, SADCo), temporelle (CSLPII) et Sectorielle (PNAE, SED, PRODEC, PRODESS etc.). Les SDA sont des outils d’orientation, de planification et de suivi de la gestion des ressources ligneuses. Ce sont des éléments essentiels dans la mise en œuvre de la nouvelle politique forestière et de la Stratégie Energie Domestique. Son but est de définir les orientations nécessaires des flux d’approvisionnement de la ville concernée par l’identification des zones prioritaires d’intervention y relatives.

Du point de vue spatial, c’est un outil de planification régionale en ce qu’il concerne plusieurs cercles et communes à la fois et prend en compte aussi les nouvelles approches du développement humain durable et la lutte contre la pauvreté en cela, le SDA est en harmonie avec le Cadre Statégique de Lutte contre la Pauvreté (CSLPII) en son domaine d’intervention prioritaire n°3 et les Objectifs de Développement pour le Millénaire (ODM) en ses objectifs 1 et 7.
Le SDA est en cohérence avec la deuxième orientation de la politique nationale de l’énergie, à savoir la mise en adéquation progressive des coûts des combustibles ligneux avec la valeur économique de la ressource. Il est en cohérence avec les orientations écologiques, économique et sociales de la politique forestière nationale en ce que le SDA favorise l’initiative privée et le partenariat, articule la gestion des ressources forestières aux différentes échelles spatiales et organisationnelles et favorise l’investissement aux différentes étapes de la filière bois énergie. 
COHERENCE DU SDA DE SÉGOU AVEC LES POLITIQUES SECTORIELLES

Le système de planification national prend en compte désormais les dimensions : prospective (EPM 2025), spatiale (SNAT, SRAD, SADC, SADCo), temporelle CSLPII) et Sectorielle (PNAE, SED, PRODEC, PRODESS etc.). Les SDA sont des outils d’orientation, de planification et de suivi de la gestion des ressources ligneuses. C’est un élément essentiel dans la mise en œuvre de la nouvelle politique forestière et de la Stratégie Energie Domestique. Son but est de définir les orientations nécessaires des flux d’approvisionnement de la ville concernée par l’identification des zones prioritaires d’intervention y relatives.

Du point de vue spatial, c’est un outil de planification régionale en ce qu’il concerne plusieurs cercles à la fois et prendre en compte aussi les nouvelles approches du développement humain durable et la lutte contre la pauvreté en cela, le SDA est en harmonie avec le CSLP et OMD. 

Le SDA est en cohérence avec la deuxième orientation de la politique nationale de l’énergie, à savoir la mise en adéquation progressive des coûts des combustibles ligneux avec la valeur économique de la ressource.

Il est en cohérence avec les orientations écologiques, économique et sociales de la politique forestière nationale en ce que le SDA favorise l’initiative privée et le partenariat, articule la gestion des ressources forestières aux différentes échelles spatiales et organisationnelles et favorise l’investissement aux différentes étapes des filières. 


  





I. METHOTHOLOGIE D'ELABORATION DU SCHEMA DIRECTEUR
1.1 Démarche méthodologique

La méthodologie utilisée pour la mise à jour du SDA de 1998 de Ségou est celle de la Cellule Combustible Ligneux de la SED. Elle repose sur une triple analyse des ressources ligneuses, de l’exploitation du bois et des dynamiques agro-socio-économiques locales. A la différence du SDA de 1998 dont les résultats sont données par arrondissent, la présente méthode prend en compte le nouveau contexte du découpage administratif de du pays, qui fait de la commune l’échelle de base des collectivités territoriales décentralisées. 
 Elle comporte les étapes suivantes :

· Première étape : évaluation des flux de combustibles ligneux ;

· Deuxième étape : identification des modes de gestion des ressources ligneuses par les populations rurales ;

· Troisième étape : étape : évaluation de la ressource ligneuse ;

· Quatre étapes : détermination du bilan et synthèse.

Cette démarche est basée sur l’utilisation de nombreuses données documentaires du SDA 1998 de Ségou du PIRL, du PIRT, des études ESMAP, des enquêtes consommation bois énergie menées dans de nombreuse villes du pays depuis les années 1980 jusqu’à nos jours et les données primaires obtenues des enquêtes terrain : enquête trafic, enquête consommation et enquête socioéconomique. 
Elle a été accompagnée ici par l’utilisation combinée de l’imagerie satellitaire et des données de terrain via un module d’interpolation permettant d’une part, de faire des économies de temps et de ressources financières, et d’autre part, d’obtenir des résultats plus précis, et plus fiables.
1.1.1 Evaluation des flux de combustibles ligneux et de la consommation rurale et urbaine
Dans le but d’évaluer le flux moyen des différents produits ligneux rentrant dans la ville, une enquête trafic de ces produits ligneux a été réalisée. Elle a consisté en un recensement des différentes catégories de moyens de transport du bois et charbon de bois entrant dans la ville de Ségou. Elle a durée sept (7)  jours consécutifs vingt quatre heures sur vingt quatre sur les 19 axes d’entée du bois énergie, préalablement identifiés avec le concours du Service Local de la Conservation de la Nature de Ségou.

Elle a permis de faire l’évaluation des flux moyens de produits en termes de type de produits, de quantité, de modes de transport, de zone de provenance. Le recensement a concerné tous les types de moyens de transport (personnel, professionnel, routiers et fluviaux) et tous les produits : bois d’œuvre, bois de service, bois de chauffe et charbon de bois.
Afin de déterminer les besoins en bois des populations rurales et urbaines des enquêtes consommation ont été réalisés. Elles visaient la connaissance des prélèvement effectués sur la ressources ligneux pour la consommations des populations rurales, urbains et autres (exportation), les acteurs de la filière bois et les modes actuels de gestion des formations ligneuses par les populations locales. Cette enquête a consisté en l’administration directe de la fiche d’enquête consommation des ménages en milieu rural et urbains élaboré à cet effet.

Une enquête complémentaire menée auprès des artisans et industriels a permis d’évaluer le besoin moyen annuel en bois énergie des artisans et industries de la ville de Ségou. Il s’agit essentiellement des forgerons, gargotiers, rôtisseurs…etc. et autres boulangers.Cela a été fait par l’administration de la fiche d’enquête consommation des artisans et industriels. 

L’évaluation de la consommation de bois et de charbon de bois des populations urbaines et rurales, les artisans et les industriels et l’estimation des quantités de bois énergie exportés ont permis de se faire une idée de la demande en produits énergie et de pression sur les ressources forestières.

Les consommations en bois énergie ont été estimées en équivalent bois et en des unités d’usage commun (m3 et stère pour le bois, quintal pour le charbon de bois).

1.1.2 Identification des modes de gestion des ressources ligneuses par les populations rurales

Les enquêtes socio-économiques aupres des exploitants forestires dans les zones d’exportation ont permis d’apprécier le mode d’accès des populations à la ressource ainsi que l’impact de l’exploitation des ressources sur l’économie des ménages.

Traditionnellement l’accès au bois en particulier et la forêt en général est libre. Toutefois la coupe du bois vert pêut être interdite pour les raisons économiques (karité, Afzelia africana, tamarinier, etc.), ecologiques (Acacia alibida, Pterocarpus sp etc.) et socio-religieux (dougoura, baobab etc.). La coupe du bois est également interdit dans les bois sacré et tous les endroit sensés abriter les génies etc.  

Le bûcheronnage reste une activité principalement occasionnelle. Elle se pratique de préfrence pendant la saison sèche la période hivernale étant réservée à la production agricole. Les femmes sont impliquées dans l’exploitation pour l’autoconsommation des ménages. Les hommes s’occupent de la coupe du bois destiné à la vente. Cependant certaines femmes s’adonnent aussi à la vete du bois à la recherche du complément des prix de condiments. Le long des grands axes routiers certains exploitants peuvent être considéres commme des professionnels notamment dans la zone de Zambougou et les zones d’approvisionnement des marchés ruraux de bois comme celle de Farako. 

Le recensement des points de vente en ville et en milieu rural a permis de dénombrer les différents vendeurs et revendeurs de bois et de charbon de bois dans les différents quartiers de la ville de Ségou et le long des principaux axes routires menant à Ségou. Il a permis d’analyser les modes d’organisation des exploitants et des revendeurs et d’apprécier les différentes zones d’exploitation de bois. Il a également permis d’évaluer le revenu moyen annuel tiré de l’activité de bûcheronnage et de charbonniers ainsi que les difficultés liées à l’activité. L’un des principaux résultats a été l’identification des villages exploitants dans le bassin. 

1.1.3  Evaluation de la ressource ligneuse  

Le stock sur pied a été évalué à partir des résultats de l’inventaire forestier réalisé au cours de la présente étude. Cet inventaire a été précédé et accompagné d’un important travail de traitement et d’analyse des images satellitaires du bassin tel que déterminé par les enquêtes trafic. Ceci a permis de déterminer les classes de densité de végétation avec la contribution de trois sources d’informations, à savoir, les cartes du Projet Inventaire des Ressources Ligneuses (PIRL, 1989), les fonds topographiques de l’Institut Géographique National de France (IGN) et les connaissances expertes de terrain des agents chargés de la réalisation de l’inventaire forestier dans le bassin de Ségou.

L’inventaire proprement dit a permis de déterminer le potentiel forestier du bassin d’approvisionnement en bois énergie de Ségou (estimer et caractériser le potentiel ligneux des communes couvertes par le bassin). Il s’est agit d’identifier les différents types de formations végétales, de les caractérisés, les localisés, en estimer les volumes sur pied par formation végétale et par commune, les volumes par type de produits sont dégagés et de déterminer les accroissements moyens annuels par commune, 

Le potentiel ligneux du bassin d’approvisionnement de Ségou est constitué du volume total de bois mort sur pied et de la productivité totale des espèces à vocation énergétique par commune.  Il est égal au volume total de bois sur pied diminué du volume de bois non combustible (volume des espèces non combustibles), du volume des bois de service et d’œuvre, et du volume de bois combustible à vocation non énergétique (volume des espèces protégées). 

1.1.4  Détermination du bilan production/prélèvement et synthèse

Le bilan production/prélèvement est l’écart entre la consommation totale (urbain et rurale) augmentée des exportations (produits expédiés hors du bassin vers Bamako par exemple), déduite de la production totale en bois énergie de la commune. L’évaluation de ce bilan a permis de distinguer les communes excédentaires, les communes en équilibre et celles qui sont déficitaires en bois énergie. Les tendances lourdes d’évolution de la consommation rurale et urbaine d’une part et les constats terrain de la dégradation rapide des écosystèmes forestiers d’autre part, ont permis de déterminer des stratégies d’intervention adaptées à chaque zone et des priorités d’intervention. C’est le respect strict de cette stratégie qui assurera la pérennité des ressources forestières dans le bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou. 

1.2  Précision et validité des données
1.2.1 Données démographiques

Les données relatives à l’estimation démographique ont été extraites des résultats du recensement général de la population et de l’habitat de 1998. Les projections ont été effectuées sur la base du taux de croissance globale régionale obtenus au près de la DNSI. Les effectifs de population par commune fournis dans ce document ne concernent que ceux des villages situés dans les limites réelles du bassin d’approvisionnement. La source des données démographiques à savoir les résultats officiels du Resencement Générale de la Population et de l’Habitat (DNSI mai 1998) est la référence officielle en la matière.Pour cette raison la validité des chiffres est inconstable. Toutefois des erreurs de calcul ont pu se glisser lors de leur manipulation. 

1.2.2  Données des enquêtes trafic

Les quantités de bois énergie entrant dans la ville de Ségou ont été enregistrées sur quasi-totalité des axes d’entrée du bois dans la ville et ce pendant 7 jours 24 heures sur 24. S’il a été quasiment impossible de faire des omissions de moyens de transport, des erreurs d’appréciation des quantités transportées par chaque moyen était possible. Afin de réduire ces sources d’erreurs, il a été réalisé une évaluation des charges unitaires calibrage) des différents moyens de transport utilisés au niveau du bassin afin d’harmoniser et d’uniformiser l’interprétation des résultats de l’enquête et faciliter la conversion des unités usuelles non formelles telles le fagot de bois, le chargement de charrette, le fagot de 25, 50 ou 100 fr. de bois en unités formelles telles le kilogramme, le stères, le mètre cube voire la tonne. Les résultats ont été exprimés en équivalent bois car ils sont globaux et regroupent le bois de chauffe et le charbon de bois. Pour ce dernier le facteur de conversion a été de 7(c'est-à-dire que 

7 kilogrammes de bois donne seulement 1kilogramme de charbon). 

Les enquêtes trafics menées par le DNEF, DNRFFH et la DNCN aient montré une légère augmentation de la consommation pendant la saison froide. Aussi les résultas de l’enquête trafic serait légèrement supérieures à la moyenne annuelle du fait qu’elle ait été réalisée pendant la période de froid. Cette incidence a été considérée comme non significative et les résultats de l’enquête ont été extrapolés sur l’ensemble de l’année sans facteur de correction afin d’évaluer l’importance des flux annuels de bois énergie qui vers la ville de Ségou. 

1.2.3 Données des enquêtes consommation
En ce qui concerne l’estimation de la consommation des ménages en bois énergie, les modes de traitement statistique des données collectées à l’aide de logiciels appropriés ont permis d’obtenir des résultats avec une précision de 92%.
Les opérations de calibrage ont porté sur des moyennes établies sur 16 chargements de charrette, 5 chargements de mini bus, 2 chargements de camion 10 tonnes, 1 chargement de semi-remorque, 3 chargements de pousse pousses.

Les évaluations des moyennes de poids et de prix ont porté sur un échantillon d’au moins 20 unités de chaque conditionnement de produits (sacs, et sachets de charbon, fagots et tas de bois) réparties sur les 19 quartiers de la ville de Ségou et le chef lieu de la commune rurale de Pélengana.         

1.2.4 Traitement des images satellitaires

Le résultat du traitement des images satellitaires possède une précision de 87%. Cette précision est calculée de façon automatique par l’évaluation des éléments de la matrice de confusion, à savoir les erreurs de commission et d’omission. Pour un type de formation végétale donné, une précision de 87% signifie que tout pixel de l’image ayant un niveau de gris (ND) concordant à 87% avec celui du pixel de référence est classé dans ce type de formation végétale. Pour valider les résultats de la classification dirigée des images, en plus des caractéristiques de similarité spectrale des pixels, les cartes PIRL, les fonds IGN et les connaissances expertes des acteurs de terrain ont été mis à contribution.  

1.2.5 Inventaire des ressources ligneuses

Le traitement des données de l’inventaire a été effectué avec un intervalle de confiance de 90% à l’aide de Excel. Les quotients de cubage sont ceux antérieurement utilisés par les études PIRL. Les potentialités ligneuses fournies concernent exclusivement les espaces boisés avec plus de 5m3/ha. Les accroissements globaux annuels des formations végétales ont été celles avancées par les études PIRL. Les accroissements énergétiques ont été estimés à l’aide des données collectées sur le terrain. L’évaluation des potentialités par commune a été basée sur les limites communales fournies par la carte de la Mission de Décentralisation.

II. RESULTATS SYNTHETIQUES

2.1 Ressource ligneuse

Le volume total de bois contenu dans le bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou est estimé à 59 638 650m3. La production moyenne est de 13,09 m3/ha. Elle varie de 5,41 m3/ha dans les savanes arbustives dégradées à 24,17 m3/ha dans les savanes boisées et vergers.
Figure 1: Répartition du potentiel ligneux par type de formation végétale
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Sur les 154 communes concernées par le bassin, 31 présentent une densité moyenne globale supérieure ou égale à 5 m3/ha. Les rapports entre les volumes sur pieds et les superficies totales des communes sont donnés dans le tableau suivant : 
Tableau 4: Densités moyens des assortiments par commune 
	Communes
	Cercles
	Densités moyennes globales par assortiment en m3/ha

	
	
	Bois mort
	Bois de service
	Bois d'œuvre
	Bois vert
combustible
	Total

	Falo
	Bla
	0,32
	0,38
	0,23
	10,14
	11,07

	Niamana
	Nara
	0,00
	0,36
	0,23
	8,30
	8,89

	Bellen
	Ségou
	0,00
	0,52
	0,24
	7,44
	8,20

	Boron
	Banamba
	0,29
	0,24
	0,21
	7,41
	8,15

	Sanando
	Baraouéli
	0,34
	0,26
	0,21
	7,17
	7,98

	Toukoroba
	Banamba
	0,31
	0,30
	0,23
	6,89
	7,73

	Monimpébougou
	Macina
	0,00
	0,23
	0,20
	7,23
	7,67

	Sébété
	Banamba
	0
	0,20
	0,19
	7,10
	7,49

	Dinadougou
	Koulikoro
	0,36
	0,20
	0,19
	6,54
	7,29

	Guiré
	Nara
	0,00
	0,31
	0,23
	6,65
	7,18

	Tougouni
	Koulikoro
	0,29
	0,18
	0,16
	6,51
	7,14

	N'koumand
	Ségou
	0,00
	0,31
	0,23
	6,30
	6,84

	Cinzana Gare
	Ségou
	0,00
	0,26
	0,21
	6,34
	6,81

	Konobougou
	Baraouéli
	0,35
	0,24
	0,20
	5,98
	6,78

	Konina
	Koutiala
	0,33
	0,20
	0,19
	6,03
	6,75

	Fatiné
	Ségou
	0,00
	0,18
	0,17
	6,37
	6,72

	Binko
	Dioila
	0,40
	0,18
	0,17
	5,83
	6,57

	Nyamina
	Koulikoro
	0,00
	0,28
	0,22
	5,99
	6,50

	Diedougou
	Dioila
	0,30
	0,18
	0,18
	5,82
	6,48

	Souba
	Ségou
	0,00
	0,27
	0,22
	5,98
	6,46

	Sokolo
	Niono
	0,00
	0,22
	0,19
	5,99
	6,40

	Guénéka
	Dioila
	0,32
	0,15
	0,15
	5,63
	6,25

	Karéri
	Tenenkou
	0,00
	0,19
	0,19
	5,81
	6,18

	Baraouéli
	Baraouéli
	0,32
	0,23
	0,20
	5,36
	6,12

	Boidié
	Baraouéli
	0
	0,15
	0,15
	5,78
	6,09

	Katiena
	Ségou
	0,00
	0,20
	0,19
	5,62
	6,01

	Toubacoro
	Banamba
	0
	0,23
	0,19
	5,54
	5,96

	Diabaly
	Niono
	0,00
	0,18
	0,17
	5,54
	5,90

	Duguwolowila
	Banamba
	0
	0,18
	0,16
	5,47
	5,80

	Banamba
	Banamba
	0
	0,15
	0,15
	5,43
	5,74

	Diganibougou
	Ségou
	0,00
	0,16
	0,16
	5,37
	5,69


Ces 31 communes totalisent plus de 55% du potentiel ligneux du bassin d’approvisionnement et plus de 90% du bois mort. L’essentiel du potentiel énergétique est représenté par le bois vert combustible. Moins de 15 communes disposent encore de bois mort. Les bois d’œuvre et de service existent dans presque toutes les communes mais à des proportions faibles. Les communes les plus boisées sont localisées dans les cercles de Banamba, Koulikoro, Baraouéli, Dioila, et Ségou. 
2.2 Population et consommation en bois énergie du bassin d’approvisionnement de Ségou

2.2.1  Evolution de la population du bassin de Ségou


La population totale du bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou était estimée à 1 890 922 habitants en 1998(cf. RGPH). Avec un taux d’accroissement moyen de 2,2%, elle atteint 2 283 594 habitants en 2006 et 3 587 182 habitants en 2025 soit une augmentation cumulée de 1 303 588 habitants. Cette augmentation s’explique non seulement par le taux d’accroissement naturel relativement élevé, mais aussi par l’extension continue du bassin. En plus de Ségou, le bassin recèle quatre villes moyenne qui sont : Niono, San, Macina et Fana.A cette population urbaine, il faut ajouter celles des nombreux villages situés dans le bassin.       
2.2.2 Consommation en bois énergie du bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou
a) Consommation en bois énergie de la ville de Ségou
Dans la ville de Ségou, la consommation moyenne annuelle par habitant en bois de feu est estimée à 1,57stère soit 0,82m3, celle du charbon de bois est estimée à 43,57kg soit 0,61m3 équivalent bois. La consommation moyenne totale par habitant en bois énergie est ainsi évaluée à 1,43 m3 équivalent bois par habitant et par an. 

La population de la ville de Ségou en 2006 est estimée à 102 136 habitants (projection de la population du recensement 1998). La consommation des ménages en bois énergie de la ville de Ségou est estimée à 173 230m3 soit 332 948 stères répartis entre 54794 quintaux de charbon soit 16 438 stères de bois et 119 863 stères de bois de chauffe. 
La consommation annuelle des artisans et industriels en bois énergie est estimée à plus de 24 000m3 soit 46128 stères. La consommation globale annuelle de la ville de Ségou s’élève à près de 200 000m3 (384 400 stères) en 2006 contre 176 416m3  (339 071 stères) en 1998 soit un accroissement de 11,8%. Le taux d’accroissement annuel de la consommation en bois énergie de la ville de Ségou est donc estimé à 1,47%. La consommation maximale en bois énergie de la ville de Ségou atteindra 260 000m3  soit 499720 stères en 2025.
b) Consommation rurale en bois énergie

La population rurale du bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou en 2006 est estimée à 2 101259 habitants. La quasi -totalité du bois consommé dans les village du bassin est du type rural c’est à dire que la quasi -totalité des populations s’approvisionne directement en forêt exception faite des villages situés le long des grands axes routiers et dans les périmètres aménagées où certains achètent le bois.La consommation moyenne annuelle par habitant est évaluée à 1,57m3/an. La consommation totale des ménages ruraux est estimée en 2006 à 3298977 m3 répartie entre 

2185 309 m3 de bois de feu et 1113667 m3 de bois de charbon, soit respectivement 4 195 794 stères de bois et 795 477 quintaux de charbon. Elle atteindra 4 078 743m3 en 2010 puis 5 839 442m3 en 2025.
c) Consommation totale en bois énergie du bassin d’approvisionnement de Ségou

La consommation totale en bois énergie du bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou est estimée à 3 496 207m3 soit 6 719 709 stères en 2006 et atteindra environ 6 099 442m3 soit 11 723 127 stères en 2025. 
2.3 Filières d’approvisionnement

2.3.1 Concentration géographique de l’exploitation du bois et du charbon


La ville de Ségou est approvisionnée à partir de 25 points de vente, eux mêmes approvisionnés par 39 villages et hameaux situés le long des axes Bamako-Ségou, Ségou-San et la Rive gauche du fleuve. Ces villages sont les suivants : 

Tableau 5: Concentration géographique de l’exploitation du bois énergie 
	Commune
	Points de vente
	Zone d'exploitation 

	Baroueli
	Tigui
	 Sanado, Djigani, Tingoni, Wogoni Yiribougou,

 N'Gabougou, Tigui, Toungola

	Diganibougou
	Kefabougou
	 Kerfabougou, Tongoli 

	Diganibougou
	Magna
	 Magna

	Diganibougou
	N'Tobougou
	 N'Tobougou

	Diganibougou
	Samale
	 Samale

	Diganibougou
	Tongoli
	 Tongoli (SRGB

	Konodimini
	Benkebougou
	 Diaka Kalé Saousingo Kébougou

	Massala
	Zambougou
	 Bembé Siraodjé Sadioweré, Massabougou 

	Pélengana
	Dougadougou
	 N'Gara et Sanando, N'Gaka

	Pélengana
	Kolotomo
	 Bassinabougou Woulayambougou

	Pélengana
	Moussokorobougou
	 Woloni et Saminé 

	Sakoïba
	Dienina
	 N'Gassola, Dienina

	Sakoïba
	N'Tomona
	 Gassi et Tésséréla, N'Gassola

	Sakoïba
	Ouessila
	 Tésséréla

	Sakoïba
	Zeguela
	 Tésséréla, Zeguela

	Samine
	Djila
	 Djila, Tésséréla, N'Gassola

	Samine
	Farabougou
	 N'Gassi, N’Gassola, Tésséréla, Farabougou

	Samine
	Farizouman
	 N'Gassi, N'Gassola, Tésséréla, Farizouman

	Samine
	Matana
	 Tésséréla, Matana

	Cinzana gare
	Dona
	 Dono Fambougou

	Cinzana gare
	Ouendja
	 Konogola

	Cinzana gare
	Semebougou
	 N'Golobougou

	Soignébougougou
	Banantomo
	 Banantomo, voisin

	Soignébougougou
	Moribougou 1
	 Moribougou 1

	Soignébougougou
	Moribougou 2
	 Moribougou 2


Les résultats montrent que plus de 90% du stock de bois exploité sont essentiellement localisés dans les points de vente des villages de Tigui, Binkebougou, Magna, Kolotomo, Samale, Zambougou, N'Tobougou, Dona, Dougadougou, et de Moussokorobougou. Une vingtaine de villages situés le long des axes routiers (Bamako-Ségou, Ségou-San) pratique l’activité de vente du bois et du charbon de bois. 
Les différents quartiers de la ville de Ségou sont constamment approvisionnés à partir des 36 villages suivants Zogofina, Sakoiba, Fana, Djofrongo, Konobougouuu, Falima, Yantia, Zambougou, Kalandaga, Tongoli, Togou, Katiana, Cinzana Gare, Dougadougou, Koutiala, Kologotomo, Digo, Soumabougou, Welegana, Tesseréla, Samale, Konodiminiii, Dioumara, Massala, Wédébougou, Binkèbougou, Siribougou, Moumiyila, N'Gonina, Zoumara, Wouya, Tongo, Tingole, Loloni, Kassela, et N'dobougo. 

3.2.2 Superposition des bassins d’approvisionnement de Ségou,  Bamako, Niono, Koutiala, San   et Mopti

Figure 2 : Schema de superposition des bassins d’approvisionnement de Ségou,  Bamako, Niono, Koutiala, San   et Mopti
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Le bassin d’approvisionnement actuel en bois énergie de la ville de Ségou se superpose sur ceux de Bamako, Niono, Koutiala, San et Mopti. Il partage 2 036 000ha avec le bassin de Bamako, 366 300ha avec le bassin de Koutiala,  1 074 000ha avec le bassin de Mopti, la totalité du bassin de Niono avec 1 130 100ha, 409 100ha avec le bassin de San. Les bassins d’approvisionnement en bois énergie des villes de Bamako, Niono et Mopti ont une grande pression sur celui de Ségou à cause des besoins en bois énergie des populations de zones de superposition. La carte ci-dessus montre que le bassin intégrale de Ségou couvre seulement 2 044 500 ha soit 29% du bassin total. Elle permet de constater que les perspectives de réorientation de l’exploitation sont seulement posibles dans la partie nord du bassin.

Tableau 6 : Superposition du bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou avec ceux de Bamako, Niono, Koutiala, San et Mopti

	Bassin d’approvisionnement
	Rayon (km)
	Superficie de superposition (ha)
	%  de superposition

	Bamako
	200
	2 036 000
	28,67

	Koutiala
	60
	366 300
	05,15

	Mopti
	160
	1 074 000
	15,12

	Niono
	60
	1 130 100
	15,91

	San 
	80
	4 09 100
	05,76

	Total   
	
	5 015 500
	70,61


2.3.3  Principales tendances d’évolution des filières
a) Evolution des provenances du bois énergie
Les résultats des études ont montré que les principales zones de provenance du bois et du charbon de bois sont les communes rurales de Pélengana, Sakoiba, Cinzana-gare, Diganibougougougou, Ségou, N’gara, Soignébougougou, Tésséréla, Dogofry, et Sébougou. Les niveaux de contribution des communes de Ségou, Pélengana, Sakoiba, Diganibougougougou et Sébougou sont influencés par ceux des communes de l’intérieur, notamment celles frontalières de ces communes. Il ressort de l’analyse des résultats des enquêtes que plus de 90% des communes qui approvisionnent la ville de Ségou en bois énergie sont déficitaires ou le seront à l’horizon 2015. 

Les communes susceptibles de contribuer à l’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou jusqu’à l’horizon 2025 sont les suivantes.
Tableau 7: Bilan production/prélèvement des futures communes d’approvisionnement de la ville de Ségou 
	Communes
	Cercles
	Bilan production/prélèvement 2025 (m3)

	Bellen
	Ségou
	49595

	Toubacoro
	Banamba
	18868

	Toukoroba
	Banamba
	17789

	N'koumandougou
	Ségou
	12943

	Sébeté
	Banamba
	9805

	Konina
	Koutiala
	8132

	Karéri
	Tenenkou
	7422

	Guiré
	Nara
	4552

	Niamana
	Nara
	4279

	Kaladougououo
	Dioila
	3202

	Kaniegue
	San
	804

	Nampalari
	Niono
	144


L’ensemble de ces communes pourrait mettre à la disposition de la ville de Ségou un potentiel annuel de l’ordre de 137 536m3 soit 53% du besoin annuel de la ville en 2025. 
En terme d’accessibilité à la ressource, les futures partenaires de la ville de Ségou pourront être les communes dans le tableau suivant : 
Tableau 8: Projection du bilan production/prélèvement sur l’an 2025
	Communes
	Cercles
	Bilan production/prélèvement 2025 (m3)

	Bellen
	Ségou
	49595

	N'koumandougou
	Ségou
	12943

	Guiré
	Nara
	4552

	Niamana
	Nara
	4279


Avec un bilan global de production/prélèvement annuel d’un peu plus de 71 000m3 de bois énergie, la contribution annuelle de ces communes dans la satisfaction des besoins de la ville de Ségou atteindra les 30%. Pour ce faire la ville de Ségou devra apporter son appui à ces communes afin de leur permettre de développer leurs filières bois énergie. Les filières d’exploitation déjà mises sur place par la CCl et renforcées par l’AMADER dans les communes de Baguidadougouougouougou, Dinganibougou, et Souba devront être suffisamment rentabilisées. 
b) Prospective des moyens de transport 

Les principaux moyens de transport du bois pour l’approvisionnement de la ville de Ségou sont la charrette avec près de 68% et les semi remorques avec près de 10%. Quant au charbon de bois, il est transporté à 53% par la charrette et à 27% par les bâchées et mini bus. Ces résultats montrent que la charrette reste le moyen principal de transport qui occupe une place prépondérante dans le transport de bois et du charbon de bois vers Ségou. L’état actuel des voies d’accès aux communes proposées pour l’approvisionnement futur de la ville combiné avec l’éloignement des sites d’exploitation permet d’affirmer que la participation de la charrette dans le transport du bois sera moins importante qu’elle l’est aujourd’hui. L’utilisation des minibus et des bâchées connaîtra une hausse assez significative. Les camions 10 tonnes seront davantage utilisés tandis que les semi-remorques se feront rares.  
c) Prospective des points de vente ruraux de bois 
 Les points de vente de bois et de charbon de bois situés le long des axes Bamako-Ségou et Ségou-San sont à plus de 90% constitués de revendeurs. Ils sont approvisionnés par des exploitants des villages de l’intérieur par charrette, ou par deux roues. L’exploitation se fait de façon incontrôlée et dans les communes aux bilans faiblement déficitaires. A défaut  de pouvoir mettre sur place des organisations de filière au niveau de ces communes de provenance, ces points de vente pourront davantage se multiplier surtout sur les axes Banamba-Bamako et Dioila-Bamako. Cette multiplication de points de vente ne sera guère profitable à la ville de Ségou parce qu’elles développent beaucoup à Bamako qu’à Ségou.
2.4 Gestion des ressources par les populations locales

2.4.1 Consommation rurale en bois énergie
Le total de la consommation moyenne annuelle par habitant en milieu rural est évalué à 1,57m3. La population rurale totale du bassin étant  estimée à 2 181458 habitants, la consommation totale des ménages ruraux est estimée à près de 3 708 478m3 soit 7 127 695 stères. Elle atteindra 4 078 743m3 soit 7 839 344 stères en 2010 puis 5 839 442m3 soit 5 839 442 stères en 2025.
2.4.2 Pression de défriche
L’agriculture reste la principale activité socioéconomique des populations rurales du bassin notamment celles des plaines inondables situées le long des fleuves Niger et Bani et celles des plaines exondées. Les  plaines d’inondation sont caractérisées par une grande fluctuation des friches liée à la sècheresse. Les terres devenues arides à la suite des sècheresses reccurentes (1973 et 1984) ont été abandonnées et colonisées par des espèces pionnières (Bauhinia sp. Acacia sp. Zizyphus sp. etc.). Ces terres alluviales, longtemps abandonnées sont de plus en plus défrichées au profit des cultures vivrières (manioc, mil et sorgho). Quant aux plaines exondées, elles subissent  des pressions énormes de la part des agriculteurs qui les exploitent pour la production du mil, du sorgho, et surtout du coton. 
Malgré la vulgarisation des techniques appropriées de culture et des variétés nouvelles de production, le rythme de la pression reste intimement lié au rythme de croissance des populations qui atteint déjà 2,2% par an. Excepté  les forêts classées, toutes les terres aptes à la culture ont été occupées par les agriculteurs. Les formations naturelles se rencontrent seulement sur des terres marginales ou faiblement peuplées. 
2.4.3 Pression différentielle de l’élevage

Le bassin de Ségou dispose d’un important effectif de cheptel qui exerce une pression sans précédant sur les ressources fourragères aériennes. A cette pression s’ajoute celle des transhumants et d’une partie du cheptel du bassin nord-est de Bamako qui se superpose sur celui de Ségou. Cette pression est particulièrement importante dans la partie sud du bassin, en particulier dans les cercles de Koutiala, Dioila et Bla du fait du développement du cheptel bovin. 

2.5 Identification des acteurs de la filière

Dans la ville de Ségou ce sont les hommes et les enfants qui sont les plus astreints à la corvée du bois En effet les distances de collecte sont généralement grandes et cette opération requiert et du temps et des moyens de transport comme la charrette et autres camionnettes que les hommes conduisent avec plus de facilité.

Les vendeurs de bois en bord de route sont souvent exploitants aussi. Dans ce cas, ils  partagent leur temps de travail entre la collecte du bois et sa commercialisation. D’autres sont de simples vendeurs qui achètent le bois avec les exploitants pour le revendre aux transporteurs. Ces derniers sont soit des professionnels possédant leurs moyens de transport propres soit des locataires des moyens de transport ou tout simplement des transporteurs de circonstances. Une quantité non négligeable de bois est drainée par les véhicules individuels pour l’auto approvisionnement et aussi la vente de bois. En ville, le bois est soit vendu directement par les transporteurs soit par des revendeurs que l’on rencontre aussi bien dans les quartiers que dans les marchés et sur les places vacantes 

D’une façon générale les femmes sont responsables de la corvée de bois en milieu rural. Dans les villes où le bois est acheté, ce sont les hommes qui sont les plus concernés soit pour la collecte aux fins de vente et/ou de consommation mais aussi pour l’achat du bois dans la mesure où la collecte n’est pas possible.

L’approvisionnement des villages suit le rythme des activités rurales. En prévision des travaux champêtres, les populations notamment les femmes entreprennent en saison sèche, de faire un stock de bois pour l’hivernage.

2.5.1 Types de relations entre les différents acteurs intervenant dans la chaîne de collecte et de distribution du bois.

Certains exploitants entretiennent des relations de travail avec les exploitants d’autres localités. Dans certains cas, l’exploitant dépose auprès d’un revendeur ses produits. Celui-ci vend le bois et lui restitue le prix moyennant rétribution. Dans d’autres cas l’exploitant loue le moyen de transport notamment la charrette. Il paye au propriétaire de ce moyen une somme convenue après la vente de son produit. Ceux qui se disent exploitants coupent ou ramassent le bois dans la brousse. Les autres sont des revendeurs en ce que les produits qu’ils vendent ont été achetés par eux ou mis à leur disposition pour vente au bénéfice de tiers contre rémunération.

En milieu rural ni l’exploitation ni les exploitants ne sont encore organisés pour créer une filière rentable. Cependant dans les villes, il y a un début d’organisation des producteurs et de  vendeurs de bois.
2.5.2  Revenus tirés des activités


Du point de vue des revenus tirés de l’exploitation du bois, seuls quelques exploitants, les vendeurs le long des axes routiers importants, les transporteurs et les revendeurs en ville tirent un revenu économiquement significatif de la vente du bois. Malheureusement comme pour la plupart des activités du secteur informel, le niveau de ces revenus n’est pas connu. Il permet néanmoins au dire de certains exploitants,  de payer les impôts et taxes de l’Etat ce qui constitue une valeur sociale indéniable.

Selon les résultats de nos enquêtes, la capacité moyenne d’exploitation d’un bûcheron est de l’ordre de 55 808 Kg/an. Avec un prix moyen à la production de l’ordre de  12 FCFA le kilo, le bûcheron pourrait réaliser un revenu net de 670 000F/an soit 56 000F CFA par mois ce qui le mettre à l’abris des besoins. Malheureusement, cette moyenne cache de grandes disparités. 

Dans la zone de Konogola très dynamique un bûcheron peut réaliser un revenu annuel de 1 800 000 FCFA/an, contre seulement 11 000 FCFA/an pour son collègue de la zone de N’Golobougou largement en deçà du seuil de pauvreté.

A Ségou, les détaillants et les grossistes achètent le kilo à 12 FCFA pour le revendre à 22 FCFA, ils réalisent ainsi un bénéfice brut de 10 F/Kg. La recette annuelle brute par vendeur serait de l’ordre de   167 056 FCFA. Le prix de vente du charbon est fonction de l'axe et de la saison. Un charbonnier professionnel réalise en moyenne et par an une recette d’environ 1 000 000 de FCFA.

2.5.3 Utilisation des revenus 


La recette annuelle par bûcheron dépasse 670 000 FCFA. Le chiffre d'affaire est plus élevé en saison sèche. La location ou l'entretien de la charrette occupe une place importante dans les coûts d'exploitation.
La plus grande part du revenu est utilisée pour combler le déficit alimentaire de la famille. Certains bûcherons peuvent investir dans l'achat d'animaux, surtout des petits ruminants. Chez les exploitants occasionnels, le revenu sert à payer des impôts (pendant des années pluvieuses déficitaires), des vélos et des animaux de trait.

Chez les charbonniers, une partie des revenus du charbon est utilisée par le charbonnier lui‑même pour l'achat d'habits, de produits de première nécessité, de médicaments, ainsi que pour les dépenses sociales (mariage, baptême, décès). Une partie des revenus est utilisée par la grande famille pour l'achat de céréales, le paiement des impôts, l'éducation des enfants, l'achat de matériel agricole ou d'animaux.

2.5.4 Disponibilité des moyens matériels et équipements


En général, les bûcherons et les charbonniers disposent d’équipements rudimentaires composés de : charrettes, de coupe-coupe, de hache, de pelles. Ils louent à l’occasion les tronçonneuses notamment pour l’exploitation du bois d’oeuvre. 

2.5.5 Niveaux d’organisation professionnelle de l’exploitation

· Bûcheronnage 
La majorité des bûcherons utilisent une charrette pour le transport du bois et près des trois quarts possèdent leurs propres charrettes. Les femmes ne possèdent pas de charrettes, elles en louent une ou travaillent avec celles de leurs maris.
Plus de la moitié des bûcherons ont des difficultés pour s'approvisionner en bois énergie. Le temps moyen consacré à la recherche du bois pour la vente par charretée atteint aujourd’hui 48. Environ 30% des bûcherons utilisent une main d'oeuvre complémentaire.
· Carbonisation 

L'activité est pratiquée en moyenne 9 mois dans l'année par les hommes et 10 mois par les femmes.

La charrette est le moyen de transport le plus utilisé pour le transport du bois du lieu de coupe au lieu de carbonisation, puis jusqu'au point de vente. Il s'agit en général d'une charrette personnelle.

Le prélèvement se fait principalement en forêt naturelle. Avec la rareté du bois mort, le bois vert est de plus en plus utilisé par les charbonniers.
· Problèmes liés à l'activité de bûcheronnage et l'activité de carbonisation

Les bûcherons sont confrontés aux problèmes suivants 

· le faible prix du bois, surtout en saison sèche ; 

· l'absence ou le mauvais état des pistes d'évacuation des produits ;

· l’éloignement des lieux de coupe ; 

· le prix du permis de coupe ;

· les tracasseries administratives.

· Problèmes liés à l'activité de carbonisation

Les principaux problèmes auxquels sont confrontés les charbonniers sont :

· la mévente du charbon de bois ;

· l'éloignement des ressources ligneuses ;

· l'éloignement des marchés de vente de bois et charbon de bois ;

· le manque de matériels de carbonisation adapté.

· le prix du permis de coupe ;

· les tracasseries administratives.
III.  BILAN PRODUCTION LIGNEUSE ET PRELEVEMENT

3.1.  Production, consommation, et bilan production/prelevement de bois énergie par commune
Tableau 9: Consommation, production et bilan production/prélèvement de bois énergie par commune

	Communes 
	Cercles
	Production 2006
	Prelevement 2006 (m3)
	Bilan 2006

	Banamba
	Banamba
	13801
	49357
	-35556

	Benkadi
	Banamba
	563
	2252
	-1689

	Boron
	Banamba
	20791
	26570
	-5779

	Duguwolowila
	Banamba
	13688
	67537
	-53849

	Kiban
	Banamba
	5858
	19309
	-13451

	Madina-sa
	Banamba
	12009
	19877
	-7869

	Sébété
	Banamba
	19865
	6574
	13291

	Toubacoro
	Banamba
	31842
	9067
	22775

	Toukoroba
	Banamba
	45756
	19207
	26549

	Baraouéli
	Baraouéli
	32470
	67069
	-34600

	Boidie
	Baraouéli
	18945
	36964
	-18019

	Dougoufié
	Baraouéli
	2905
	16013
	-13108

	Gouendo
	Baraouéli
	14857
	18035
	-3179

	Kalaké
	Baraouéli
	17890
	27351
	-9461

	Konobougou
	Baraouéli
	32798
	55187
	-22388

	N'gassola
	Baraouéli
	7345
	9367
	-2021

	Sanando
	Baraouéli
	36870
	50682
	-13812

	Somo
	Baraouéli
	3174
	14075
	-10901

	Tamani
	Baraouéli
	5305
	28242
	-22937

	Tésséréla
	Baraouéli
	7018
	9464
	-2446

	Béguéné
	Bla
	11159
	20996
	-9837

	Bla
	Bla
	12420
	58632
	-46213

	Diaramana
	Bla
	15587
	32402
	-16815

	Diena
	Bla
	11100
	14231
	-3130

	Dougouolo
	Bla
	4352
	15904
	-11553

	Falo
	Bla
	65668
	53977
	11692

	Fani
	Bla
	9045
	22476
	-13431

	Kazangasso
	Bla
	2282
	13722
	-11440

	Kemeni
	Bla
	4909
	21430
	-16521

	Korodougo
	Bla
	4570
	17876
	-13306

	Koulandou
	Bla
	2082
	7448
	-5366

	Niala
	Bla
	8527
	17436
	-8909

	Samabogo
	Bla
	6470
	20596
	-14126

	Somasso
	Bla
	5244
	17925
	-12681

	Tiéména
	Bla
	4825
	16921
	-12096

	Touna
	Bla
	13637
	42906
	-29269

	Yangasso
	Bla
	18204
	33395
	-15191

	Benkadi
	Dioila
	2464
	8061
	-5597

	Binko
	Dioila
	31480
	22980
	8500

	Diedougou
	Dioila
	31597
	54038
	-22441

	Dolendougou
	Dioila
	16720
	20807
	-4086

	Guénéka
	Dioila
	24930
	58283
	-33353

	Jekafo
	Dioila
	2360
	2852
	-492

	Kaladougo
	Dioila
	17923
	10211
	7712

	Kerela
	Dioila
	16318
	15364
	954

	Kilidougou
	Dioila
	8384
	14650
	-6266

	Nangola
	Dioila
	23596
	28931
	-5335

	Tenindougou
	Dioila
	2186
	20990
	-18803

	Wacoro
	Dioila
	11230
	20756
	-9525

	Zan-coulibaly
	Dioila
	2363
	2259
	104

	Kewa
	Djenne
	638
	3103
	-2465

	Nema-bade
	Djenne
	9575
	31368
	-21792

	Dinadougou
	Koulikoro
	31248
	32132
	-884

	Koula
	Koulikoro
	971
	1057
	-86

	Méguétana
	Koulikoro
	1974
	5632
	-3658

	Nyamina
	Koulikoro
	44237
	56254
	-12018

	Sirakorola
	Koulikoro
	14902
	13895
	1008

	Tougouni
	Koulikoro
	26519
	18508
	8012

	Diedougou
	Koutiala
	4099
	9036
	-4938

	Fakolo
	Koutiala
	10337
	18035
	-7698

	Kafo-fabo
	Koutiala
	10108
	23096
	-12988

	Karagouan
	Koutiala
	8242
	11860
	-3618

	Konina
	Koutiala
	35667
	19967
	15701

	Konseguel
	Koutiala
	14171
	19560
	-5389

	Koromo
	Koutiala
	3173
	2423
	750

	Koutiala
	Koutiala
	2239
	9173
	-6934

	Miena
	Koutiala
	7673
	22473
	-14799

	M'pessoba
	Koutiala
	22416
	60743
	-38326

	Nampe
	Koutiala
	3180
	11842
	-8662

	N'golonia
	Koutiala
	7324
	17655
	-10332

	Niantaga
	Koutiala
	4707
	7641
	-2934

	N'tossoni
	Koutiala
	7453
	11266
	-3813

	Songo-dougou
	Koutiala
	3478
	5212
	-1733

	Songoua
	Koutiala
	1595
	10625
	-9030

	Tao
	Koutiala
	2041
	9732
	-7691

	Zanina
	Koutiala
	2515
	12093
	-9578

	Boky-were
	Macina
	2772
	20267
	-17495

	Folomana
	Macina
	1027
	13433
	-12406

	Kokry
	Macina
	1492
	23390
	-21898

	Kolongo
	Macina
	5179
	45533
	-40354

	Macina
	Macina
	6685
	47158
	-40473

	Matomo
	Macina
	4070
	21286
	-17216

	Monimpébougou
	Macina
	23935
	45961
	-22027

	Saloba
	Macina
	3125
	56006
	-52881

	Sana
	Macina
	4866
	38870
	-34004

	Souleye
	Macina
	1049
	14550
	-13500

	Tongue
	Macina
	864
	10956
	-10092

	Guiré
	Nara
	30126
	15624
	14502

	Niamana
	Nara
	20719
	9985
	10734

	Diabaly
	Niono
	12895
	40282
	-27387

	Dogofry
	Niono
	9416
	40196
	-30780

	Kala-sigu
	Niono
	3722
	29143
	-25421

	Mariko
	Niono
	3779
	34004
	-30225

	Nampalari
	Niono
	225
	60
	165

	Niono
	Niono
	7235
	109098
	-101863

	Pogo
	Niono
	5252
	15056
	-9804

	Siribala
	Niono
	5066
	41358
	-36292

	Sirifila
	Niono
	2548
	52055
	-49506

	Sokolo
	Niono
	17293
	28220
	-10928

	Toridaga
	Niono
	6947
	31639
	-24692

	Yeredon-s
	Niono
	6612
	24025
	-17413

	Dah
	San
	3088
	16508
	-13420

	Diakourou
	San
	10320
	13689
	-3369

	Dieli
	San
	5405
	25009
	-19604

	Djeguena
	San
	1003
	8372
	-7368

	Fion
	San
	0
	10940
	-10940

	Kaniegue
	San
	1145
	282
	864

	Karaba
	San
	0
	12088
	-12088

	N'goa
	San
	3740
	15267
	-11527

	Niamana
	San
	2479
	10069
	-7590

	Niasso
	San
	5176
	20997
	-15821

	N'torosso
	San
	1996
	16836
	-14840

	Ouolon
	San
	4450
	15261
	-10811

	San
	San
	1950
	93775
	-91824

	Siadougou
	San
	8946
	24419
	-15473

	Somo
	San
	207
	1812
	-1605

	Sourounto
	San
	1388
	4310
	-2922

	Sy
	San
	4422
	18690
	-14268

	Teneni
	San
	426
	14270
	-13844

	Tourakolo
	San
	1567
	20148
	-18581

	Baguidadougou
	Ségou
	13089
	16351
	-3263

	Bellen
	Ségou
	59040
	8398
	50643

	Boussin
	Ségou
	3131
	17085
	-13955

	Cinzana
	Ségou
	22127
	56436
	-34310

	Diedougou
	Ségou
	7342
	26111
	-18769

	Diganibougou
	Ségou
	11379
	19478
	-8100

	Dioro
	Ségou
	7604
	74165
	-66562

	Diouna
	Ségou
	4202
	13313
	-9111

	Dougabougou
	Ségou
	3372
	36220
	-32848

	Farako
	Ségou
	2611
	20080
	-17468

	FaraKou
	Ségou
	1080
	20866
	-19786

	Fatiné
	Ségou
	16080
	40515
	-24435

	Kamiandougou
	Ségou
	4627
	23076
	-18449

	Katiena
	Ségou
	16349
	42547
	-26197

	Konodimini
	Ségou
	8342
	26217
	-17876

	Markala
	Ségou
	4146
	73005
	-68859

	Massala
	Ségou
	1563
	11109
	-9546

	N'gara
	Ségou
	2544
	23868
	-21325

	N'koumand
	Ségou
	39503
	19207
	20296

	Pélengana
	Ségou
	6462
	40145
	-33684

	Sakoiba
	Ségou
	7216
	25079
	-17863

	Sama-foul
	Ségou
	2201
	12985
	-10784

	Samine
	Ségou
	3472
	16030
	-12558

	Sansanding
	Ségou
	5461
	30456
	-24996

	Sébougou
	Ségou
	2500
	19547
	-17047

	Ségou
	Ségou
	401
	173631
	-173230

	Sibila
	Ségou
	3388
	27462
	-24074

	Soignébougou
	Ségou
	1436
	4561
	-3125

	Souba
	Ségou
	24078
	28528
	-4450

	Togou
	Ségou
	1494
	17210
	-15716

	Diafarabé
	Tenenkou
	5450
	24284
	-18834

	Diaka
	Tenenkou
	5651
	18773
	-13121

	Karéri
	Tenenkou
	17456
	8362
	9094

	Sougoulbé
	Tenenkou
	0
	11073
	-11073

	Total
	1575269
	3882109
	-2306840


Figure 3: Bilan production/prélèvement du bassin d’approvisionnement de Ségou 
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Les prélèvements en bois énergie effectués dans les formations végétales du bassin de Ségou sont nettement supérieurs aux capacités de production en bois énergie de ces formations. Le bilan est donc négatif et depasse 2 300 000 m3/an à partir de 2006.
3.2  Bilan production/prelevement ligneuse des communes exportatrices
Tableau 10: Bilan production/prélèvement ligneuse des communes exportatrices
	Communes
	Cercles
	Consommation

2006 (m3)
	Production

2006(m3)
	Exportation

vers Ségou (m3)
	Bilan

2006 (m3)

	Banamba
	Banamba
	49357
	13801
	315
	-35871

	Baraouéli
	Baraouéli
	67069
	32470
	3264
	-37863

	Gouendo
	Baraouéli
	18035
	14857
	52
	-3230

	Konobougou
	Baraouéli
	55187
	32798
	2734
	-25123

	N'gassola
	Baraouéli
	9367
	7345
	577
	-2599

	Sanando
	Baraouéli
	50682
	36870
	1596
	-15408

	Tésséréla
	Baraouéli
	9464
	7018
	7039
	-9485

	Bla
	Bla
	58632
	12420
	1564
	-47776

	Touna
	Bla
	42906
	13637
	354
	-29623

	Binko
	Dioila
	22980
	31480
	266
	8234

	Guénéka
	Dioila
	58283
	24930
	255
	-33608

	Kewa
	Djenné
	3103
	638
	26
	-2491

	Koutiala
	Koutiala
	9173
	2239
	29
	-6963

	M'pessoba
	Koutiala
	60743
	22416
	371
	-38698

	Macina
	Macina
	47158
	6685
	1133
	-41606

	Diabaly
	Niono
	40282
	12895
	147
	-27534

	Dogofry
	Niono
	40196
	9416
	2957
	-33737

	Niono
	Niono
	109098
	7235
	281
	-102144

	Siribala
	Niono
	41358
	5066
	371
	-36663

	Boussin
	Ségou
	17085
	3131
	507
	-14461

	Cinzana
	Ségou
	56436
	22127
	18087
	-52396

	Diganibougou
	Ségou
	19478
	11379
	18152
	-26251

	Dougabougou
	Ségou
	36220
	3372
	264
	-33112

	Farako
	Ségou
	20080
	2611
	891
	-18360

	Katiena
	Ségou
	42547
	16349
	346
	-26544

	Konodimini
	Ségou
	26217
	8342
	1919
	-19794

	Markala
	Ségou
	73005
	4146
	886
	-69745

	Massala
	Ségou
	11109
	1563
	530
	-10076

	N'gara
	Ségou
	23868
	2544
	7600
	-28924

	N'koumand
	Ségou
	19207
	39503
	105
	20191

	Pélengana
	Ségou
	40145
	6462
	39447
	-73130

	Sakoiba
	Ségou
	25079
	7216
	31434
	-49297

	Samine
	Ségou
	16030
	3472
	1288
	-13846

	Sébougou
	Ségou
	19547
	2500
	5222
	-22269

	Soignébougou
	Ségou
	4561
	1436
	7155
	-10280

	Souba
	Ségou
	28528
	24078
	262
	-4712

	Total bassin
	Total bassin
	1272215
	454447
	157426
	-975194


Les communes exportatrices du bois énergie vers la ville de Ségou présentent un bilan déficitaire global de l’ordre de 975 000m3. Excepté la commune de Binko, dans le cercle de Dioila, toutes les communes exportatrices présentent une situation déjà déficitaire. Cette situation dénote en partie que la majeure partie de ces communes constitue des lieux de transit de bois énergie où sont installés des revendeurs qualifiés.   
3.3  Synthèse de l’évolution dans le bassin de Ségou

Tableau 11: Synthèse de l’évolution dans le bassin de Ségou
	Désignation
	SDA 1998
	SDA 2006
	

	Rayon 
	120 km
	150 km
	

	Superficie 
	45 200 km2
	70 600 km2
	

	Axes d’entrées
	8
	19
	

	Régions 
	3
	4
	

	Cercles 
	9
	13
	

	Population 
	1,605 millions habitants 
	2,283 millions habitants
	

	Stock 
	46 million tonnes
	36,6 million tonnes
	

	Consommation rurale
	1,18 m³
	1,71 m³
	

	Consommation urbaine
	2,00 m³ 
	1,43 m³
	

	Bilan
	- 549 584 tonnes 
	- 1 618 433 tonnes
	


L’analyse du tableau ci-dessus montre que le bassin de Ségou a connu une évolution importante :

· le rayon est passé de 120 km à 150 km, ce qui représente une augmentation de 56% de la superficie d’exploitation, soit environ 25 400 km2. Cela s’explique par l’extention des zones de provenace de bois de feu et de charbon de bois vers les communes situées dans la partie nord du bassin ;
· l’augmentation des axes d’entrées a été significative. Ils sont passés de 8 à 19. Ce qui s’explique d’une part, par l’agrandissement du bassin, et d’autre part, par l’accroissement de l’exploitation frauduleuse de bois énergie ;
· la population du bassin a connu une augmentation de 678 000 hts liée non seulement à l’accroissement de la population mais aussi à l’extension du bassin ;
· le stock a connu une diminution de 9,4 millions de tonnes. Cette diminution s’explique par la dégradation des ressources ;
· la consommation rurale de bois énergie par habitant a connu une hausse de 44%, par contre celle de la ville de Ségou a diminué de 28% ;
· le déficit du bilan production/prélèvement avancé par le SDA de 1998 a connu une importante augmentation de l’ordre de 194%. Cela s’explique d’une part par l’extension du bassin, et d’autre par la non prise en compte des espèces protégées dans le bilan production/prélèvement actuel.
3.4  Projection du bilan production/prélèvement ligneuse sur l’an 2025
Tableau 12: Projection du bilan production/prélèvement ligneuse sur l’an 2025

	Communes 
	Cercles 
	Bilan 2006

(m3)
	Bilan 2010

(m3)
	Bilan 2015

(m3)
	Bilan 2020

(m3)
	Bilan 2025

(m3)

	Banamba
	Banamba
	-35556
	-40996
	-49118
	-58484
	-69282

	Benkadi
	Banamba
	-1689
	-1940
	-2312
	-2741
	-3235

	Boron
	Banamba
	-5779
	-8368
	-12596
	-17492
	-23157

	Duguwolowila
	Banamba
	-53849
	-61482
	-72676
	-85574
	-100433

	Kiban
	Banamba
	-13451
	-15580
	-18758
	-22422
	-26647

	Madina-sa
	Banamba
	-7869
	-9891
	-13090
	-16789
	-21065

	Sébété
	Banamba
	13291
	13006
	12111
	11052
	9805

	Toubacoro
	Banamba
	22775
	22771
	21704
	20415
	18868

	Toukoroba
	Banamba
	26549
	26315
	23965
	21148
	17789

	Baraouéli
	Baraouéli
	-34600
	-40971
	-51564
	-63837
	-78044

	Boidié
	Baraouéli
	-18019
	-21579
	-27439
	-34225
	-42080

	Dougoufié
	Baraouéli
	-13108
	-14878
	-17515
	-20556
	-24060

	Gouendo
	Baraouéli
	-3179
	-4628
	-7363
	-10547
	-14250

	Kalaké
	Baraouéli
	-9461
	-11759
	-15947
	-20818
	-26473

	Konobougou
	Baraouéli
	-22388
	-27286
	-35853
	-45798
	-57331

	N'gassola
	Baraouéli
	-2021
	-2844
	-4296
	-5981
	-7937

	Sanando
	Baraouéli
	-13812
	-18063
	-25825
	-34851
	-45335

	Somo
	Baraouéli
	-10901
	-12453
	-14768
	-17439
	-20518

	Tamani
	Baraouéli
	-22937
	-26057
	-30706
	-36067
	-42247

	Tésséréla
	Baraouéli
	-2446
	-3296
	-4771
	-6482
	-8467

	Béguéné
	Bla
	-9837
	-11857
	-15186
	-19041
	-23502

	Bla
	Bla
	-46213
	-52663
	-62305
	-73424
	-86242

	Diaramana
	Bla
	-16815
	-20064
	-25257
	-31265
	-38210

	Diena
	Bla
	-3130
	-4386
	-6593
	-9156
	-12130

	Dougouolo
	Bla
	-11553
	-13264
	-15862
	-18862
	-22321

	Falo
	Bla
	11692
	8244
	441
	-8701
	-19386

	Fani
	Bla
	-13431
	-15757
	-19390
	-23588
	-28437

	Kazangasso
	Bla
	-11440
	-12983
	-15254
	-17870
	-20885

	Kemeni
	Bla
	-16521
	-18875
	-22397
	-26460
	-31143

	Korodougou
	Bla
	-13306
	-15269
	-18207
	-21596
	-25503

	Koulandou
	Bla
	-5366
	-6174
	-7394
	-8801
	-10425

	Niala
	Bla
	-8909
	-10612
	-13386
	-16598
	-20314

	Samabogo
	Bla
	-14126
	-16312
	-19664
	-23535
	-28003

	Somasso
	Bla
	-12681
	-14590
	-17511
	-20882
	-24773

	Tiéména
	Bla
	-12096
	-13932
	-16704
	-19902
	-23591

	Touna
	Bla
	-29269
	-33951
	-40991
	-49112
	-58478

	Yangasso
	Bla
	-15191
	-18209
	-23416
	-29458
	-36461

	Benkadi
	Dioila
	-5597
	-6416
	-7712
	-9210
	-10941

	Binko
	Dioila
	8500
	8174
	5365
	2010
	-1979

	Diedougou
	Dioila
	-22441
	-26852
	-35066
	-44622
	-55725

	Dolendougou
	Dioila
	-4086
	-5634
	-8733
	-12349
	-16559

	Guénéka
	Dioila
	-33353
	-38636
	-47724
	-58265
	-70479

	Jekafo
	Dioila
	-492
	-686
	-1102
	-1589
	-2157

	Kaladougouo
	Dioila
	7712
	7638
	6417
	4951
	3202

	Kerela
	Dioila
	954
	281
	-1798
	-4251
	-7135

	Kilidougou
	Dioila
	-6266
	-7499
	-9743
	-12351
	-15379

	Nangola
	Dioila
	-5335
	-7171
	-11338
	-16215
	-21913

	Tenindougou
	Dioila
	-18803
	-21149
	-24615
	-28610
	-33212

	Wacoro
	Dioila
	-9525
	-11227
	-14384
	-18056
	-22322

	Tenindougou
	Dioila
	104
	-98
	-450
	-858
	-1332

	Kewa
	Djenné
	-2465
	-2620
	-2835
	-3065
	-3311

	Nema-bade
	Djenné
	-21792
	-23052
	-25094
	-27281
	-29624

	Dinadougou
	Koulikoro
	-884
	-2849
	-7449
	-12841
	-19145

	Koula
	Koulikoro
	-86
	-173
	-335
	-523
	-741

	Méguétana
	Koulikoro
	-3658
	-4255
	-5172
	-6230
	-7451

	Nyamina
	Koulikoro
	-12018
	-16845
	-25511
	-35583
	-47275

	Sirakorola
	Koulikoro
	1008
	28
	-2021
	-4415
	-7207

	Tougouni
	Koulikoro
	8012
	7299
	4831
	1910
	-1533

	Diedougou
	Koutiala
	-4938
	-5672
	-6908
	-8320
	-9929

	Fakolo
	Koutiala
	-7698
	-9079
	-11510
	-14289
	-17465

	Kafo-fabo
	Koutiala
	-12988
	-14876
	-18040
	-21652
	-25771

	Karagouan
	Koutiala
	-3618
	-4442
	-6004
	-7795
	-9845

	Konina
	Koutiala
	15701
	15562
	13474
	11015
	8132

	Konseguel
	Koutiala
	-5389
	-6758
	-9340
	-12298
	-15685

	Koromo
	Koutiala
	750
	661
	376
	45
	-338

	Koutiala
	Koutiala
	-6934
	-7787
	-9088
	-10569
	-12251

	Miena
	Koutiala
	-14799
	-16820
	-19979
	-23576
	-27668

	M'pessoba
	Koutiala
	-38326
	-43542
	-51974
	-61584
	-72531

	Nampe
	Koutiala
	-8662
	-9753
	-11429
	-13336
	-15505

	N'golonia
	Koutiala
	-10332
	-11830
	-14273
	-17059
	-20233

	Niantaga
	Koutiala
	-2934
	-3516
	-4545
	-5721
	-7065

	N'tossoni
	Koutiala
	-3813
	-4592
	-6073
	-7772
	-9716

	Songo-dougou
	Koutiala
	-1733
	-2119
	-2816
	-3614
	-4526

	Songoua
	Koutiala
	-9030
	-10077
	-11611
	-13352
	-15328

	Tao
	Koutiala
	-7691
	-8601
	-9984
	-11557
	-13345

	Zanina
	Koutiala
	-9578
	-10807
	-12568
	-14567
	-16833

	Boky-were
	Macina
	-17495
	-19225
	-21646
	-24338
	-27329

	Folomana
	Macina
	-12406
	-13566
	-15177
	-16966
	-18954

	Kokry
	Macina
	-21898
	-23921
	-26726
	-29843
	-33306

	Kolongo
	Macina
	-40354
	-44261
	-49709
	-55764
	-62493

	Macina
	Macina
	-40473
	-44494
	-50125
	-56385
	-63343

	Matomo
	Macina
	-17216
	-19011
	-21545
	-24362
	-27494

	Monimpébougou
	Macina
	-22027
	-25631
	-30986
	-36953
	-43599

	Saloba
	Macina
	-52881
	-57741
	-64465
	-71935
	-80234

	Sana
	Macina
	-34004
	-37324
	-41968
	-47130
	-52867

	Souleye
	Macina
	-13500
	-14762
	-16508
	-18448
	-20604

	Tongue
	Macina
	-10092
	-11040
	-12354
	-13815
	-15437

	Guiré
	Nara
	14502
	13101
	10665
	7835
	4552

	Niamana
	Nara
	10734
	9797
	8222
	6395
	4279

	Diabaly
	Niono
	-27387
	-30724
	-35493
	-40798
	-46700

	Dogofry
	Niono
	-30780
	-34139
	-38910
	-44216
	-50118

	Kala-sigu
	Niono
	-25421
	-27919
	-31405
	-35279
	-39585

	Mariko
	Niono
	-30225
	-33162
	-37239
	-41768
	-46801

	Nampalari
	Niono
	165
	163
	158
	151
	144

	Niono
	Niono
	-101863
	-111262
	-124330
	-138852
	-154989

	Pogo
	Niono
	-9804
	-11059
	-12845
	-14831
	-17040

	Siribala
	Niono
	-36292
	-39843
	-44792
	-50292
	-56405

	Sirifila
	Niono
	-49506
	-54024
	-60273
	-67216
	-74930

	Sokolo
	Niono
	-10928
	-13141
	-16430
	-20094
	-24176

	Toridaga
	Niono
	-24692
	-27357
	-31121
	-35307
	-39961

	Yeredon-s
	Niono
	-17413
	-19305
	-22107
	-25228
	-28703

	Dah
	San
	-13420
	-14782
	-16734
	-18906
	-21321

	Diakourou
	San
	-3369
	-4210
	-5706
	-7381
	-9257

	Dieli
	San
	-19604
	-21645
	-24592
	-27872
	-31522

	Djeguena
	San
	-7368
	-8074
	-9069
	-10177
	-11408

	Fion
	San
	-10940
	-11898
	-13216
	-14679
	-16304

	Kaniegue
	San
	864
	873
	854
	831
	804

	Karaba
	San
	-12088
	-13147
	-14603
	-16220
	-18015

	N'goa
	San
	-11527
	-12752
	-14543
	-16536
	-18755

	Niamana
	San
	-7590
	-8402
	-9584
	-10901
	-12365

	Niasso
	San
	-15821
	-17516
	-19982
	-22728
	-25783

	N'torosso
	San
	-14840
	-16261
	-18266
	-20494
	-22972

	Ouolon
	San
	-10811
	-12028
	-13814
	-15804
	-18018

	San
	San
	-91824
	-99987
	-111255
	-123773
	-137680

	Siadougou
	San
	-15473
	-17351
	-20180
	-23333
	-26846

	Somo
	San
	-1605
	-1758
	-1974
	-2214
	-2480

	Sourounto
	San
	-2922
	-3270
	-3776
	-4339
	-4967

	Sy
	San
	-14268
	-15799
	-18004
	-20458
	-23189

	Teneni
	San
	-13844
	-15082
	-16795
	-18698
	-20812

	Tourakolo
	San
	-18581
	-20306
	-22714
	-25391
	-28366

	Baguidadougou
	Ségou
	-3263
	-4402
	-6246
	-8307
	-10609

	Bellen
	Ségou
	50643
	51251
	50810
	50262
	49595

	Boussin
	Ségou
	-13955
	-15382
	-17409
	-19664
	-22172

	Cinzana
	Ségou
	-34310
	-38727
	-45299
	-52621
	-60776

	Diedougou
	Ségou
	-18769
	-20888
	-23960
	-27380
	-31186

	Diganibougou
	Ségou
	-8100
	-9563
	-11806
	-14307
	-17095

	Dioro
	Ségou
	-66562
	-72887
	-81745
	-91590
	-102532

	Diouna
	Ségou
	-9111
	-10187
	-11752
	-13494
	-15433

	Dougabougou
	Ségou
	-32848
	-35926
	-40246
	-45049
	-50388

	Farako
	Ségou
	-17468
	-19167
	-21559
	-24219
	-27176

	Farakou
	Ségou
	-19786
	-21590
	-24092
	-26872
	-29961

	Fatiné
	Ségou
	-24435
	-27587
	-32296
	-37543
	-43389

	Kamiandougou
	Ségou
	-18449
	-20352
	-23079
	-26114
	-29490

	Katiena
	Ségou
	-26197
	-29546
	-34508
	-40035
	-46191

	Konodimini
	Ségou
	-17876
	-19959
	-23025
	-26440
	-30241

	Markala
	Ségou
	-68859
	-75162
	-83913
	-93637
	-104441

	Massala
	Ségou
	-9546
	-10479
	-11799
	-13267
	-14900

	N'gara
	Ségou
	-21325
	-23348
	-26193
	-29356
	-32872

	N'koumand
	Ségou
	20296
	19517
	17587
	15405
	12943

	Pélengana
	Ségou
	-33684
	-37040
	-41805
	-47105
	-52999

	Sakoiba
	Ségou
	-17863
	-19877
	-22818
	-26093
	-29739

	Sama-foul
	Ségou
	-10784
	-11867
	-13407
	-15120
	-17026

	Samine
	Ségou
	-12558
	-13895
	-15796
	-17911
	-20263

	Sansanding
	Ségou
	-24996
	-27538
	-31151
	-35170
	-39639

	Sébougou
	Ségou
	-17047
	-18682
	-21003
	-23584
	-26453

	Ségou com
	Ségou
	-173230
	-188432
	-209333
	-232550
	-258337

	Sibila
	Ségou
	-24074
	-26402
	-29675
	-33314
	-37359

	Soignébougou
	Ségou
	-3125
	-3489
	-4023
	-4617
	-5279

	Souba
	Ségou
	-4450
	-6338
	-9514
	-13067
	-17039

	Togou
	Ségou
	-15716
	-17199
	-19261
	-21552
	-24097

	Diafarabé
	Tenenkou
	-18834
	-20050
	-21733
	-23532
	-25454

	Diaka
	Tenenkou
	-13121
	-14020
	-15304
	-16678
	-18146

	Karéri
	Tenenkou
	9094
	8943
	8476
	7970
	7422

	Sougoulbé
	Tenenkou
	-11073
	-11664
	-12447
	-13283
	-14175

	Total bassin
	Total bassin
	-2306840
	-2631599
	-3143044
	-3723532
	-4382269
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Figure 4: Evolution du bilan production/prélèvement du bassin de Ségou
Le tableau 12 et la figure 4 ci-dessus montrent que la situation bois énergie du bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou est assez critique. Près de 2 500 000m3 d’équivalent bois soit 3 805 000 stères sont prélevés des espèces à vocation non combustible. Cette situation permet de comprendre que les vergers-parcs sont exploités pour combler ce déficit. 
Figure 5 : Evolution du bilan production/prélèvement de bois énergie du bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou
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Le graphique ci-dessus montrent que le bilan production/prélèvement en bois énergie du bassin d’approvisionnement de Ségou est globalement négatif depuis 1999 (cf. SDA 1998). En considérant que le taux d’accroissement de la population de 2,2%, le taux d’accroissement des ressources bois énergie de 0,28, et la consommation moyenne par hbt/an de l’ordre de 1,57 m3 et proportionnelle à la population restent constant jusqu’en 2025, la tendance négative de ce bilan sera double à l’horizon 2025 avec un déficit d’un peu plus de 4 000 000m3 soit 7 688 000 stères de bois énergie. Cette situation laisse paraître cependant une grande disparité entre les communes du bassin. Les communes situées le long des axes Bamako-Ségou et Ségou-San ainsi que celles situées dans le Delta vif présentent une situation très critique.  
IV. STRATEGIE DU SCHEMA DIRECTEUR D’APPROVISIONNEMENT 
4.1  But et objectifs 
4.1.1  But du SDA

Le SDA est un outil de planification et d’aide à la décision mis à la disposition des décideurs politiques et techniques ainsi que des partenaires au développement en vue de la gestion durable des ressources bois énergies de l’étendue du bassin 
Le but du SDA de Ségou est de : 
· définir les réorientations souhaitables des flux d’approvisionnement d'un bassin 

· identifier les zones d’intervention prioritaires 
Ainsi, il vise la satisfaction, à long terme des besoins en bois énergie de toute la population du bassin, particulièrement celle de la ville de Ségou. 

4.1.2  Objectifs du SDA

Les objectifs spécifiques du SDA de Ségou sont : 
· présenter une stratégie argumentée permettant de programmer dans un cadre logique les activités du projet, en particulier dans un premier temps la mise en place des marchés ruraux et dans un deuxième temps l’aménagement progressif des zones d’approvisionnement de ces marchés.

· permettre de constituer une base de données statistiques et cartographiques nécessaires au suivi des zones d’exploitation forestière, sur les plans écologique et socio-économique.

4.2.  Zonage du bassin d’approvisionnement

Le zonage a pour objet de définir les entités socioéconomiques présentant des caractéristiques homognènes en terme d’exploitation et de gestion rationelle des ressources bois énergie. En mettant en exhergue les objectifs du SDA, le facteur bilan production/prélèvement est déterminant en ce sens qu’il constitue l’élément de base pour toute autre analyse complementaire. 

L’analyse de la situation globale du bialn bois énergie du bassin d’approvionnement de la ville de Ségou permet de classer les 154 communes en quatre groupes disteincts constituant chacun une zone homogène en terme de stratégie d’intervention. Il s’agit de : 

Zone 1 : groupe de communes présentant un bilan production/prélèvement positif en 2025. Ce sont des communes qui disponsent de potentiels bois énergie et qui peuvent faire des exportations vers d’autres communes ou localités nécessiteuses. Il s’agit des communes du tableau suivant :  

Tableau 13 : Communes à bilan production/prélèvement 2025 positif
	Communes
	Cercles
	Bilan 2006
	Bilan 2010
	Bilan 2015
	Bilan 2020
	Bilan 2025

	BELLEN
	SEGOU
	50643
	51251
	50810
	50262
	49595

	TOUBACORO
	BANAMBA
	22775
	22771
	21704
	20415
	18868

	TOUKOROBA
	BANAMBA
	26549
	26315
	23965
	21148
	17789

	N'KOUMANDOUGOU
	SEGOU
	20296
	19517
	17587
	15405
	12943

	SEBETE
	BANAMBA
	13291
	13006
	12111
	11052
	9805

	KONINA
	KOUTIALA
	15701
	15562
	13474
	11015
	8132

	KARERI
	TENENKOU
	9094
	8943
	8476
	7970
	7422

	GUIRE
	NARA
	14502
	13101
	10665
	7835
	4552

	NIAMANA
	NARA
	10734
	9797
	8222
	6395
	4279

	KALADOUGOU
	DIOILA
	7712
	7638
	6417
	4951
	3202

	KANIEGUE
	SAN
	864
	873
	854
	831
	804

	NAMPALARI
	NIONO
	165
	163
	158
	151
	144


Zone 2 : groupe de communes présentant un bilan production/prélèvement allant de - 20 000 à 0m3. Ce sont des communes à risques de déséquilibre écologique. Il s’agit des communes du tableau suivant :  

Tableau 14 : Communes à bilan production/prélèvement 2025,  allant de  -20 000  à 0m3 

	Communes 
	Cercles 
	Bilan 2006
	Bilan 2010
	Bilan 2015
	Bilan 2020
	Bilan 2025

	Koromo
	Koutiala
	750
	661
	376
	45
	-338

	Koula
	Koulikoro
	-86
	-173
	-335
	-523
	-741

	Tenindougou
	Dioila
	104
	-98
	-450
	-858
	-1332

	Tougouni
	Koulikoro
	8011
	7299
	4831
	1910
	-1533

	Binko
	Dioila
	8234
	8174
	5365
	2010
	-1979

	Jekafo
	Dioila
	-492
	-686
	-1102
	-1589
	-2157

	Somo
	San
	-1605
	-1758
	-1974
	-2214
	-2480

	Benkadi
	Banamba
	-1689
	-1940
	-2312
	-2741
	-3235

	Kewa
	Djenné
	-2491
	-2620
	-2835
	-3065
	-3311

	Songo-dougou
	Koutiala
	-1734
	-2119
	-2816
	-3614
	-4526

	Sourounto
	San
	-2922
	-3270
	-3776
	-4339
	-4967

	Soignébougou
	Ségou
	-10280
	-3489
	-4023
	-4617
	-5279

	Niantaga
	Koutiala
	-2934
	-3516
	-4545
	-5721
	-7065

	Kerela
	Dioila
	954
	281
	-1798
	-4251
	-7135

	Sirakorolaa
	Koulikoro
	1007
	28
	-2021
	-4415
	-7207

	Méguétana
	Koulikoro
	-3658
	-4255
	-5172
	-6230
	-7451

	N'gassola
	Baraouéli
	-2599
	-2844
	-4296
	-5981
	-7937

	Tésséréla
	Baraouéli
	-9485
	-3296
	-4771
	-6482
	-8467

	Diakourou
	San
	-3369
	-4210
	-5706
	-7381
	-9257

	N'tossoni
	Koutiala
	-3813
	-4592
	-6073
	-7772
	-9716

	Karagouan
	Koutiala
	-3618
	-4442
	-6004
	-7795
	-9845

	Diedougou
	Koutiala
	-4937
	-5672
	-6908
	-8320
	-9929

	Koulandou
	Bla
	-5366
	-6174
	-7394
	-8801
	-10425

	Baguidadougou
	Ségou
	-3262
	-4402
	-6246
	-8307
	-10609

	Benkadi
	Dioila
	-5597
	-6416
	-7712
	-9210
	-10941

	Djeguena
	San
	-7369
	-8074
	-9069
	-10177
	-11408

	Diena
	Bla
	-3131
	-4386
	-6593
	-9156
	-12130

	Koutiala
	Koutiala
	-6963
	-7787
	-9088
	-10569
	-12251

	Niamana
	San
	-7590
	-8402
	-9584
	-10901
	-12365

	Tao
	Koutiala
	-7691
	-8601
	-9984
	-11557
	-13345

	Sougoulbé
	Tenenkou
	-11073
	-11664
	-12447
	-13283
	-14175

	Gouendo
	Baraouéli
	-3230
	-4628
	-7363
	-10547
	-14250

	Massala
	Ségou
	-10076
	-10479
	-11799
	-13267
	-14900

	Songoua
	Koutiala
	-9030
	-10077
	-11611
	-13352
	-15328

	Kilidougou
	Dioila
	-6266
	-7499
	-9743
	-12351
	-15379

	Diouna
	Ségou
	-9111
	-10187
	-11752
	-13494
	-15433

	Tongue
	Macina
	-10092
	-11040
	-12354
	-13815
	-15437

	Nampe
	Koutiala
	-8662
	-9753
	-11429
	-13336
	-15505

	Konseguel
	Koutiala
	-5389
	-6758
	-9340
	-12298
	-15685

	Fion
	San
	-10940
	-11898
	-13216
	-14679
	-16304

	Dolendougou
	Dioila
	-4087
	-5634
	-8733
	-12349
	-16559

	Zanina
	Koutiala
	-9578
	-10807
	-12568
	-14567
	-16833

	Sama-foul
	Ségou
	-10784
	-11867
	-13407
	-15120
	-17026

	Souba
	Ségou
	-4712
	-6338
	-9514
	-13067
	-17039

	Pogo
	Niono
	-9804
	-11059
	-12845
	-14831
	-17040

	Diganibougou
	Ségou
	-26251
	-9563
	-11806
	-14307
	-17095

	Fakolo
	Koutiala
	-7698
	-9079
	-11510
	-14289
	-17465

	Karaba
	San
	-12088
	-13147
	-14603
	-16220
	-18015

	Ouolon
	San
	-10811
	-12028
	-13814
	-15804
	-18018

	Diaka
	Tenenkou
	-13122
	-14020
	-15304
	-16678
	-18146

	N'goa
	San
	-11527
	-12752
	-14543
	-16536
	-18755

	Folomana
	Macina
	-12406
	-13566
	-15177
	-16966
	-18954

	Dinadougou
	Koulikoro
	-884
	-2849
	-7449
	-12841
	-19145

	Falo
	Bla
	11691
	8244
	441
	-8701
	-19386


Zone 3 : groupe de communes présentant un bilan production/prélèvement allant de -100 000 à – 20000 m3. Ce sont des communes à risques de déséquilibre écologique. Il s’agit des communes du tableau suivant :  

Tableau 15 : Communes à bilan production/prélèvement de -100 000 à -20 000 en 2025 (m3)

	Communes 
	Cercles 
	Bilan 2006
	Bilan 2010
	Bilan 2015
	Bilan 2020
	Bilan 2025

	N'golonia
	Koutiala
	-10331
	-11830
	-14273
	-17059
	-20233

	Samine
	Ségou
	-13846
	-13895
	-15796
	-17911
	-20263

	Niala
	Bla
	-8909
	-10612
	-13386
	-16598
	-20314

	Somo
	Baraouéli
	-10901
	-12453
	-14768
	-17439
	-20518

	Souleye
	Macina
	-13501
	-14762
	-16508
	-18448
	-20604

	Teneni
	San
	-13844
	-15082
	-16795
	-18698
	-20812

	Kazangasso
	Bla
	-11440
	-12983
	-15254
	-17870
	-20885

	Madina-sa
	Banamba
	-7868
	-9891
	-13090
	-16789
	-21065

	Dah
	San
	-13420
	-14782
	-16734
	-18906
	-21321

	Nangola
	Dioila
	-5335
	-7171
	-11338
	-16215
	-21913

	Boussin
	Ségou
	-14461
	-15382
	-17409
	-19664
	-22172

	Dougouolo
	Bla
	-11552
	-13264
	-15862
	-18862
	-22321

	Wacoro
	Dioila
	-9526
	-11227
	-14384
	-18056
	-22322

	N'torosso
	San
	-14840
	-16261
	-18266
	-20494
	-22972

	Boron
	Banamba
	-5779
	-8368
	-12596
	-17492
	-23157

	Sy
	San
	-14268
	-15799
	-18004
	-20458
	-23189

	Béguéné
	Bla
	-9837
	-11857
	-15186
	-19041
	-23502

	Tiéména
	Bla
	-12096
	-13932
	-16704
	-19902
	-23591

	Dougoufié
	Baraouéli
	-13108
	-14878
	-17515
	-20556
	-24060

	Togou
	Ségou
	-15716
	-17199
	-19261
	-21552
	-24097

	Sokolo
	Niono
	-10927
	-13141
	-16430
	-20094
	-24176

	Somasso
	Bla
	-12681
	-14590
	-17511
	-20882
	-24773

	Diafarabé
	Tenenkou
	-18834
	-20050
	-21733
	-23532
	-25454

	Korodougo
	Bla
	-13306
	-15269
	-18207
	-21596
	-25503

	Kafo-fabo
	Koutiala
	-12988
	-14876
	-18040
	-21652
	-25771

	Niasso
	San
	-15821
	-17516
	-19982
	-22728
	-25783

	Sébougou
	Ségou
	-22269
	-18682
	-21003
	-23584
	-26453

	Kalaké
	Baraouéli
	-9461
	-11759
	-15947
	-20818
	-26473

	Kiban
	Banamba
	-13451
	-15580
	-18758
	-22422
	-26647

	Siadougou
	San
	-15473
	-17351
	-20180
	-23333
	-26846

	Farako
	Ségou
	-18360
	-19167
	-21559
	-24219
	-27176

	Boky-were
	Macina
	-17495
	-19225
	-21646
	-24338
	-27329

	Matomo
	Macina
	-17216
	-19011
	-21545
	-24362
	-27494

	Miena
	Koutiala
	-14800
	-16820
	-19979
	-23576
	-27668

	Samabogo
	Bla
	-14126
	-16312
	-19664
	-23535
	-28003

	Tourakolo
	San
	-18581
	-20306
	-22714
	-25391
	-28366

	Fani
	Bla
	-13431
	-15757
	-19390
	-23588
	-28437

	Yeredon-s
	Niono
	-17413
	-19305
	-22107
	-25228
	-28703

	Kamiandougou
	Ségou
	-18449
	-20352
	-23079
	-26114
	-29490

	Nema-bade
	Djenné
	-21793
	-23052
	-25094
	-27281
	-29624

	Sakoiba
	Ségou
	-49297
	-19877
	-22818
	-26093
	-29739

	Farakou
	Ségou
	-19786
	-21590
	-24092
	-26872
	-29961

	Konodiminii
	Ségou
	-19794
	-19959
	-23025
	-26440
	-30241

	Kemeni
	Bla
	-16521
	-18875
	-22397
	-26460
	-31143

	Diedougou
	Ségou
	-18769
	-20888
	-23960
	-27380
	-31186

	Dieli
	San
	-19604
	-21645
	-24592
	-27872
	-31522

	N'gara
	Ségou
	-28924
	-23348
	-26193
	-29356
	-32872

	Tenindougou
	Dioila
	-18804
	-21149
	-24615
	-28610
	-33212

	Kokry
	Macina
	-21898
	-23921
	-26726
	-29843
	-33306

	Yangasso
	Bla
	-15191
	-18209
	-23416
	-29458
	-36461

	Sibila
	Ségou
	-24074
	-26402
	-29675
	-33314
	-37359

	Diaramana
	Bla
	-16815
	-20064
	-25257
	-31265
	-38210

	Kala-sigu
	Niono
	-25421
	-27919
	-31405
	-35279
	-39585

	Sansanding
	Ségou
	-24995
	-27538
	-31151
	-35170
	-39639

	Toridaga
	Niono
	-24692
	-27357
	-31121
	-35307
	-39961

	Boidié
	Baraouéli
	-18019
	-21579
	-27439
	-34225
	-42080

	Tamani
	Baraouéli
	-22937
	-26057
	-30706
	-36067
	-42247

	Fatiné
	Ségou
	-24435
	-27587
	-32296
	-37543
	-43389

	Monimpébougou
	Macina
	-22026
	-25631
	-30986
	-36953
	-43599

	Sanando
	Baraouéli
	-15408
	-18063
	-25825
	-34851
	-45335

	Katiena
	Ségou
	-26544
	-29546
	-34508
	-40035
	-46191

	Diabaly
	Niono
	-27534
	-30724
	-35493
	-40798
	-46700

	Mariko
	Niono
	-30225
	-33162
	-37239
	-41768
	-46801

	Nyamina
	Koulikoro
	-12017
	-16845
	-25511
	-35583
	-47275

	Dogofry
	Niono
	-33737
	-34139
	-38910
	-44216
	-50118

	Dougabougou
	Ségou
	-33112
	-35926
	-40246
	-45049
	-50388

	Sana
	Macina
	-34004
	-37324
	-41968
	-47130
	-52867

	Pélengana
	Ségou
	-73130
	-37040
	-41805
	-47105
	-52999

	Diedougou
	Dioila
	-22441
	-26852
	-35066
	-44622
	-55725

	Siribala
	Niono
	-36663
	-39843
	-44792
	-50292
	-56405

	Konobougou
	Baraouéli
	-25123
	-27286
	-35853
	-45798
	-57331

	Touna
	Bla
	-29623
	-33951
	-40991
	-49112
	-58478

	Cinzana
	Ségou
	-52396
	-38727
	-45299
	-52621
	-60776

	Kolongo
	Macina
	-40354
	-44261
	-49709
	-55764
	-62493

	Macina
	Macina
	-41606
	-44494
	-50125
	-56385
	-63343

	Banamba
	Banamba
	-35871
	-40996
	-49118
	-58484
	-69282

	Guénéka
	Dioila
	-33608
	-38636
	-47724
	-58265
	-70479

	M'pessoba
	Koutiala
	-38698
	-43542
	-51974
	-61584
	-72531

	Sirifila
	Niono
	-49507
	-54024
	-60273
	-67216
	-74930

	Baraouéli
	Baraouéli
	-37863
	-40971
	-51564
	-63837
	-78044

	Saloba
	Macina
	-52881
	-57741
	-64465
	-71935
	-80234

	Bla
	Bla
	-47776
	-52663
	-62305
	-73424
	-86242


Zone 4 : groupe de communes présentant un bilan production/prélèvement inférieur à moins de – 100 000m3. Ces communes ne disposent plus de potentiels naturels à exploiter. Ces communes sont les suivantes :

Tableau 16 : Communes à bilan production/prélèvement supérieur de -10 000 en 2025 (m3)

	Communes 
	Cercles 
	Bilan 2006
	Bilan 2010
	Bilan 2015
	Bilan 2020
	Bilan 2025

	Duguwolowilaila
	Banamba
	-53849
	-61482
	-72676
	-85574
	-100433

	Dioro
	Ségou
	-66561
	-72887
	-81745
	-91590
	-102532

	Markala
	Ségou
	-69745
	-75162
	-83913
	-93637
	-104441

	San
	San
	-91825
	-99987
	-111255
	-123773
	-137680

	Niono
	Niono
	-102144
	-111262
	-124330
	-138852
	-154989

	Ségou com
	Ségou
	-172829
	-188432
	-209333
	-232550
	-258337


4.3 Strategies d’intervention
       L’analyse de la situation des quatre zones identifiées et des réalités socioéconomiques de la filère bois 
énergie permettent de développer la stratégie d’intervention selon les localités suivantes : 

Localité nord du bassin (communes de Bellen, N’koumandougou, Guiré, Nyamana, Toukoroba et Toubakoro, en passant par Diganibougougougou et Souba) :
Il s’agira d’organiser dans ces différentes communes des coopératives d’exploitation de bois et de charbon de bois. Malgré la dominance des espèces non combustibles dans ces localités, ces communes offrent la possibilité de mettre sous aménagement des vastes étendues de massifs forestiers villageois. L’accès difficile de la zone, à cause du fleuve et la faible densité de la population pourraient être des facteurs limitants. 
Localité nord-est du bassin (Karéri et Nampalari en passant par Monimpébougou).Ces communes sont vastes et éloignées de la ville de Ségou. Elles offrent cependant de réelles opportunités d’approvisionnement en bois énergie à la ville. A cause de l’importance de leurs stocks en bois mort, les communes de Karéri et de Nampalari constituent des espoirs certains pour la satisfaction des besoins énergie de Ségou à l’horizon 2025. Il importe également de noter la très faible densité humaine dans ces zones d’exploitation. Les incitations devront aller dans le sens du ramassage de bois mort. Le moyen de transport adapté sera essentiellement les camions 10 tonnes. 

Compte tenu de leur richesse en potentialité bois énergie et de la superposition du bassin de Ségou à ceux de bamako (à l’ouest), Niono (en entier), San et Koutiala (au sud), Mopti (à l’est), ces deux localités (nord et nord-est) constituent les seuls espoirs pour l’approvisionnement firur de la ville de Ségou. Elles sont les seules à ne pas être partagées par deux béssins d’approvisionnement. 
Localité sud du bassin (Falo en passant par Sanando)
La commune de Falo, bien que disposant d’importantes potentialités en bois énergies ne pourra pas être assez active dans l’approvisionnement de la ville de Ségou. Son accès est difficile à cause du fleuve Bani. La création des marchés ruraux est souhaitable ainsi que l’organisation des transporteurs charretiers. Cependant, il est important de noter que le potentiel sur pied de cette localité sera fortement influencé par les futurs aménagements hydro agricoles (barrage de Talo). 

Localités ouest du bassin (Binko, Tougouni).
Compte tenu de la position de ces deux communes, leurs productions seront essentiellement dirigées vers Bamako. La création ou le développement des activités d’exploitation de bois énergie profiterait peu à la ville de Ségou.

4.4  Actions d’approvisionnement durable de la ville
La commune urbaine de Ségou et 141 autres communes du bassin sont ou seront déficitaires à l’horizon 2025. Il conviendra d’entreprendre des actions efficientes en vue non seulement de satisfaire le besoin bois énergie de la ville de Ségou mais aussi des communes déjà déficitaires tout en préservant l’équilibre des communes à potentialité excédentaire. Ainsi, la commune urbaine de Ségou apparaît dans ce SDA comme une zone à bilan critique autour de laquelle gravitent des communes plus ou moins déficitaires comme celles de Macina, Niono et Guéniéka (Fana). Au delà donc de la ville de Ségou, ce SDA devra permettre d’apporter des solutions au déficit global que le bassin connaît déjà. 

Pour atteindre les objectifs escomptés par ce SDA, la mise en œuvre des actions suivantes est nécessaire : 

4.4.1  Réorientation de l’exploitation
a) Critères de réorientation de l’exploitation 

En ce qui concerne l’approvisionnement de la ville de Ségou, les activités de développement de la filière bois seront centrées sur des communes qui obéissent aux critères suivants : 

1. bilan production/prélèvement 2006 supérieurs ou égale à 1 000 m3 ; 

2. facilité d’accès aux moyens de transport (charrette, minibus/bâchées) ; 

3. existence ou possibilité de création d’organisations professionnelles de bûcherons et ou de charbonniers.
b) Orientation de l’exploitation  
Les communes qui répondent à ces critères sont les suivants : 

Tableau 17: Evolution du bilan production/prélèvement (m3)

	Communes 
	Cercles 
	Bilan 2006
	Bilan 2010
	Bilan 2015
	Bilan 2020
	Bilan 2025

	Bellen
	Ségou
	50642
	51251
	50810
	50262
	49595

	Toukoroba
	Banamba
	26549
	26315
	23965
	21148
	17789

	Toubacoro
	Banamba
	22775
	22771
	21704
	20415
	18868

	N'koumand
	Ségou
	20191
	19517
	17587
	15405
	12943

	Guiré
	Nara
	14502
	13101
	10665
	7835
	4552

	Sébété
	Banamba
	13291
	13006
	12111
	11052
	9805

	Falo
	Bla
	11691
	8244
	441
	-8701
	-19386

	Niamana
	Nara
	10734
	9797
	8222
	6395
	4279

	Karéri
	Tenenkou
	9094
	8943
	8476
	7970
	7422

	Binko
	Dioila
	8234
	8174
	5365
	2010
	-1979

	Tougouni
	Koulikoro
	8011
	7299
	4831
	1910
	-1533


Ces communes garantissent à la ville de Ségou la satisfaction des besoins annuels en bois énergie à la hauteur de 78%. Les orientations devront spécifiquement porter sur les communes de Karéri (à cause de son important potentiel en bois mort), et celles de Bellen, N’koumandougou, et Falo (à cause de l’importance d’étendue des formations naturelles).

Les exploitations pour l’approvisionnement de la ville de Ségou ne devront être encouragées que dans les communes qui ont un bilan positif en bois énergie. 
Les communes qui présentent un bilan production/prélèvement allant de - 20 000 à 0m3 sont des communes à risques de déséquilibre écologique. Les communes d’exploitation du bois devront être soumises à des aménagements. 
Les communes qui présentent un bilan production/prélèvement allant de – 100 000 à – 20 000m3 devront être mises sous surveillance écologique avec la mise en oeuvre des conventions locales  de protection des espaces forestiers. 
Les communes présentant un bilan production/prélèvement inférieur à moins de – 100 000m3 ne disposent plus de potentiels naturels à exploiter. Leur exploitation ne devra porter que sur les forêts privées ou communautaires de production ligneuse énergétique, les plantation et autres espèces forestières péri-urbains. 
4.4.2 Organisation et renforcement des capacités des exploitants de bois énergie

Le besoin en bois énergie de la ville de Ségou est estimé à 200 000m3 soit 384 400 stères en 2006, il atteindra 259 000m3 soit 497 798 stères en 2025. La satisfaction de ce besoin nécessitera la contribution des communes à bilan excédentaire. Les résultats des études relatives aux points de vente ruraux ont montré que la capacité moyenne des groupes et organisations d’exploitants en terme d’approvisionnement en bois énergie de Ségou est de l’ordre de 4 000m3 soit 7 688 stères par an. Cette situation nécessite le développement d’une dynamique d’approvisionnement soutenu de la ville à travers la création de 65 organisations d’exploitants réparties entre les 11 communes suivantes et proportionnellement à leurs potentialités.  
Tableau 18: Répartition des organisations d’exploitants à créer par commune

	Communes
	Cercles
	Bilan

Production/prélèvement

2006(m3)
	Contribution à

l’approvisionnement

(%)
	Nombre

d’organisations

nécessaires

	Bellen
	Ségou
	50642
	26
	17

	Toukoroba
	Banamba
	26549
	14
	9

	Toubacoro
	Banamba
	22775
	12
	8

	N'koumand
	Ségou
	20191
	10
	7

	Guiré
	Nara
	14502
	7
	5

	Sébété
	Banamba
	13291
	7
	4

	Falo
	Bla
	11691
	6
	4

	Niamana
	Nara
	10734
	5
	4

	Karéri
	Tenenkou
	9094
	5
	3

	Binko
	Dioila
	8234
	4
	3

	Tougouni
	Koulikoro
	8011
	4
	3


L’analyse des données démographiques montre que les possibilités de création des organisations de bûcherons et de charbonniers sont faibles dans les communes de Bellen et de N’koumandougou à cause de leurs faibles densités (moins de 20 hts/km²). Il serait donc nécessaire de développer des mesures incitatives afin d’attirer de nouveaux exploitation vers ces communes. Quant à la commune de Karéri, riche en bois mort, la stratégie devra être axée sur l’organisation et l’équipement des groupements professionnels de ramassage de bois mort. 
4.4.3  Organisation et renforcement des capacités des transporteurs de bois énergie

Les principaux moyens de transport de bois vers la ville de Ségou sont les charrettes et les minibus/bâchées. Les transporteurs sont organisés en entreprises personnelles ou familiales. Ils nécessaire de renforcer de leurs capacités en termes d’organisation et d’équipement. 
Dans le but de faciliter le drainage du bois et du charbon de bois vers la ville de Ségou, deux formes d’organisation seront nécessaires : 
1. L’organisation des charretiers autochtones et allochtones pour développer l’approvisionnement à partir des communes de Bellen, N’koumandougou, et Falo. Pour que l’approvisionnement devant être assurée à 40% par les charrettes, cette organisation devra porter sur 3 100 charretiers. 

2. L’organisation des transporteurs motorisés (minibus/bâchées et camions 10 tonnes) pour développer l’approvisionnement à partir des communes de Falo, Guiré, Toukoroba, Toubakoro, Sébété, Niamana, et Karéri. Afin d’assurer le transport de 60%  des besoins en bois et de charbon de la ville, l’organisation devra concerner près de 80 minibus/bâchées et 5 camions 10 tonnes.
4.4.4  Aménagement et restauration des massifs forestiers villageois
Sur l’ensemble des communes du bassin d’approvisionnement  en bois énergie de la ville de Ségou, près de 93% auront à l’horizon 2025 un bilan négatif. Un peu plus de 35% des communes présenteront un bilan allant de – 20 000 à 0m3, 53% présenteront un bilan assez critique allant de – 100 000 à          – 20 000m3, et 6% présenteront un bilan inférieur à – 100 000m3. Des dispositions conséquentes en vue de restaurer et de conserver les formations naturelles de ces communes sont indispensables. Les massifs forestiers villageois ou communautaires situés dans le premier lot de communes devront impérativement l’objet d’un plan d’aménagement avant toute action d’exploitation commerciale. 
Les massifs forestiers des communes du deuxième lot devront être soumis à des mesures  d’aménagement de conservation et de production à travers le développement des conventions locales de gestion et des techniques de mise en défens. 
Dans les communes du troisième lot (en crise) devront être développées une série d’action visant à la fois, la protection et la restauration des formations naturelles dégradées mais aussi la réduction du niveau moyen de consommation en bois énergie, le développement des énergies locales de substitution au bois énergie. La promotion des forêts privées doit être encouragée et assistée. Les communes concernées par ces actions sont celles de Duguwolowila, Dioro, Markala, Sane, Niono, et Ségou. Toute forme d’exploitation incontrôlée à but commercial devra sera prohibée dans tout le bassin.
4.4.5  Développement des forêts privées de production ligneuse énergétique autour de la ville de Ségou et de celles de Macina et Niono  

Les villes de Ségou, de Macina, et de Niono présentent un bilan négatif voir crucial allant de 100 000 à 260 000m3 soit l’équivalent d’une production de près de 9000 à 20 000ha/an de formation naturelle. Il importe donc d’entreprendre des actions en vue de réduire les impacts de la consommation de ces villes sur les formations naturelles. Les stratégies devront être axées sur la promotion des forêts privées de production ligneuse énergétique autour de ces villes. Cette promotion devra porter sur 10 000ha autour de Ségou et 5 000ha autour de chacune des villes de Niono et Macina. 
4.4.6  Organisation et renforcement des capacités des points de vente de bois énergie

Les points de vente de bois et de charbon de bois devront être organisés en groupements de vendeurs ou de revendeurs agréés.  Ils devront être amenés à développer des partenariats avec les organisations de bûcherons et ou de charbonniers mises sur place dans les communes retenues. Pour les rendre plus efficaces, ces points de vente ruraux devront bénéficier des appuis techniques et matériels nécessaires.  
4.4.7  Développement et vulgarisation des énergies locales de substitution et de nouvelles technologies énergétiques 
Le niveau moyen annuel de la consommation en bois énergie par individu du bassin de Ségou varie entre 1,43 et  1,63m3, soit une moyenne de 1,53m3. Cette consommation représente l’accroissement énergétique moyen annuel de 5,5ha de formation naturelle. La superficie totale de formation naturelle susceptible de satisfaire à l’horizon 2025 une population d’environ 3 580 000 d’habitants sera de l’ordre de 19 690 000ha contre seulement 5 720 216ha en 2006 soit un déficit prévisionnel de près de 70%. Les conditions écologiques actuelles conjuguées avec les paramètres socioéconomiques de développement (agriculture et élevage extensif) ne permettront certainement pas de combler ce déficit. Il importe donc d’entreprendre des actions en vue non seulement de réduire le niveau de consommation individuelle mais aussi et surtout de satisfaire de façon durable les besoins des populations tout en préservant le reste du capital forestier. Ceci passe nécessairement passer par des actions de vulgarisation de nouvelles techniques et technologies en matière d’énergie domestique et la promotion des substituts du bois énergie. Cette vulgarisation sera surtout être orientée vers les villes de Ségou, Niono et Macina ainsi que les villages des deuxième et troisième lots de communes déficitaires. Elle devra permettre une réduction de 30% de la consommation individuelle et contribuer à 20% à la satisfaction de besoin de populations. 
4.4.8  Renforcement du contrôle forestier au tour de la ville de Ségou et celles de Niono, Macina et Fana.
L’accès à la ressources est aujourd’hui mal contrôléà cause de la faible capacité des services techniques de l’Etat, du non travers de la gestion des ressources aux collectivités territoriales afin de comblé ce déficit institutionnel et surtout du manque de volontée politique avérée au niveau national et local. Le tableau suivant illustre à suffisance l’absence de contrôle de l’exploitation des ressources.

Tableau 19: Fréquence des entrées de bois énergie et des autorisations par axe d’entrée

	N°
	Axes d’entrées de bois 

dans la ville de Ségou
	Fréquence  trafic
	Fréquence  

des permis
	Fréquence  

des coupons

	1
	Bko deviation Rond point
	0,15
	0,20
	0,03

	2
	Dialabougou poste
	0,13
	0,30
	0,01

	3
	Kaladankan
	0,11
	0,89
	0,00

	4
	Sakoiba
	0,10
	0,44
	0,01

	5
	Bamako sékoro
	0,09
	0,05
	0,11

	6
	Welengana
	0,08
	0,02
	0,35

	7
	Sirakoro
	0,06
	0,15
	0,63

	8
	Markala poste
	0,06
	0,10
	0,00

	9
	Dougadougouwereba
	0,05
	0,17
	0,25

	10
	Tonko zokofina
	0,04
	0,46
	0,00

	11
	Korobougou ATTbougou
	0,04
	0,01
	0,27

	12
	Kaladankan 2
	0,02
	0,30
	0,00

	13
	Madouwere
	0,01
	0,14
	0,00

	14
	Souala Bagadadji
	0,01
	0,00
	0,00

	15
	Niorokowere
	0,01
	0,00
	0,21

	16
	Semenbougou
	0,01
	0,00
	0,00

	17
	Bendougou
	0,01
	0,14
	0,24

	18
	Bougounina
	0,00
	0,00
	0,33

	19
	Sekoura danga
	0,00
	0,33
	0,00

	Total
	1,00
	0,28
	0,11


Figure 6: Fréquence des entrées de bois énergie et des autorisations par axe d’entrée
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Les résultats des enquêtes trafic bois de la ville de Ségou ont montré que près de 79% du trafic de bois énergie s’effectue par les axes de Bamako déviation Rond point, Dialabougou poste, Kaladankan, Sakoiba, Bamako-sékoro, Welengana, Sirakoro, et Markala poste. 34% des entrées sont accompagné d’autorisation de coupe dont 33% pour les principaux axes et seulement 1% pour les axes secondaires qui enregistrent près de 11% du trafic. Les axes de Kaladankan et de Sirakoro enregistrent un rapport acceptable d’exploitation légale de bois énergie tandis que ceux de Bamako- Déviation rond point, Dialabougou poste, Markala poste et Sakoiba enregistrent plus d’exploitation frauduleuse. La situation du contrôle est assez critique sur les axes Bamako- Déviation rond point, Bamako-sékoro, Dialabougou poste et Markala poste qui devaient à eux seuls contrôler 43% du trafic contre seulement 16%.
Face à cette situation, des mesures en vue d’avoir le contrôle sur 75% des entrées de bois dans la ville de Ségou  de l’accès aux ressources bois énergie sont nécessaires. Il s’agit entre autres de : 

· Renforcer le contrôle sur les axes de Bamako- Déviation rond point, Bamako-Sékoro, Dialabougou poste et Markala poste, 
· Créer des postes de contrôle sur tous les principaux axes qui ne disposent pas encore de postes de contrôle, 

· Organiser des patrouilles mixtes de contrôle et de surveillance au niveau des axes secondaires, 

· Renforcer la communication avec les populations en matière de conditions d’accès aux ressources énergétiques.

4.4.9 Communication pour les changements de comportement des populations

La situation actuelle des bilans production/prélèvement des différentes communes nécessite des solutions qui dépassent largement des investigations physiques, techniques et matérielles. Les populations de chaque commune du bassin devront être largement informées sur les enjeux de la situation et des perspectives en matière des potentialités énergétiques. Les données de base du présent SDA devront faire l’objet d’une large information au près de la population civile et des partenaires au développement. Les objectifs, les résultats et les orientations du présent SDA devront être partagés, diffusés et évalués de façon périodique puis amandés par les différents responsables politiques et techniques.

4.5 CADRE LOGIQUE
Tableau 20: Récapitulatif des stratégies de satisfaction du besoin en bois énergie
	Actions
	Objectifs
	Résultats
	Acteurs
	Indicateurs de suivi évaluation

	Réorientation de l’exploitation

	Développement des conventions locales de protection des massifs forestiers villageois  
	Empêcher l’exploitation de bois énergie dans les communes à bilan déficitaire
	Les communes déficitaires disposent de conventions locales de protection de l’environnement 
	Communes

Populations
ONG
	Aucune des communes déficitaires ne pratique l’exploitation commerciale du bois énergie

	Développement des activités d’exploitation et de commercialisation du bois énergie à travers les marchés ruraux de bois énergie.
	Favoriser l’exploitation de bois énergie dans les communes à bilan excédentaire et aux ressources accessibles  
	Les communes à bilan excédentaire approvisionnent suffisamment la ville de Ségou en bois énergie 

	SCN
ONG
Communes

AMADER
	100% de l’exploitation commerciale du bois énergie s’effectue dans les communes aux bilans excédentaires 

	Organisation et renforcement des capacités des exploitants de bois énergie

	Création des organisations d’exploitants de bois énergie
	Garantir l’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou à partir des communes retenues
	Des groupements d’exploitants professionnels du bois énergie sont créés dans les communes à bilan excédentaire
	ONG
Communes

SCN

AMADER
	Plus de 65 groupements professionnels de bûcherons et de charbonniers sont créés dans les communes à bilans excédentaires.

	Orientation de la main d’œuvre pour l’exploitant bois énergie vers les communes peu denses et  à bilans excédentaires 
	Faciliter l’exploitation du bois énergie
	Les groupements d’exploitants professionnels sont aptes à satisfaire les besoins de la ville de Ségou en bois énergie
	ONG
Communes
	Les groupements d’exploitants du bois énergie disposent suffisamment de main d’œuvre pour assurer l’approvisionnement continu en bois énergie de la ville de Ségou

	Organisation et renforcement des capacités des transporteurs de bois énergie

	Organisation des charretiers autochtones et allochtones 
	Faciliter le drainage du bois et du charbon de bois vers la ville de Ségou
	Les transporteurs (charretiers) sont organisés en coopératives de transporteurs pour l’approvisionnement de la ville de Ségou
	ONG

Municipalité Ségou

SCN

AMADER
	3 100 charretiers sont organisés en coopératives de transporteurs de bois et de charbon de bois pour l’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou.

	Organisation des transporteurs motorisés (minibus/bâchées/
camions) en bois énergie
	Faciliter l’approvisionnement  de Ségou à partir des communes situées à plus de 60km se Ségou
	Les transporteurs motorisés minibus/bâchées/ camions sont organisés en coopératives de transporteurs pour l’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou
	ONG

Municipalité Ségou

SCN

AMADER
	80 transporteurs motorisés minibus/bâchées et 5 camions 10 tonnes sont organisés en coopératives de transporteurs de bois et de charbon de bois pour l’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou.

	aménagement et restauration des massifs forestiers villageois

	Développement des conventions locales de mise en défens.
	Freiner l’exploitation commerciale de bois énergie 
	Les formations naturelles des communes à bilans déficitaires sont mises en défens par les communautés locales 
	ONG
Autorités  Communales

Autorités locales
	82 communes du bassin développent des actions de protection des formations naturelles 

	Développement des forêts privées de production ligneuse énergétique autour de la ville de Ségou et des grandes agglomérations

	Promotion des forêts privées périurbaines.
	Contribuer à l’approvisionnement de la ville de Ségou et de celles de Macina et Niono
	Les forêts privées jouent un rôle important dans la satisfaction des besoins énergétiques de la ville de Ségou et de celles de Macina et Niono.
	ONG
Particuliers 

AMADER 

DRCN
	10 000ha de forêt privée sont réalisés au tour de Ségou, 5 000ha sont réalisés au tour de chacune des villes de Macina et de Niono.

	Développement et vulgarisation des énergies locales de substitution et de nouvelles technologies énergétiques 

	Promotion des substituts locaux du bois énergie et des nouvelles technologies énergétiques. 
	Réduire le niveau moyen de consommation individuelle en bois énergie.
	La moyenne individuelle de la consommation en bois énergie a significativement baissé. 
	ONG
AMADER
	Le niveau de la consommation individuelle a baissé de 30%
Les substituts locaux du bois énergie couvrent 20% des besoins de populations des zones déficitaires. 

	Organisation et renforcement des capacités des points de vente de bois énergie

	Création des coopératives de points de vente et renforcement de leurs capacités de gestion.
	Permettre aux vendeurs et revendeurs de mieux rentabiliser leurs activités et de nouer des partenariats avec les coopératives d’exploitants. 
	Professionnaliser l’activité de vente de bois énergie à travers l’organisation des vendeurs et revendeurs en coopératives au niveau rural et urbain.
	ONG 
DRCN

AMADER
	Tous les points de vente ruraux et urbains sont organisés en coopératives de vendeurs ou de revendeurs.

	Communication pour le changement des comportements 

	Vulgarisation du SDA au près des populations et des responsables politiques, administratifs et techniques 
	Informer les différents acteurs de la vie socioéconomique et politique de la situation énergétique actuelle du bassin.
	Le contenu du SDA est connu des différents acteurs de développement.
Le SDA est une référence et un outil de planification et de gestion du bois énergie.
	DRCN 

ONG

AMADER
	Tous les acteurs impliqués ou concernés par la question énergétique des populations du bassin sont informés du contenu du SDA

	Renforcement du contrôle de l’exploitation des ressources bois énergie 

	Renforcement du contrôle, 

Création des postes de contrôle 

et organisation des patrouilles mixtes de contrôle
	Diminuer l’exploitation frauduleuse des ressources bois énergie et augmenter les recettes d’exploitation de plus de 40% 
	Le contrôle des activités d’exploitation et du transport du bois énergie vers la ville de Ségou est maîtrisé.
	DRCN 

AMADER
	plus de 70% du trafic de bois énergie vers la ville de Ségou sont contrôlés et les recettes d’exploitation ont augmenté de 40%.

	Communication pour le changement des comportements 

	Vulgarisation du SDA au près des populations et des responsables politiques, administratifs et techniques 
	Informer les différents acteurs de la vie socioéconomique et politique de la situation énergétique actuelle du bassin.
	Le contenu du SDA est connu des différents acteurs de développement.

Le SDA est une référence et un outil de planification et de gestion du bois énergie.
	DRCN 

ONG

AMADER
	Tous les acteurs impliqués ou concernés par la question énergétique des populations du bassin sont informés du contenu du SDA


V.  CONCLUSIONS
La situation bois énergie du bassin d’approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou est caractérisée par un déficit global de plus de 2 300 000m3 soit 4 420 600 stères. Avec un accroissement moyen annuel de la population de 2,2% et une productivité énergétique moyenne annuelle de 0,28m3/ha, ce déficit atteindra le seuil de 4 500 000m3 soit 8 649 000 stères à l’horizon 2025. 
La ville de Ségou ainsi que les communes situées dans un rayon de 40km présentent une situation bois énergie critique. A ceux-ci s’ajoutent les communes de Niono et de Macina qui présenteront un bilan négatif supérieur à -100 000m3 en 2025. 
Sur les 154 communes concernées par le bassin, moins de 15% présentent encore un bilan positif et seulement 7% auront un bilan positif en 2025. 

Les communes d’accès facile, situées le long des axes principaux, constituent malgré leurs situations déficitaires, des lieux d’exploitation ou de transite de l’essentiel du bois et du charbon de bois entrant dans la ville de Ségou. Les principaux engins de transports de bois et de charbon de bois restent la charrette et les minibus/bâchées. 

Malgré le déficit global du bassin, l’approvisionnement de la ville de Ségou s’effectue à un rythme régulier. L’activité d’exploitation, de transport et de vente du bois et du charbon de bois occupe une place importante dans l’économie de la ville avec un chiffre d’affaire annuel de plus de 2, 7 milliards FCFA. 
Cette activité est informelle. Par conséquent, elle ne facilite pas le recouvrement des taxes escomptes (environ 275 000 000 FCFA par an) et contribue à la dégradation des massifs agro forestiers (forêts classées, parcs et vergers). 
L’analyse de la situation d’ensemble permet de comprendre que plus de 50% des besoins en bois énergie du bassin sont satisfaits à partir de l’exploitation des espèces protégées et ceci constitue une altération des ressources de la biodiversité. 
La filière bois énergie nécessite une réorganisation complète permettant de professionnaliser les différents acteurs concernés à travers des appuis techniques et matériels nécessaires. Cette réorganisation devra porter essentiellement sur l’orientation des activités d’exploitation vers des zones à bilan de bois énergie excédentaire.  Ainsi, la distribution spatiale des actions devra se présenter de la façon suivante : 

· zone nord du bassin (communes de Bellen, N’koumandougou, Guiré, Nyamana, Toukoroba et Toubakoro, en passant par Diganibougougougou et Souba) :
Il s’agira d’organiser dans ces différentes communes des coopératives d’exploitation de bois et de charbon de bois. Malgré la dominance des espèces non énergétiques dans ces localités, l’étendue de ces communes offre la possibilité de mettre sous aménagement des vastes étendus de massifs forestiers villageois. L’accès difficile de la zone à cause du fleuve et la faible densité de la population pourrait être des facteurs limitants. 
· Zone nord-est du bassin (Karéri et Nampalari en passant par Monimpébougou).

Ces communes sont vastes et éloignées de la ville de Ségou. Elles offrent cependant de réelles opportunités d’approvisionnement en bois énergie à la ville. A cause de l’importance de leurs stocks en bois mort, les communes de Karéri et de Nampalari constituent des espoirs certains pour la satisfaction des besoins énergie de Ségou à l’horizon 2025. Il importe également de noter la très faible densité humaine dans ces zones d’exploitation. Les incitations devront aller dans le sens du ramassage de bois mort. Le moyen de transport adapté sera essentiellement les camions 10 tonnes. 

· Zone sud du bassin (Falo en passant par Sanando)

La commune de Falo, bien que disposant d’importantes potentialités en bois énergies ne pourra pas être assez active dans l’approvisionnement de la ville de Ségou. Son accès est difficile à cause du fleuve Bani. La création des marchés ruraux est souhaitable ainsi que l’organisation des transporteurs charretiers. Cependant, il est important de noter que le potentiel sur pied de cette localité sera fortement influencé par les futurs aménagements hydro agricoles (barrage de Talo). 

· Zone de l’ouest (Binko, Tougouni).    
Compte tenu de la position de ces deux communes, leurs productions seront essentiellement dirigées vers Bamako. La création ou le développement d’autres actions profiterait peu à la ville de Ségou.
La satisfaction des besoins en bois énergie de la ville de Ségou ainsi que des grandes agglomérations nécessite des actions supplémentaires permettant de faire face au déficit global du bassin. Ces actions devront porter sur la promotion des forêts privées autour de la ville de Ségou, Macina et Niono, la vulgarisation des énergies locales de substitution et des techniques et technologies modernes de réduction du niveau de la consommation du bois énergie des ménages. 

La situation globale montre que des avancées notoires sont observées pour la satisfaction des besoins en bois énergie des populations et de la conservation des ressources naturelles, notamment ligneuses. 
Malgré tout, ces ressources demeurent les sources énergétiques de base de la population. Le contrôle de leur accès est peu cerné par le Service de la Conservation de la Nature (moins de 40% des entrées sont munies d’autorisation). Il importe de renforcer ce contrôle à travers le déploiement de moyens humains, matériels et logistiques adéquats.
Le succès des différentes stratégies proposées est fortement lié aux actions de communication pour le changement de comportement de l’ensemble des populations et des acteurs concernés.  

  



VI. METHODOLOGIE D’ELABORATION DES CARTES
6.1 Acquisition des données
Huit (8) images dont quatre (4)  pou l’année 2005 et quatre (4) autres pour l’année 1998 couvrant le bassin de Ségou ont été acquises pour l’actualisation du SDA de Ségou.

Ces images offrent sept (7) bandes spectres acquis simultanément dans une partie du spectre électromagnétique idéale pour l’analyse de la végétation. Chaque pixel de l’image possède 30m de côté pour une superficie de 900m2 

Des données du satellite SRTM ont été acquises pour générer le modèle numérique de terrain de chaque bassin. Ces images procurent pour chacun des pixels une valeur unique d’altitude. Les courbes de niveau à intervalle de 25m ont été générées via les données SRTM.

6.2 Création des mosaïques

Une mosaïque correspond au regroupement de l’ensemble des images qui couvrent une zone en une seule image de sorte à en faire un document unique et homogène. Elle intègre toutes les bandes spectrales. Dans le but de facilité l’analyse du paysage végétal, l’obtion de combinaison de bandes  4, 3, 2 (caractéristique de la présence de chlorophylle) a été choisie. Cette mosaïque ainsi créée a été utilisée par l’équipe d’inventaire du bassin de Ségou comme fond cartographique de guidage.
6.3 Classification non dirigée de la mosaïque images : image NDVI 

L’information spectrale ainsi devenue fiable et précise après les différents prétraitements, suivent les procédures d’extraction de la densité de la végétation pour l’année 2005. À travers une stratification de la densité de couverture végétale, le bassin d’approvisionnement de Ségou a été dans un premier temps cartographié de façon non dirigée.

6.4 Calcul de l’indice de végétation : NDVI

Un indice de végétation correspond à l’application d’un algorithme mathématique qui s’opère entre les bandes spectrales afin d’obtenir une valeur qui permet d’interpréter un thème, telle la concentration de chlorophylle dans chaque pixel de l’image. 

La littérature regorge de différents algorithmes et indices. Dans le cas de la présente étude, l’indice NDVI (Normalized Differentiated Vegetation Index) a été choisi car considéré comme le plus caractéristique de la végétation. Cet indice fait un ratio entre la somme des bandes 3 et 4 et la différence de ces mêmes deux bandes. Les valeurs obtenues se situent généralement et de façon continue entre -1 et 1.  Les plus fortes valeurs correspondent à un contenu en végétation plus important. Le résultat de cette opération est une image dénommée image NDVI de Ségou en 2005. 

6.5 Classification orientée de l’image NDVI du bassin de Ségou

Suite au calcul du NDVI où chaque pixel possède une valeur réelle du contenu en végétation, une image est générée (image NDVI 2005). Au regard de la variabilité spectrale observée et des connaissances expertes des acteurs du terrain, les classes de densité de végétation ont fait l’objet d’un seuillage. Pour affiner le résultat de cette classification nous avons mis à contribution trois sources d’informations, à savoir, les cartes du Projet Inventaire des Ressources Ligneuses (PIRL, 1989), les fonds topographiques de l’Institut Géographique National de France (IGN) et les connaissances expertes de terrain des agents chargés de la réalisation de l’inventaire forestier dans le bassin de Ségou.

Les cartes PIRL ont aidé à l’établissement d’une corrélation entre les classes de l’image NDVI (2005) et l’existant sur le terrain. Ces données, quoi que datant d’une certaine époque orientent et confèrent une fiabilité et une précision relatives aux résultats préliminaires de la classification. Aussi, les fonds IGN ont été utilisés pour appréhender la planimétrie et la topographie du bassin de Ségou. Ils ont aidé dans la détermination de l’accessibilité du terrain.

Par la suite et par segmentation linéaire des valeurs des pixels, dix (10) classes de densité de végétation ont été générées pour le bassin de Ségou pour l’année 2005. Le résultat correspond à une carte couleur où chaque pixel possède une valeur de la classe qui est comprise entre 1 et 10. 

6.6 Filtrage de l’image NDVI

La carte couleur ainsi générée a fait l’objet d’un filtrage. Le filtrage a pour objectif de diminuer la variabilité thématique au sein d’une image. Il procède par regroupement de polygones apparentés pour constituer des ensembles plus grossiers. Ce regroupement se fait en fonction de la taille de l’aire minimale à cartographier qui est de dix (10) hectares dans le cas de la présente  étude. 

Pour faire le regroupement des pixels, nous avons utilisé le filtre médian du logiciel de traitement d’images PCI 9.1 dont les tailles de fenêtre varient de 3x3 à 13x13. À titre d’exemple, l’application d’une fenêtre de 3x3 permet de regrouper en un seul polygone 9 pixels (8100 m²). De la même manière, une fenêtre de 13x13 procède au regroupement de 169 pixels en un seul polygone. Ainsi, par tests itératifs, nous avons choisi une fenêtre de 11x11 qui permet de générer un polygone élémentaire constitué de 121 pixels pour une superficie de 121 x 900 m² = 108900 m², superficie légèrement supérieure à 10ha. 

Cet exercice a permis de regrouper 80% des pixels contenus dans la mosaïque d’images en des polygones plus grands. Cependant, de façon marginale, quelques pixels orphelins isolés subsistent ici et là compte tenu du fort contraste qui existe entre lesdits pixels et leur environnement. Le filtrage a aboutit à l’établissement de classes de densité détectables plus facilement sur le terrain et facilité l’interprétation des thèmes. 

6.7 Vectorisation de la classification de l’image NDVI

À cette étape, le format image des résultats a été transformé en un format vectoriel. Le format image correspond à une matrice de pixels tandis que le format vectoriel correspond, dans ce cas-ci, à une série de polygones contigus correspondants à une classe de NDVI particulière. La procédure de transformation est complexe et requiert qu’un regroupement de pixels de même classe soit transformé en une forme équivalente représentée uniquement par le pourtour. La figure 1 présente un exemple de passage du format matriciel au format vectoriel. 

Le document généré est lui aussi géo référencé et transformé en deux formats de lecture afin de pouvoir être importé à la fois à l’aide des logiciels de SIG MapInfo et ArcGIS.

Figure 7: Transformation du format matriciel au format vectoriel
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6.8 Précision relative de la carte NDVI

Les traitements réalisés à présent ont permis de générer une cartographie préliminaire, mais relativement précise, de la distribution de la végétation dans le bassin de Ségou pour l’année 2005. Cette précision se définit à travers la prise en compte de trois sources majeures d’informations que sont : les cartes PIRL, les fonds IGN et les connaissances expertes des acteurs de terrain. 

L’organisation et l’intégration de ces couches d’information ont constitué un outil indispensable pour la planification et la réalisation de l’inventaire des ressources ligneuses du bassin d’approvisionnement de Ségou pour l’année 2005. 

VII. CARTE NDVI : OUTIL DE PLANIFICATION DES TRAVAUX D’INVENTAIRE FORESTIER

Pour les besoins de l’inventaire des ressources ligneuses dans le bassin de Ségou pour l’année 2005, la cartographie de la végétation par classes de densité a permis de :

· localiser les zones de formations végétales du bassin de Ségou ;

· délimiter des sites de sondage à l’intérieur du bassin de Ségou ;

· déterminer le nombre et l’emplacement des placettes à inventorier dans le bassin de Ségou ;

· évaluer l’accessibilité des sites et unités de sondage par superposition des fonds topographiques IGN à la carte NDVI du bassin de Ségou.

7.1 Résultats cartographiques préliminaires du bassin de ségou
Les produits cartographiques préliminaires générés à présent pour le bassin de Ségou pour l’année 2005 se présentent comme suit :

· Mosaïque d’images satellitaires ;

· Cartes de l’indice de végétation (NDVI) regroupé en 10 classes de densité de végétation ;

· Cartes du volume des assortiments par commune ;

· Cartes de la production ligneuse totale par commune ;

7.2 Cartes Thématiques
Les cartes thématiques suivantes ont été élaborées à l’aide des résultats des études socioéconomiques et l’inventaire forestier  menées dans le bassin par les différents groupes d’experts :

1. Carte des formations végétales par commune du bassin d’approvisionnement en bois énergie de
     Ségou ;    
2. Carte du volume de bois sur pied par formation végétale et par commune du bassin d’approvisionnement en bois énergie de Ségou ;

3. Carte  de la synthèse des actions stratégiques d’approvisionnement durable en bois énergie de la ville de Ségou ;

4. Carte de la potentialité ligneuse par commune du bassin d’approvisionnement en bois énergie de Ségou ;

5. Carte du stock de bois énergie par commune du bassin d’approvisionnement en bois énergie de 

      Ségou ;

6. Carte du flux du bois énergie par commune d’approvisionnement en bois énergie de 
       Ségou ;

7. Carte de la densité démographique et tendance d’évolution de la population en 2006 du bassin d’approvisionnement de Ségou.


  



ANNEXE 1 

VIII.   RESSOURCE FORESTIERE

8.1 Caracterisation de la ressource ligneuse
8.1.1  Types de formations végétales du bassin : 

On distingue essentiellement  trois  types de formations végétales : la savane arbustive, la savane arborée et la savane boisée et/ou galérie forestière. Ces différentes formations végétales sont fortement associées aux vergers/parcs et aux jachères.  

a) Savane arbustive 
Elle est caractérisée par une variation importante de la couverture végétale, de potentialité ligneuse et  de diversité floristique. Les formations naturelles sont entremellées de champs et de jachères plus ou moins recentes. Du sud au nord du bassin, on distique des formations savanicoles denses et des formations savanicoles moins denses et clairesémées. 
· savane arbustive dense 

Ce sont des bandes de végétation qui se présentent sous forme de taillis sous futaie caractérisée par une strate inférieure arbustive à couvert plus ou moins fermé et une strate arborée à couvert lâche.  Les individus présentent des hauteurs très variables avec un taux de recouvrement de 15 à 20%. Le volume moyen à l’hectare varie entre 11,72 et 15,81 m3 sur une superficie d’environ 1 266 700 hectares. Les espèces  caractéristiques sont : Acacia macrostachya, Acacia nilotica, Acacia seyal, Anogeissus leiocarpus, Balanites aegyptiaca, Combretum glutinosum, Combretum micranthum, Diospyros mespiliformis, Feretia apodanthera, Guiera senegalensis, Piliostigma reticulatum, Pterocarpus lucens, Vitellaria paradoxa, et Ziziphus mauritiana. 

· Savane arbustive clairsemée :

Elle est caractérisée par une couverture faible variant entre 5 et 10% avec des arbustes formant une couverture assez discontinue. Elle s’étend dans l’ensemble sur une superficie d’environ 3 224 300 hectares dans le bassin. Les volumes moyens à l’hectare varient entre 5,41 et 8,29 m3. Les principales espèces ligneuses rencontrées sont : Combretum micrantum, Acacia macrostachya, Combretum glutinosum, Guiera senegalensis, Acacia albida, Balanites aegyptiaca, Piliostigma reticulatum, Vitellaria paradoxa, Ziziphus mauritiana..   

b) Savane arborée : 

Elle est représentée par une couverture moyenne  variant entre 15 et 20% avec des arbres formant une couverture  discontinue. Elle couvre une superficie d’environ 1 073 200 hectares. Le volume moyen à l’hectare varie entre 11,71 et 13,19 m3. Les principales espèces ligneuses rencontrées sont : 

Acacia macrostachya, Acacia seyal, Anogeissus leiocarpus, Combretum glutinosum, Combretum micranthum, Combretum nioroense, Guiera senegalensis, Crossopteryx febrifuga, Diospyros mespiliformis, Feretia apodanthera, Grewia bicolor, Lannea acida, Lannea microcarpa, Piliostigma reticulatum, Pterocarpus lucens, Vitellaria paradoxa, Terminalia macroptera, Ximenia  americana, et Ziziphus mauritiana. . Dans son ensemble, elle est dominée par la présence des installations agricoles sur les terres limoneuses et argilo limoneuses, ce qui explique en grande partie la faiblesse de son potentiel ligneux.
c) Savane boisée et/ou galerie
Elles couvrent une superficie totale de 156 000hectares avec un taux moyen de recouvrement de l’ordre de 20 à 30%. La production moyenne à l’hectare varie entre 21,06 et 27,33 m3 /ha. Les espèces caractéristiques sont : Acacia ataxacantha, Acacia macrostachya, Anogeissus leiocarpus, Bombax costatum, Combretum glutinosum, Combretum micranthum, Combretum niorense, Grewia bicolor, Guiera senegalensis, Lannea acida, Lannea microcarpa, Pterocarpus lucens. Elle est représentée par les reliques de formations arborescentes des espaces humides (galeries) et des sols profonds limoneux et argilo limoneux. Les galéries sont les reliques de formations boisées situées le long des cours d’eau. Elles subissent une forte pression agro-pastorale.
Tableau 21 : Etendues des types de formation végétale par commune
	Communes
	Cercles
	Savane 

Arbustive

(ha)
	Savane 

Arboree

(ha)
	Savane boisee 

Et galerie

(ha)
	Superficie

Totale

(ha)

	Banamba
	Banamba
	41267
	9261
	619
	51147

	Benkadi
	Banamba
	1709
	471
	49
	2229

	Boron
	Banamba
	47308
	28186
	6620
	82114

	Duguwolowila
	Banamba
	42129
	11612
	1115
	54856

	Kiban
	Banamba
	17324
	5190
	584
	23098

	Madina-sa
	Banamba
	39654
	7558
	1398
	48610

	Sébété
	Banamba
	64647
	17444
	4320
	86411

	Toubacoro
	Banamba
	101617
	8024
	735
	110376

	Toukoroba
	Banamba
	64448
	43988
	6311
	114747

	Baraouéli
	Baraouéli
	39182
	27331
	8815
	75328

	Boidie
	Baraouéli
	31641
	15090
	2660
	49391

	Dougoufié
	Baraouéli
	4407
	2664
	347
	7418

	Gouendo
	Baraouéli
	14060
	19761
	2153
	35974

	Kalaké
	Baraouéli
	19805
	15095
	3682
	38582

	Konobougou
	Baraouéli
	31752
	32106
	9708
	73566

	N'gassola
	Baraouéli
	16115
	4711
	266
	21092

	Sanando
	Baraouéli
	40990
	37590
	8255
	86835

	Somo
	Baraouéli
	5758
	3510
	240
	9508

	Tamani
	Baraouéli
	8062
	5301
	487
	13850

	Tésséréla
	Baraouéli
	15865
	4355
	86
	20306

	Béguéné
	Bla
	18750
	10240
	878
	29868

	Bla
	Bla
	26861
	7455
	811
	35127

	Diaramana
	Bla
	37803
	8391
	472
	46666

	Diena
	Bla
	24899
	7026
	274
	32199

	Dougouolowila
	Bla
	10611
	1777
	80
	12468

	Falo
	Bla
	80270
	74818
	8520
	163608

	Fani
	Bla
	23431
	4235
	76
	27742

	Kazangasso
	Bla
	6305
	774
	68
	7147

	Kemeni
	Bla
	12584
	2007
	215
	14806

	Korodougou
	Bla
	15414
	190
	0
	15604

	Koulandou
	Bla
	5976
	681
	15
	6672

	Niala
	Bla
	14550
	6986
	955
	22491

	Samabogo
	Bla
	13990
	4376
	259
	18625

	Somasso
	Bla
	9981
	4143
	254
	14378

	Tiéména
	Bla
	10977
	3877
	410
	15264

	Touna
	Bla
	41379
	9198
	470
	51047

	Yangasso
	Bla
	35996
	5111
	298
	41405

	Benkadi
	Dioila
	4010
	1079
	107
	5196

	Binko
	Dioila
	13484
	25170
	9430
	48084

	Diedougou
	Dioila
	32169
	21766
	4261
	58196

	Dolendougou
	Dioila
	19097
	14136
	1697
	34930

	Guénéka
	Dioila
	19467
	21522
	3419
	44408

	Jekafo
	Dioila
	2633
	1563
	282
	4478

	Kaladougou
	Dioila
	15932
	14755
	2052
	32739

	Kerela
	Dioila
	8776
	14719
	3376
	26871

	Kilidougou
	Dioila
	10240
	5203
	801
	16244

	Nangola
	Dioila
	14744
	22072
	3750
	40566

	Tenindougou
	Dioila
	1611
	2035
	269
	3915

	Wacoro
	Dioila
	7342
	10055
	1882
	19279

	Tenindougou
	Dioila
	1422
	4316
	2771
	8509

	Kewa
	Djenne
	4382
	66
	0
	4448

	Nema-badenkafo
	Djenne
	26652
	228
	1
	26881

	Dinadougouou
	Koulikoro
	22986
	28160
	9193
	60339

	Koula
	Koulikoro
	989
	1332
	382
	2703

	Méguétana
	Koulikoro
	1165
	3342
	1364
	5871

	Nyamina
	Koulikoro
	78130
	38066
	3024
	119220

	Sirakorolaa
	Koulikoro
	22555
	12557
	2468
	37580

	Tougouni
	Koulikoro
	26994
	24852
	2670
	54516

	Diedougou
	Koutiala
	5638
	3080
	246
	8964

	Fakolo
	Koutiala
	16983
	6283
	366
	23632

	Kafo-faboli
	Koutiala
	12341
	8498
	692
	21531

	Karagouana
	Koutiala
	11899
	6021
	351
	18271

	Konina
	Koutiala
	39610
	31078
	3380
	74068

	Konseguel
	Koutiala
	25123
	7986
	298
	33407

	Koromo
	Koutiala
	3941
	2906
	86
	6933

	Koutiala
	Koutiala
	3875
	1091
	146
	5112

	Miena
	Koutiala
	13789
	5186
	300
	19275

	M'pessoba
	Koutiala
	31544
	15972
	1422
	48938

	Nampe
	Koutiala
	5794
	1753
	80
	7627

	N'golonia
	Koutiala
	12646
	4260
	214
	17120

	Niantaga
	Koutiala
	8853
	2559
	77
	11489

	N'tossoni
	Koutiala
	7822
	7257
	490
	15569

	Songo-dougou
	Koutiala
	7054
	1520
	107
	8681

	Songoua
	Koutiala
	3732
	445
	12
	4189

	Tao
	Koutiala
	2153
	1889
	188
	4230

	Zanina
	Koutiala
	11037
	3639
	320
	14996

	Boky-were
	Macina
	18121
	1135
	45
	19301

	Folomana
	Macina
	7171
	84
	0
	7255

	Kokry
	Macina
	7510
	1419
	85
	9014

	Kolongo
	Macina
	33833
	2467
	95
	36395

	Macina
	Macina
	45893
	932
	27
	46852

	Matomo
	Macina
	27890
	16
	0
	27906

	Monimpébougou
	Macina
	161225
	293
	4
	161522

	Saloba
	Macina
	23642
	221
	1
	23864

	Sana
	Macina
	32106
	215
	3
	32324

	Souleye
	Macina
	9459
	39
	0
	9498

	Tongue
	Macina
	7388
	77
	1
	7466

	Guiré
	Nara
	234865
	2106
	513
	237484

	Niamana
	Nara
	166976
	14757
	640
	182373

	Diabaly
	Niono
	91263
	5726
	955
	97944

	Dogofry
	Niono
	53894
	5767
	1930
	61591

	Kala-siguida
	Niono
	23914
	3096
	326
	27336

	Mariko
	Niono
	24814
	7426
	1128
	33368

	Nampalari
	Niono
	1439
	53
	0
	1492

	Niono
	Niono
	30900
	4594
	1271
	36765

	Pogo
	Niono
	46658
	725
	20
	47403

	Siribala
	Niono
	28782
	6451
	801
	36034

	Sirifila
	Niono
	7129
	5239
	2407
	14775

	Sokolo
	Niono
	123881
	6711
	1257
	131849

	Toridaga
	Niono
	46016
	3925
	711
	50652

	Yeredon-saniona
	Niono
	21341
	2146
	573
	24060

	Dah
	San
	12541
	504
	9
	13054

	Diakourou
	San
	24443
	8189
	194
	32826

	Dieli
	San
	20281
	1771
	25
	22077

	Djeguena
	San
	3575
	399
	7
	3981

	Fion
	San
	0
	0
	0
	0

	Kaniegue
	San
	3308
	893
	12
	4213

	Karaba
	San
	0
	0
	0
	0

	N'goa
	San
	11278
	2474
	100
	13852

	Niamana
	San
	8579
	1073
	28
	9680

	Niasso
	San
	19560
	1342
	14
	20916

	N'torosso
	San
	8276
	196
	1
	8473

	Ouolon
	San
	18339
	578
	1
	18918

	Sanne
	San
	7523
	485
	9
	8017

	Siadougou
	San
	32038
	2910
	20
	34968

	Somo
	San
	854
	27
	0
	881

	Sourountou
	San
	6025
	840
	22
	6887

	Sy
	San
	19174
	1660
	21
	20855

	Teneni
	San
	1344
	269
	0
	1613

	Tourakolo
	San
	4104
	2188
	42
	6334

	Baguidadougou
	Ségou
	59843
	4797
	142
	64782

	Bellen
	Ségou
	288822
	8678
	268
	297768

	Boussin
	Ségou
	15901
	259
	3
	16163

	Cinzana
	Ségou
	83878
	16606
	691
	101175

	Diedougou
	Ségou
	37383
	289
	4
	37676

	Diganibougou
	Ségou
	47904
	9423
	0
	57327

	Dioro
	Ségou
	38481
	680
	46
	39207

	Diouna
	Ségou
	21331
	942
	63
	22336

	Dougabougou
	Ségou
	10398
	1942
	687
	13027

	Farako
	Ségou
	10793
	1570
	56
	12419

	FaraKouassa
	Ségou
	5130
	255
	6
	5391

	Fatiné
	Ségou
	60088
	12103
	221
	72412

	Kamiandougou
	Ségou
	21141
	240
	1
	21382

	Katiena
	Ségou
	68142
	9439
	199
	77780

	Konodimini
	Ségou
	22082
	10322
	2147
	34551

	Markala
	Ségou
	19418
	1270
	116
	20804

	Massala
	Ségou
	4526
	1693
	127
	6346

	N'gara
	Ségou
	6531
	3300
	235
	10066

	N'koumandougou
	Ségou
	184578
	10731
	451
	195760

	Pélengana
	Ségou
	22667
	4937
	397
	28001

	Sakoiba
	Ségou
	24300
	6216
	450
	30966

	Sama-foula
	Ségou
	7588
	1917
	69
	9574

	Samine
	Ségou
	15819
	2746
	34
	18599

	Sansanding
	Ségou
	24495
	1480
	50
	26025

	Sébougou
	Ségou
	6719
	2003
	203
	8925

	Ségou
	Ségou
	628
	535
	165
	1328

	Sibila
	Ségou
	15812
	860
	27
	16699

	Soignébougou
	Ségou
	5323
	973
	100
	6396

	Souba
	Ségou
	74481
	26036
	1227
	101744

	Togou
	Ségou
	9905
	253
	9
	10167

	Diafarabé
	Tenenkou
	43092
	218
	0
	43310

	Diaka
	Tenenkou
	37036
	49
	0
	37085

	Karéri
	Tenenkou
	123274
	122
	1
	123397

	Sougoulbé
	Tenenkou
	0
	0
	0
	0

	Total 
	
	4490992
	1073252
	155972
	5720216


Tableau 22 : Récapitulatif des productions à l’hectare des différents assortiments par type de formation

	Types de formations
	Volume (m3/ha)
	Taux

Energétique

(%)

	
	Total


	Bois

mort
	Bois de

service
	Bois

d’oeuvre


	Bois non

combustible


	Bois

combustible
	

	Savane arbustive clairsemée
	5,41
	0,01
	0
	0
	2,73
	2,67
	49

	
	8,29
	0
	0,04
	0
	6,66
	1,59
	19

	Savane arbustive dense
	15,81
	0,48
	0,04
	0
	8,67
	6,62
	42

	Savane arborée clairsemée 
	13,19
	0,36
	0,27
	0,56
	5,48
	6,52
	49

	
	11,71
	0,12
	0,28
	0,13
	6,33
	4,85
	41

	Savane boisée
	24,17
	0,96
	1,15
	0,25
	1,55
	20,26
	84

	Moyenne du bassin 
	13,09
	0,32
	0,29
	0,15
	5,23
	7,08
	48


8.1.2  Potentiel ligneux du bassin de Ségou

Le volume total de bois contenu dans le bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou est estimé à 59 638 650m3. La production moyenne est de 13,09 m3/ha. Elle varie de 24,17 m3/ha dans les savanes boisées et 5,41 m3/ha dans les savanes arbustives dégradées. 
Figure 8 : Répartition des paysages du bassin d’approvisionnement en bois énergie de Ségou 
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Le potentiel ligneux du bassin est reparti comme suit :

Tableau 23 : Production ligneuse totale par type de formation et par commune du bassin de Ségou 
	Communes
	Cercles
	Savane

arbustive


	Savane

arborée


	Savane
boisée et
galerie
	Volume total (m3)

	Banamba
	Banamba
	462281
	120005
	14961
	597248

	Benkadi
	Banamba
	19557
	6093
	1184
	26834

	Boron
	Banamba
	523548
	356796
	160005
	1040350

	Duguwolowila
	Banamba
	466485
	149807
	26950
	643242

	Kiban
	Banamba
	204991
	67013
	14115
	286119

	Madina-sa
	Banamba
	363152
	96074
	33790
	493016

	Sébété
	Banamba
	654254
	222911
	104414
	981580

	Toubacoro
	Banamba
	878964
	103659
	17765
	1000388

	Toukoroba
	Banamba
	799468
	561896
	152537
	1513900

	Baraouéli
	Baraouéli
	459127
	343726
	213059
	1015911

	Boidié
	Baraouéli
	354021
	192032
	64292
	610345

	Dougoufié
	Baraouéli
	57621
	33519
	8387
	99527

	Gouendo
	Baraouéli
	183587
	249909
	52038
	485534

	Kalaké
	Baraouéli
	236625
	190143
	88994
	515762

	Konobougou
	Baraouéli
	395662
	402502
	234642
	1032806

	N’gassola
	Baraouéli
	189194
	60924
	6429
	256548

	Sanando
	Baraouéli
	516274
	474515
	199523
	1190313

	Somo
	Baraouéli
	72985
	44687
	5801
	123472

	Tamani
	Baraouéli
	101376
	67418
	11771
	180564

	Tésséréla
	Baraouéli
	188068
	56781
	2079
	246927

	Béguéné
	Bla
	227297
	130997
	21221
	379515

	Bla
	Bla
	291938
	95576
	19602
	407116

	Diaramana
	Bla
	406382
	108055
	11408
	525845

	Diena
	Bla
	283860
	90863
	6623
	381346

	Dougouolo
	Bla
	110784
	23092
	1934
	135810

	Falo
	Bla
	1024911
	953271
	205928
	2184111

	Fani
	Bla
	231284
	54995
	1837
	288116

	Kazangasso
	Bla
	62060
	9971
	1644
	73675

	Kemeni
	Bla
	130978
	25868
	5197
	162043

	Korodougou
	Bla
	144898
	2431
	0
	147329

	Koulandou
	Bla
	58404
	8852
	363
	67618

	Niala
	Bla
	170700
	89190
	23082
	282972

	Samabogo
	Bla
	149228
	56577
	6260
	212065

	Somasso
	Bla
	115083
	53458
	6139
	174680

	Tiéména
	Bla
	125382
	49815
	9910
	185106

	Touna
	Bla
	444263
	118983
	11360
	574606

	Yangasso
	Bla
	361315
	65971
	7203
	434489

	Benkadi
	Dioila
	44770
	13893
	2586
	61250

	Binko
	Dioila
	173655
	314003
	227923
	715580

	Diedougou
	Dioila
	377249
	275846
	102988
	756083

	Dolendougou
	Dioila
	231280
	179937
	41016
	452234

	Guénéka
	Dioila
	242623
	271720
	82637
	596980

	Jekafo
	Dioila
	30134
	19670
	6816
	56621

	Kaladougou
	Dioila
	201205
	187211
	49597
	438013

	Kerela
	Dioila
	119444
	185141
	81598
	386183

	Kilidougou
	Dioila
	117764
	66292
	19360
	203416

	Nangola
	Dioila
	191101
	278243
	90638
	559982

	Tenindougou
	Dioila
	19736
	25809
	6502
	52046

	Wacoro
	Dioila
	96160
	126739
	45488
	268388

	Tenindougou
	Dioila
	18572
	53156
	66975
	138703

	Kewa
	Djenné
	35343
	869
	0
	36212

	Nema-bade
	Djenné
	171681
	2981
	24
	174686

	Dinadougou
	Koulikoro
	288958
	353354
	222195
	864506

	Koula
	Koulikoro
	11906
	16672
	9233
	37811

	Méguétana
	Koulikoro
	15442
	41466
	32968
	89875

	Nyamina
	Koulikoro
	938044
	489981
	73090
	1501116

	Sirakorola
	Koulikoro
	257664
	159537
	59652
	476852

	Tougouni
	Koulikoro
	327444
	316810
	64534
	708788

	Diedougou
	Koutiala
	63355
	39413
	5946
	108714

	Fakolo
	Koutiala
	207110
	81036
	8846
	296992

	Kafo-fabo
	Koutiala
	159536
	109112
	16726
	285373

	Karagouan
	Koutiala
	150841
	77697
	8484
	237022

	Konina
	Koutiala
	510368
	396417
	81695
	988479

	Konseguela
	Koutiala
	297466
	103067
	7203
	407735

	Koromo
	Koutiala
	48692
	37578
	2079
	88349

	Koutiala
	Koutiala
	46302
	14057
	3529
	63888

	Miena
	Koutiala
	176299
	66883
	7251
	250433

	M'pessoba
	Koutiala
	391934
	205106
	34370
	631410

	Nampe
	Koutiala
	60682
	22447
	1934
	85063

	N'golonia
	Koutiala
	149288
	54841
	5172
	209301

	Niantaga
	Koutiala
	98405
	32997
	1861
	133263

	N'tossoni
	Koutiala
	102964
	93142
	11843
	207949

	Songo-dougou
	Koutiala
	72028
	19460
	2586
	94074

	Songoua
	Koutiala
	39853
	5742
	290
	45885

	Tao
	Koutiala
	26290
	24007
	4544
	54842

	Zanina
	Koutiala
	122342
	46959
	7734
	177036

	Boky-were
	Macina
	135982
	14549
	1088
	151618

	Folomana
	Macina
	48861
	1096
	0
	49957

	Kokry
	Macina
	69620
	18126
	2054
	89801

	Kolongo
	Macina
	274480
	31735
	2296
	308511

	Macina
	Macina
	320643
	12121
	653
	333416

	Matomo
	Macina
	185281
	211
	0
	185492

	Monimpébougou
	Macina
	1015576
	3841
	97
	1019513

	Saloba
	Macina
	169353
	2894
	24
	172271

	Sana
	Macina
	212709
	2808
	73
	215589

	Souleye
	Macina
	72510
	511
	0
	73021

	Tongue
	Macina
	50013
	1001
	24
	51038

	Guiré
	Nara
	1538103
	27009
	12399
	1577511

	Niamana
	Nara
	1636494
	191239
	15469
	1843202

	Diabaly
	Niono
	656033
	72365
	23082
	751479

	Dogofry
	Niono
	359080
	71726
	46648
	477453

	Kala-sigu
	Niono
	193407
	39245
	7879
	240532

	Mariko
	Niono
	223170
	93650
	27264
	344084

	Nampalari
	Niono
	12391
	699
	0
	13090

	Niono
	Niono
	232647
	57659
	30720
	321026

	Pogo
	Niono
	391458
	9433
	483
	401374

	Siribala
	Niono
	279640
	82312
	19360
	381312

	Sirifila
	Niono
	62636
	64537
	58177
	185349

	Sokolo
	Niono
	878840
	84273
	30382
	993494

	Toridaga
	Niono
	327816
	49407
	17185
	394408

	Yeredon
	Niono
	155535
	26829
	13849
	196213

	Dah
	San
	107248
	6577
	218
	114042

	Diakourou
	San
	293098
	105891
	4689
	403678

	Dieli
	San
	191963
	23093
	604
	215661

	Djeguena
	San
	35537
	5116
	169
	40823

	Fion
	San
	0
	0
	0
	0

	Kaniegue
	San
	38404
	11555
	290
	50249

	Karaba
	San
	0
	0
	0
	0

	N’goa
	San
	116469
	31657
	2417
	150543

	Niamana
	San
	89090
	13932
	677
	103699

	Niasso
	San
	184336
	17522
	338
	202197

	N’torosso
	San
	74040
	2563
	24
	76628

	Ouolon
	San
	161330
	7575
	24
	168929

	San
	San
	66221
	6294
	218
	72732

	Siadougou
	San
	285368
	37887
	483
	323739

	Somo
	San
	6784
	356
	0
	7139

	Sourounto
	San
	65096
	10940
	532
	76568

	Sy
	San
	167734
	21434
	508
	189675

	Teneni
	San
	13361
	3530
	0
	16891

	Tourakolo
	San
	49862
	28293
	1015
	79171

	Baguidadougou
	Ségou
	588619
	62331
	3432
	654383

	Bellen
	Ségou
	2450196
	113326
	6478
	2569999

	Boussin
	Ségou
	137208
	3390
	73
	140670

	Cinzana
	Ségou
	887111
	214867
	16701
	1118680

	Diedougou
	Ségou
	274447
	3778
	97
	278321

	Diganibougou
	Ségou
	509817
	121244
	0
	631061

	Dioro
	Ségou
	293534
	8827
	1112
	303473

	Diouna
	Ségou
	187606
	12135
	1523
	201263

	Dougabougou
	Ségou
	106152
	24631
	16605
	147387

	Farako
	Ségou
	107436
	20455
	1354
	129244

	Farakou
	Ségou
	45145
	3319
	145
	48609

	Fatiné
	Ségou
	555901
	156397
	5342
	717640

	Kamiandougou
	Ségou
	143983
	3123
	24
	147129

	Katiena
	Ségou
	680207
	122420
	4810
	807437

	Konodimini
	Ségou
	250355
	130716
	51893
	432963

	Markala
	Ségou
	171792
	16404
	2804
	190998

	Massala
	Ségou
	57178
	21715
	3070
	81963

	N’gara
	Ségou
	80959
	42177
	5680
	128816

	N’koumand
	Ségou
	1655442
	138668
	10901
	1805011

	Pélengana
	Ségou
	247124
	63871
	9595
	320591

	Sakoiba
	Ségou
	248850
	79620
	10877
	339346

	Sama-foul
	Ségou
	83950
	24865
	1668
	110483

	Samine
	Ségou
	178088
	35780
	822
	214690

	Sansanding
	Ségou
	241828
	19280
	1209
	262317

	Sébougou
	Ségou
	72473
	25604
	4907
	102984

	Ségou
	Ségou
	6726
	6727
	3988
	17440

	Sibila
	Ségou
	129095
	10911
	653
	140659

	Soignébougou
	Ségou
	53111
	12499
	2417
	68028

	Souba
	Ségou
	852910
	336178
	29657
	1218744

	Togou
	Ségou
	79214
	3284
	218
	82715

	Diafarabé
	Ténenkou
	290486
	2862
	0
	293348

	Diaka
	Ténenkou
	214196
	642
	0
	214838

	Karéri
	Ténenkou
	754734
	1581
	24
	756339

	Sougoulbé
	Ténenkou
	0
	0
	0
	0

	Total bassin
	42184025
	13684781
	3769843
	59638648


  Tableau 24 : Volume des assortiments par type de formation et par commune du bassin de Ségou

	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	Banamba
	Banamba
	541
	12500
	4600
	4700
	339900
	235500
	597200

	Benkadi
	Banamba
	26
	600
	200
	200
	14700
	11000
	26800

	Boron
	Banamba
	852
	24300
	16800
	13100
	493500
	492600
	1040300

	Duguwolowila
	Banamba
	589
	13600
	5800
	5800
	356500
	261500
	643200

	Kiban
	Banamba
	239
	6400
	2700
	2600
	156900
	117500
	286100

	Madina-sa
	Banamba
	570
	8400
	4700
	3500
	274600
	201800
	493000

	Sébété
	Banamba
	927
	20100
	11600
	8800
	515100
	425900
	981600

	Toubacoro
	Banamba
	1321
	13000
	5600
	4000
	611500
	366300
	1000400

	Toukoroba
	Banamba
	1193
	37200
	21600
	20900
	739800
	694500
	1513900

	Total Banamba
	6258
	136100
	73700
	63700
	3502600
	2806600
	6582700

	Baraouéli
	Baraouéli
	776
	25100
	19000
	12600
	454200
	504900
	1015900

	Boidié
	Baraouéli
	538
	13700
	8300
	7100
	310600
	270800
	610300

	Dougoufié
	Baraouéli
	109
	2400
	1300
	1100
	49900
	44800
	99500

	Gouendo
	Baraouéli
	385
	11900
	8400
	8500
	225900
	230800
	485500

	Kalaké
	Baraouéli
	392
	12600
	9100
	6800
	237600
	249800
	515800

	Konobougou
	Baraouéli
	747
	26500
	21100
	14300
	441000
	529900
	1032800

	N'gassola
	Baraouéli
	236
	5700
	2200
	2400
	143300
	103000
	256500

	Sanando
	Baraouéli
	889
	29900
	21300
	16900
	540700
	581500
	1190300

	Somo
	Baraouéli
	110
	2900
	1500
	1600
	64700
	52900
	123500

	Tamani
	Baraouéli
	164
	4300
	2300
	2400
	92000
	79600
	180600

	Tésséréla
	Baraouéli
	212
	5500
	1800
	2300
	139000
	98300
	246900

	Total Baraouéli
	4559
	140500
	96200
	75900
	2698900
	2746200
	5757700

	Béguéné
	Bla
	304
	8800
	4500
	4800
	198100
	163300
	379500

	Bla
	Bla
	389
	8500
	3800
	3600
	224400
	166900
	407100

	Diaramana
	Bla
	492
	10300
	4100
	4100
	303600
	203800
	525800

	Diena
	Bla
	359
	8200
	3100
	3500
	214700
	151900
	381300

	Dougouolo
	Bla
	136
	2600
	900
	900
	79300
	52100
	135800


	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	Falo
	Bla
	1686
	53700
	33200
	34300
	1054700
	1008200
	2184100

	Fani
	Bla
	361
	5100
	1900
	2100
	169300
	109600
	288100

	Kazangasso
	Bla
	107
	1200
	500
	400
	44100
	27500
	73700

	Kemeni
	Bla
	165
	3000
	1200
	1000
	94300
	62500
	162000

	Korodougou
	Bla
	197
	2000
	500
	100
	94000
	50700
	147300

	Koulandougou
	Bla
	78
	1100
	400
	300
	41100
	24700
	67600

	Niala
	Bla
	232
	6500
	3500
	3300
	145900
	123800
	283000

	Samabogo
	Bla
	194
	4300
	1900
	2200
	118200
	85500
	212100

	Somasso
	Bla
	152
	3900
	1700
	2000
	93400
	73600
	174700

	Tiéména
	Bla
	162
	4100
	1900
	1900
	99800
	77400
	185100

	Touna
	Bla
	649
	11400
	4400
	4600
	329100
	225200
	574600

	Yangasso
	Bla
	484
	7700
	2800
	2500
	256400
	165100
	434500

	Total Bla
	6147
	142500
	70300
	71500
	3560400
	2771700
	6616400

	Benkadi
	Dioila
	55
	1300
	500
	500
	33900
	24900
	61300

	Binko
	Dioila
	482
	19300
	18300
	11200
	266300
	400500
	715600

	Diedougou
	Dioila
	604
	17900
	12000
	10000
	364400
	351900
	756100

	Dolendougou
	Dioila
	370
	10700
	6500
	6400
	223900
	204700
	452200

	Guénéka
	Dioila
	452
	14600
	10500
	9400
	275500
	286900
	597000

	Jekafo
	Dioila
	46
	1300
	800
	700
	28200
	25600
	56600

	Kaladougou
	Dioila
	343
	10800
	7000
	6600
	208500
	205100
	438000

	Kerela
	Dioila
	269
	10100
	8300
	6500
	161000
	200400
	386200

	Kilidougou
	Dioila
	183
	4600
	2700
	2400
	103600
	901000
	203400

	Nangola
	Dioila
	419
	14100
	10900
	9600
	246700
	278700
	560000

	Tenindougou
	Dioila
	40
	1300
	900
	900
	24100
	24900
	52000

	Wacoro
	Dioila
	194
	6800
	5200
	4400
	118300
	133700
	268400

	Tenindougou
	Dioila
	86
	4100
	4400
	2000
	41100
	87100
	138700

	Total Dioila
	3544
	116900
	88000
	70600
	2095500
	2314400
	4685500


	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	
	Djenné
	99
	300
	100
	100
	23100
	12600
	36200

	Nema-bade
	Djenné
	429
	800
	300
	100
	102200
	71200
	174700

	Total Djenné
	528
	1200
	400
	200
	125400
	83800
	210900

	Dinadougou
	Koulikoro
	632
	22700
	19100
	12800
	352800
	457100
	864500

	Koula
	Koulikoro
	28
	1000
	800
	600
	15700
	19700
	37800

	Méguétana
	Koulikoro
	71
	2500
	2500
	1500
	31000
	52500
	89900

	Nyamina
	Koulikoro
	1284
	34900
	16600
	18600
	789400
	641600
	1501100

	Sirakorola
	Koulikoro
	388
	11100
	7000
	5900
	234400
	218400
	476900

	Tougouni
	Koulikoro
	589
	17000
	10800
	11400
	343600
	326000
	708800

	Total Koulikoro
	2991
	89100
	57000
	50700
	1766900
	1715300
	3678900

	Diedougou
	Koutiala
	91
	2400
	1300
	1400
	56400
	47100
	108700

	Fakolo
	Koutiala
	242
	6900
	2700
	3100
	161600
	122700
	297000

	Kafo-fabo
	Koutiala
	217
	7000
	3600
	4100
	144400
	126300
	285400

	Karagouan
	Koutiala
	184
	5700
	2500
	3000
	125100
	100800
	237000

	Konina
	Koutiala
	745
	24400
	13800
	14300
	487000
	448900
	988500

	Konseguela
	Koutiala
	343
	9000
	3400
	3900
	227900
	163600
	407700

	Koromo
	Koutiala
	71
	2100
	1000
	1400
	45600
	38200
	88300

	Koutiala
	Koutiala
	53
	1500
	600
	600
	34800
	26400
	63900

	Miena
	Koutiala
	193
	6000
	2300
	2500
	136000
	103700
	250400

	M'pessoba
	Koutiala
	502
	15100
	7100
	7700
	328600
	272900
	631400

	Nampe
	Koutiala
	82
	1700
	800
	800
	48100
	33800
	85100

	N'golonia
	Koutiala
	175
	4600
	1900
	2000
	116100
	84700
	209300

	Niantaga
	Koutiala
	119
	2700
	1100
	1200
	76400
	51800
	133300

	N'tossoni
	Koutiala
	157
	5200
	2800
	3400
	102700
	93800
	207900

	Songo-dougou
	Koutiala
	92
	1700
	800
	700
	55000
	36000
	94100

	Songoua
	Koutiala
	43
	800
	300
	200
	27900
	16600
	45900

	Tao
	Koutiala
	45
	1300
	800
	800
	26900
	25000
	54800


	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	Zanina
	Koutiala
	160
	3800
	1700
	1800
	96200
	73500
	1770

	Total Koutiala
	3516
	102000
	48500
	53100
	2296600
	1865700
	43658

	Boky-were
	Macina
	239
	1400
	700
	500
	91800
	57200
	151600

	Folomana
	Macina
	136
	300
	100
	00
	30700
	18800
	50000

	Kokry
	Macina
	179
	1400
	700
	600
	52700
	34300
	89800

	Kolongo
	Macina
	475
	3500
	1500
	1200
	188100
	114200
	308500

	Macina
	Macina
	1118
	2100
	1000
	500
	203600
	126300
	333400

	Matomo
	Macina
	431
	800
	300
	00
	112000
	72300
	185500

	Monimpébougou
	Macina
	2133
	2900
	1700
	200
	609200
	405500
	1019500

	Saloba
	Macina
	685
	900
	500
	100
	110800
	60000
	172300

	Sana
	Macina
	524
	1200
	400
	100
	127300
	86600
	215600

	Souleye
	Macina
	371
	300
	300
	00
	51000
	21500
	73000

	Tongue
	Macina
	137
	300
	100
	00
	30600
	20000
	51000

	Total Macina
	6428
	15200
	7300
	3300
	1607800
	1016600
	2650200

	Guiré
	Nara
	3418
	6900
	4000
	1100
	948100
	617400
	1577500

	Niamana
	Nara
	2073
	25900
	10500
	7400
	1190500
	608900
	1843200

	Total Nara
	5491
	32800
	14500
	8500
	2138600
	1226300
	3420700

	Diabaly
	Niono
	1501
	6900
	4100
	2500
	438000
	299900
	751500

	Dogofry
	Niono
	1729
	5500
	4300
	2500
	244500
	220700
	477500

	Kala-sigu
	Niono
	358
	3300
	1700
	1400
	136900
	97300
	240500

	Mariko
	Niono
	409
	6100
	3900
	3200
	183100
	147700
	344100

	Nampalari
	Niono
	42
	200
	0
	00
	8100
	4700
	13100

	Niono
	Niono
	478
	4300
	3300
	2000
	172600
	138800
	321000

	Pogo
	Niono
	533
	3800
	1400
	4000
	262400
	133300
	401400

	Siribala
	Niono
	421
	7000
	3500
	3000
	213100
	154700
	381300

	Sirifila
	Niono
	168
	4200
	4400
	2200
	74500
	100100
	185300

	Sokolo
	Niono
	2146
	8500
	5100
	2800
	581000
	396000
	993500

	Toridaga
	Niono
	652
	4000
	2600
	1700
	222600
	163600
	394400


	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	Yeredon-s
	Niono
	307
	2200
	1600
	9
	110100
	81500
	196200

	Total Niono
	8744
	56100
	35900
	226
	2646800
	1938500
	4699800

	Dah
	San
	174
	1400
	400
	300
	71500
	40500
	114000

	Diakourou
	San
	340
	9100
	3300
	4000
	224200
	163100
	403700

	Dieli
	San
	266
	3300
	1100
	900
	131900
	78400
	215700

	Djeguena
	San
	48
	700
	200
	200
	24500
	15200
	40800

	Fion
	San
	0
	00
	00
	00
	00
	00
	00

	Kaniegue
	San
	43
	1100
	400
	400
	28400
	19900
	50200

	Karaba
	San
	0
	00
	00
	00
	00
	00
	00

	N'goa
	San
	206
	2900
	1100
	1100
	85600
	59800
	150500

	Niamana
	San
	108
	1900
	600
	500
	61600
	39100
	103700

	Niasso
	San
	319
	3100
	900
	700
	123100
	74400
	202200

	N'torosso
	San
	109
	1000
	300
	100
	48300
	27000
	76600

	Ouolon
	San
	333
	2200
	600
	300
	105400
	60400
	168900

	San
	San
	145
	1000
	300
	200
	44700
	26500
	72700

	Siadougou
	San
	564
	4900
	1600
	1500
	192300
	123600
	323700

	Somo
	San
	13
	100
	00
	00
	4500
	2500
	7100

	Sourounto
	San
	74
	1500
	400
	400
	45200
	29000
	76600

	Sy
	San
	379
	2600
	900
	800
	114600
	70700
	189700

	Teneni
	San
	54
	300
	100
	100
	9700
	6600
	16900

	Tourakolo
	San
	66
	1900
	800
	1100
	42200
	33300
	79200

	Total San
	3240
	38900
	13100
	12800
	1357600
	870000
	2292400

	Baguidadougou
	Ségou
	724
	10200
	3300
	2400
	408400
	230000
	654400

	Bellen
	Ségou
	3184
	28900
	9600
	4600
	1625600
	901300
	2570000

	Boussin
	Ségou
	170
	1400
	500
	100
	93600
	45100
	140700

	Cinzana
	Ségou
	1083
	20900
	8100
	8300
	659900
	421400
	1118700

	Diedougou
	Ségou
	438
	1700
	800
	200
	178300
	97300
	278300

	Diganibougou
	Ségou
	656
	11800
	4100
	4400
	374700
	236100
	631100


	Communes
	Cercles
	Surface en km²
	Volumes (m3)

	
	
	
	Volume bois mort
	Volume bois de service
	Volume bois d'ouvre
	Volume bois non combustible
	Volume bois vert combustible
	Volume total

	Dioro
	Ségou
	582
	2200
	1000
	400
	194600
	105300
	303500

	Diouna
	Ségou
	229
	2200
	900
	500
	130800
	66800
	201300

	Dougabougou
	Ségou
	175
	2900
	1600
	1000
	79200
	62600
	147400

	Farako
	Ségou
	197
	2200
	800
	800
	783
	47100
	129200

	Farakou
	Ségou
	113
	600
	200
	100
	30500
	17200
	48600

	Fatiné
	Ségou
	989
	11900
	5100
	5900
	416900
	277900
	717600

	Kamiandougou
	Ségou
	255
	700
	400
	100
	91500
	54400
	147100

	Katiena
	Ségou
	947
	13600
	4900
	4700
	489900
	294400
	807400

	Konodimini
	Ségou
	372
	9900
	6000
	4700
	217000
	195300
	433000

	Markala
	Ségou
	330
	2400
	1000
	600
	120000
	67000
	191000

	Massala
	Ségou
	64
	1900
	800
	800
	44300
	34200
	82000

	N'gara
	Ségou
	152
	3000
	1400
	1500
	67600
	55200
	128800

	N'koumand
	Ségou
	2068
	23900
	8300
	5300
	1127500
	640000
	1805000

	Pélengana
	Ségou
	312
	6500
	2500
	2500
	182100
	127000
	320600

	Sakoiba
	Ségou
	358
	6500
	2900
	2900
	190400
	136500
	339300

	Sama-foul
	Ségou
	131
	2300
	900
	1000
	62900
	43500
	110500

	Samine
	Ségou
	207
	4400
	1300
	1400
	126500
	81000
	214700

	Sansanding
	Ségou
	309
	4300
	1200
	800
	160400
	95700
	262300

	Sébougou
	Ségou
	115
	2100
	1000
	900
	56600
	42300
	103000

	Ségou
	Ségou
	26
	400
	400
	200
	7400
	9000
	17400

	Sibila
	Ségou
	283
	1500
	600
	400
	87600
	50600
	140700

	Soignébougou
	Ségou
	69
	1200
	500
	500
	39300
	26500
	68000

	Souba
	Ségou
	1082
	26400
	11100
	12800
	676000
	492500
	1218700

	Togou
	Ségou
	148
	700
	300
	100
	53400
	28200
	82700

	Total Ségou
	15770
	208800
	81800
	69900
	8071300
	4981300
	13413000

	Diafarabé
	Tenenkou
	713
	1100
	700
	100
	184100
	107300
	293300

	Diaka
	Tenenkou
	750
	500
	200
	00
	118300
	95900
	214800

	Karéri
	Tenenkou
	2381
	2000
	1000
	100
	440500
	312700
	756300

	Sougoulbé
	Tenenkou
	0
	00
	00
	00
	00
	00
	00

	Total Tenenkou
	3844
	3500
	1900
	200
	742900
	515900
	1264500

	Total  bassin
	Total bassin
	
	
	
	
	
	
	59638600


8.2 Evaluation du stock de bois brut et de bois énergie disponible
Tableau 25 : Accroissement annuel du bois énergie
	Communes 
	Cercles 
	Stock de bois brut 
(m3/an)
	Production 2006 de bois énergie m3
	Stock de bois mort en 2006 
(m3)
	Accroissement annuel du bois énergie m3/an

	Banamba
	Banamba
	64682
	25773
	12475
	13298

	Benkadi
	Banamba
	2862
	1125
	590
	535

	Boron
	Banamba
	107982
	44005
	24298
	19707

	Duguwolowila
	Banamba
	69481
	26745
	13580
	13165

	Kiban
	Banamba
	29968
	11970
	6426
	5544

	Madina-sa
	Banamba
	57939
	20063
	8397
	11666

	Sébété
	Banamba
	108018
	39104
	20094
	19010

	Toubacoro
	Banamba
	125916
	43927
	13022
	30905

	Toukoroba
	Banamba
	155478
	80786
	37182
	43604

	Baraouéli
	Baraouéli
	102972
	56001
	25117
	30884

	Boidié
	Baraouéli
	64522
	31929
	13654
	18275

	Dougoufié
	Baraouéli
	10088
	5190
	2445
	2745

	Gouendo
	Baraouéli
	49057
	25959
	11929
	14030

	Kalaké
	Baraouéli
	52569
	29949
	12587
	17362

	Konobougou
	Baraouéli
	102592
	58109
	26476
	31633

	N’gassola
	Baraouéli
	27319
	12617
	5657
	6960

	Sanando
	Baraouéli
	119608
	65512
	29910
	35602

	Somo
	Baraouéli
	12655
	5945
	2902
	3043

	Tamani
	Baraouéli
	18567
	9431
	4306
	5125

	Tésséréla
	Baraouéli
	26382
	12233
	5532
	6701

	Béguéné
	Bla
	39545
	19563
	8811
	10752

	Bla
	Bla
	44557
	20404
	8461
	11943

	Diaramana
	Bla
	58171
	25222
	10289
	14933

	Diena
	Bla
	41227
	18791
	8165
	10626

	Dougouolo
	Bla
	15386
	6816
	2577
	4239

	Falo
	Bla
	222446
	115917
	53746
	62171

	Fani
	Bla
	33527
	13952
	5075
	8877

	Kazangasso
	Bla
	8563
	3453
	1237
	2216

	Kemeni
	Bla
	18232
	7780
	3042
	4738

	Korodougo
	Bla
	17990
	6550
	2025
	4525

	Koulandou
	Bla
	7940
	3106
	1104
	2002

	Niala
	Bla
	29662
	14606
	6509
	8097

	Samabogo
	Bla
	23439
	10455
	4309
	6146

	Somasso
	Bla
	18730
	8976
	3944
	5032

	Tiéména
	Bla
	19721
	8664
	4085
	4579

	Touna
	Bla
	63541
	24205
	11443
	12762

	Yangasso
	Bla
	50566
	25519
	7715
	17804

	Benkadi
	Dioila
	6695
	3694
	1304
	2390

	Binko
	Dioila
	69904
	49617
	19324
	30293

	Diedougou
	Dioila
	78579
	48726
	17882
	30844

	Dolendougou
	Dioila
	46969
	26793
	10725
	16068

	Guénéka
	Dioila
	60995
	38595
	14615
	23980

	Jekafo
	Dioila
	5942
	3561
	1277
	2284

	Kaladougou
	Dioila
	44915
	28112
	10760
	17352

	Kerela
	Dioila
	38285
	25978
	10124
	15854

	Kilidougou
	Dioila
	21544
	12759
	4637
	8122

	Nangola
	Dioila
	56532
	36817
	14100
	22717

	Tenindougou
	Dioila
	5352
	3378
	1264
	2114

	Wacoro
	Dioila
	26980
	17609
	6813
	10796

	Tenindougou
	Dioila
	12736
	6181
	4054
	2127

	Kewa
	Djenné
	4837
	962
	339
	623

	Nema-bade
	Djenné
	28475
	10229
	821
	9408

	Dinadougou
	Koulikoro
	85439
	52822
	22652
	30170

	Koula
	Koulikoro
	3733
	1875
	956
	919

	Méguétana
	Koulikoro
	8494
	4294
	2474
	1820

	Nyamina
	Koulikoro
	157594
	76669
	34942
	41727

	Sirakorola
	Koulikoro
	49817
	25356
	11076
	14280

	Tougouni
	Koulikoro
	73591
	42613
	16990
	25623

	Diedougou
	Koutiala
	11712
	6369
	2425
	3944

	Fakolo
	Koutiala
	31312
	16795
	6870
	9925

	Kafo-fabo
	Koutiala
	29364
	16731
	7042
	9689

	Karagouan
	Koutiala
	24636
	13577
	5720
	7857

	Konina
	Koutiala
	101263
	58469
	24398
	34071

	Konseguel
	Koutiala
	43547
	22725
	9028
	13697

	Koromo
	Koutiala
	9298
	5167
	2116
	3051

	Koutiala
	Koutiala
	6743
	3602
	1455
	2147

	Miena
	Koutiala
	25871
	13325
	6000
	7325

	M’pessoba
	Koutiala
	65805
	36643
	15110
	21533

	Nampe
	Koutiala
	9529
	4702
	1651
	3051

	N’golonia
	Koutiala
	22328
	11652
	4633
	7019

	Niantaga
	Koutiala
	14562
	7298
	2702
	4596

	N’tossoni
	Koutiala
	21350
	12360
	5198
	7162

	Songo-dougou
	Koutiala
	10650
	5080
	1694
	3386

	Songoua
	Koutiala
	5146
	2382
	832
	1550

	Tao
	Koutiala
	5697
	3295
	1307
	1988

	Zanina
	Koutiala
	19002
	6070
	3821
	2249

	Boky-were
	Macina
	20930
	4115
	1413
	2702

	Folomana
	Macina
	7591
	1271
	255
	1016

	Kokry
	Macina
	10555
	2869
	1427
	1442

	Kolongo
	Macina
	40311
	8610
	3515
	5095

	Macina
	Macina
	49500
	8678
	2119
	6559

	Matomo
	Macina
	29078
	4755
	848
	3907

	Monimpébougou
	Macina
	166385
	27178
	2950
	24228

	Saloba
	Macina
	24990
	3981
	879
	3102

	Sana
	Macina
	33876
	6015
	1166
	4849

	Souleye
	Macina
	9871
	1335
	290
	1045

	Tongue
	Macina
	7827
	1114
	293
	821

	Guiré
	Nara
	246765
	37763
	6890
	30873

	Niamana
	Nara
	209866
	46006
	25945
	20061

	Diabaly
	Niono
	105891
	19674
	6941
	12733

	Dogofry
	Niono
	67810
	14725
	5486
	9239

	Kala-sigu
	Niono
	30903
	6836
	3282
	3554

	Mariko
	Niono
	39764
	9457
	6120
	3337

	Nampalari
	Niono
	1674
	373
	164
	209

	Niono
	Niono
	41645
	11301
	4316
	6985

	Pogo
	Niono
	51654
	9060
	3846
	5214

	Siribala
	Niono
	43370
	11644
	6960
	4684

	Sirifila
	Niono
	19197
	6600
	4236
	2364

	Sokolo
	Niono
	141747
	25686
	8546
	17140

	Toridaga
	Niono
	55217
	10610
	4025
	6585

	Yeredon-s
	Niono
	26746
	8657
	2161
	6496

	Dah
	San
	14650
	4355
	1353
	3002

	Diakourou
	San
	42750
	18977
	9129
	9848

	Dieli
	San
	25831
	8631
	3333
	5298

	Djeguena
	San
	4756
	1652
	697
	955

	Fion
	San
	0
	0
	0
	0

	Kaniegue
	San
	5394
	2188
	1093
	1095

	Karaba
	San
	0
	0
	0
	0

	N’goa
	San
	17048
	6508
	2906
	3602

	Niamana
	San
	11791
	4339
	1919
	2420

	Niasso
	San
	24467
	8167
	3147
	5020

	N’torosso
	San
	9621
	2940
	991
	1949

	Ouolon
	San
	21436
	6519
	2168
	4351

	San
	San
	9144
	2897
	973
	1924

	Siadougou
	San
	40534
	13607
	4865
	8742

	Somo
	San
	965
	271
	68
	203

	Sourounto
	San
	8488
	2804
	1495
	1309

	Sy
	San
	23827
	7007
	2627
	4380

	Teneni
	San
	1961
	718
	315
	403

	Tourakolo
	San
	8307
	3312
	1855
	1457

	Baguidadougou
	Ségou
	75978
	22496
	10187
	12309

	Bellen
	Ségou
	331336
	85514
	28938
	56576

	Boussin
	Ségou
	17777
	4439
	1368
	3071

	Cinzana
	Ségou
	123796
	42177
	20930
	21247

	Diedougou
	Ségou
	39948
	8846
	1688
	7158

	Diganibougou
	Ségou
	69994
	22694
	11802
	10892

	Dioro
	Ségou
	42054
	9693
	2244
	7449

	Diouna
	Ségou
	24903
	6258
	2238
	4020

	Dougabougou
	Ségou
	16225
	6196
	2939
	3257

	Farako
	Ségou
	14787
	4652
	2168
	2484

	Farakou
	Ségou
	6088
	1637
	613
	1024

	Fatiné
	Ségou
	85512
	27062
	11855
	15207

	Kamiandougou
	Ségou
	22429
	5167
	677
	4490

	Katiena
	Ségou
	92594
	29113
	13557
	15556

	Konodimini
	Ségou
	45051
	17817
	9870
	7947

	Markala
	Ségou
	23531
	6357
	2404
	3953

	Massala
	Ségou
	8408
	3404
	1944
	1460

	N’gara
	Ségou
	13304
	5463
	3047
	2416

	N’koumand
	Ségou
	222714
	63028
	23876
	39152

	Pélengana
	Ségou
	35034
	12700
	6540
	6160

	Sakoiba
	Ségou
	38068
	13362
	6549
	6813

	Sama-foul
	Ségou
	12028
	4393
	2287
	2106

	Samine
	Ségou
	23218
	7521
	4359
	3162

	Sansanding
	Ségou
	30777
	9536
	4331
	5205

	Sébougou
	Ségou
	11238
	4531
	2121
	2410

	Ségou
	Ségou
	1788
	801
	429
	372

	Sibila
	Ségou
	18466
	4841
	1501
	3340

	Soignébougou
	Ségou
	7730
	2566
	1223
	1343

	Souba
	Ségou
	129920
	48735
	26351
	22384

	Togou
	Ségou
	11002
	2141
	718
	1423

	Diafarabé
	Tenenkou
	44850
	6304
	1107
	5197

	Diaka
	Tenenkou
	37996
	6021
	458
	5563

	Karéri
	Tenenkou
	126774
	19257
	1981
	17276

	Sougoulbé
	Tenenkou
	0
	0
	0
	0


Figure 9 : Stock du bois énergie du bassin d’approvisionnement en bois énergie de Ségou
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Le volume de bois mort sur pied est estimé à un peu plus 1 080 000m3. L’accroissement annuel total du bassin est de l’ordre de 1 500 000m3. Le potentiel énergétique actuel du bassin s’élève à près de 2 600 000m3.  
ANNEXE 2
IX. LES FILIERES D'APPROVISIONNEMENT EN BOIS-ENERGIE

9.1 Flux des produits
9.1.1 Enquêtes trafics

Ces enquêtes ont porté sur l’évaluation des flux moyens en termes de type de produits, de quantité, de modes de transport, et de zone de provenance. 

Au terme de l’enquête trafic qui a duré (7) jours consécutifs et 24 heures sur 24, il ressort que les produits ligneux entrent dans la ville de Ségou par dix neuf axes dont les principaux sont Kaladankan, Sakoiba, Bamako, Dialabougou, Welengaga, Tonkozokofina, Dougadougouwe, Markala, Sirakoro, et ATT Bougou. Ces dix axes totalisent les 90% des quantités de bois et de charbon de bois entrant dans la ville de Ségou.

                  Figure 10 : Flux de bois et du charbon de bois par axe d’entrée de Ségou
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Tableau 26 : Flux annuel du bois et du charbon par axe d’entrée de la ville de Ségou

	Axes
	Bois
	Charbon
	Total

entrée (m3)
	Taux

(%)

	
	m3
	Equivalent m3
	
	

	ATT Bougou
	2342
	3033
	5375
	3,16

	Bamako
	12451
	12787
	25239
	14,83

	Bendougou
	552
	0
	552
	0,32

	Bougounina
	4234
	1011
	5245
	3,08

	Dialabougou p
	10017
	13680
	23696
	13,92

	Dougadougouwe
	5348
	3004
	8352
	4,91

	Kala Dankan 2
	2902
	476
	3378
	1,98

	Kaladankan
	26655
	625
	27280
	16,03

	Madouwere
	871
	416
	1287
	0,76

	Markala poste
	4123
	3539
	7662
	4,50

	Niorokowere
	821
	178
	999
	0,59

	Sakoiba
	6394
	19211
	25605
	15,04

	Ségou Rond point
	3094
	714
	3808
	2,24

	Sekoura danga
	352
	0
	352
	0,21

	Semenbougou
	202
	0
	202
	0,12

	Sirakoro
	6627
	0
	6627
	3,89

	Souala Bagada
	669
	803
	1472
	0,86

	Tonkozokofina
	1790
	6870
	8659
	5,09

	Welengaga
	8329
	6111
	14441
	8,48

	Total
	97773
	72457
	170230
	100,00


       Figure 11 : Flux de bois et charbon de bois par axe d’entrée de Ségou
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La figure 11 montre que les principaux axes d’entrée de bois sont successivement Kaladankan, Bamako, Dialabougou poste et Wélengana avec un total d’environ 57%. Quant au charbon de bois, il entre plus par Sakoiba, Dialabougou poste et Bamako avec près de 60 % des entrées. 
Tableau 27: Flux annuel du bois et charbon de bois par communes d’approvisionnement  de la ville de Ségou

	Communes

d'approvisionnement
	Bois

total (m3)
	Charbon

total (m3)
	Entrée

total (m3)
	Bois de service

(nbre perche)
	Bois d'oeuvre

(nbre billon)

	Pélengana
	28605
	10841
	39447
	7329
	1548

	Sakoiba
	14475
	16959
	31434
	3629
	619

	Cinzana gare
	10254
	7834
	18087
	0
	1084

	Digani
	17154
	998
	18152
	7116
	0

	Ségou
	5597
	3169
	8766
	427
	1548

	N’gara
	2730
	4871
	7600
	0
	0

	Soignébougou
	1434
	5721
	7155
	0
	0

	Tésséréla
	3371
	3668
	7039
	2277
	0

	Sébougou
	3373
	1849
	5222
	0
	0

	Communes non déterminées
	1118
	2875
	3994
	142
	0

	Baraouéli
	829
	2435
	3264
	0
	0

	Dogofry
	52
	2905
	2957
	0
	0

	Konobougou
	974
	1760
	2734
	0
	0

	Konodimini
	1625
	293
	1919
	0
	0

	Bla
	185
	1379
	1564
	0
	0

	Sanado
	862
	734
	1596
	1423
	0

	Macina
	136
	998
	1133
	0
	0

	Samine
	1288
	0
	1288
	0
	0

	Markala
	269
	616
	886
	0
	155

	Farako
	891
	0
	891
	0
	0

	Boussin
	67
	440
	507
	0
	0

	N'gassola
	577
	0
	577
	0
	0

	Massala
	530
	0
	530
	0
	0

	Mpessoba
	77
	293
	371
	0
	0

	Touna
	31
	323
	354
	0
	0

	Katiena
	23
	323
	346
	0
	0

	Siribala
	136
	235
	371
	0
	0

	Dougabougou
	0
	264
	264
	0
	0

	Niono
	105
	176
	281
	0
	0

	Guénéka
	21
	235
	255
	1067
	0

	Banamba
	315
	0
	315
	0
	0

	Binko
	207
	59
	266
	0
	0

	Souba
	262
	0
	262
	0
	0

	Diabali
	0
	147
	147
	0
	0

	N'koumandougou
	105
	0
	105
	0
	0

	Zambougou
	15
	29
	45
	0
	0

	Gouendo
	52
	0
	52
	0
	0

	Koutiala
	0
	29
	29
	0
	0

	Djenné
	26
	0
	26
	0
	0

	Total 
	97774
	72458
	170231
	23411
	4954


                  Figure 12 : Flux du bois énergie par commune d’approvisionnement
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La figure 12 montre que les principales zones de provenance du bois et du charbon de bois sont les communes rurales de Pélengana, Sakoiba, Cinzana-gare, Digani, Ségou, N’gara, Soignébougougou, Tésséréla, Dogofry, et Sébougou. Il est cependant nécessaire de comprendre que le niveau de contribution des communes de Ségou, Pélengana, Sakoiba, Digani et Sébougou dans l’approvisionnement de la ville de Ségou est influencé par des provenances des communes plus lointaines. 
                           Figure 13: Flux du bois énergie par commune d’approvisionnement
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La figure 13 montre que l’essentiel du bois entant dans la ville de Ségou provient des communes rurales de Pélengana, Digani, Sakoiba et Cinzana-gare avec un peu plus de 70%. Quant au charbon, il est fourni par les communes de Sakoiba, de Pélengana, Cinzana gare, et de Soignébougougou. La commune de Dogofry occupe une place non moins importante dans l’approvisionnement de la ville de Ségou à laquelle elle fourni un peu plus de 4% du charbon de bois.
Tableau 28 : Flux annuel des produits de bois par moyens de transport de la ville de Ségou

	Moyens de transport
	Total bois

m3
	Total

charbon

m3
	Total

m3
	Effectif bois

service

 
	Effectif bois

d'oeuvre

 

	Bâchée
	1914
	10817
	12731
	3337
	0

	Camion/tracteur
	4531
	5648
	10180
	782
	365

	Charrette
	74345
	38260
	112605
	17519
	104

	Deux roues
	1003
	1345
	2349
	521
	939

	Mini bus
	3392
	9991
	13384
	1147
	365

	Piéton
	2823
	27
	2849
	0
	52

	Semi remorque
	9728
	6368
	16096
	0
	0

	Pirogue
	37
	0
	37
	104
	3128

	Total 
	97774
	72457
	170231
	23411
	4953


Figure 14 : Flux du bois énergie par moyen de transport
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                                 Figure 15 : Flux du bois et du charbon par moyen de transport
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L’analyse de la Figure 15 montre que la charrette est le principal moyen d’approvisionnement en bois de la ville de Ségou. Elle est suivi par les semi remorques (camion 10 tonnes), les mini bus (SOTRAMA 207), les bâchées, et les camions/tracteurs. La pirogue constitue quant à elle un moyen de traversé des produits venant des communes situées sur la rive gauche du fleuve.
9.1.2 Filières d’approvisionnement
Les résultats du recensement donnent pour la ville de Ségou un total de 203 vendeurs et revendeurs de bois et de charbon de bois répartis entre 18 quartiers et le chef lieu de la commune de Pélengana. L’estimation du stock de bois au niveau de ces vendeurs et revendeurs lors du passage des enquêteurs est donnée dans le tableau ci-dessous.

Tableau 29 : Stock de bois énergie au niveau des points de vente de la ville de Ségou 
	Quartiers


	Eff.
	Age

moy.
	Nbr

gross
	Nbr

détaillant
	Stock

Bois

(kg)
	Stock

Charbon

(kg)
	Zone d’approvisionnement

	Angoulème
	9
	39
	0
	9
	1410
	0
	Zogofina, Kalandaga, Sakoiba

	Medina
	6
	38
	2
	4
	2323
	627
	Fana, Djofrongo, Sakoiba, Zogofina, 

Konobougouuu, Kalandaga

	Hamdalaye
	18
	45
	2
	16
	7398
	4319
	Falima, Yantia, Sakoiba, Zambougou,

 Konobougouuu, Kalandaga, Tongoli,Togou,

 Katiana, Zogofina, Sinzana Gare

	Pélengana
	32
	46
	1
	31
	33015
	2287
	Dougadouigou, Fana, Koutiala, 

Sinzana, Gare, Tigoni, Kalandaga, Kolotomo,

Digo,Soumabougou,Welegana

	Dar-salam
	9
	39
	0
	9
	3425
	158
	Tesseréla, Djofrongo

	Bougoufle
	16
	46
	0
	16
	14132
	316
	Samale, Tesseréla, Tigoni, Rive gauche du 

fleuve

	Somono
	11
	47
	0
	11
	9682
	1074
	Origines diverses

	Bagadadji
	17
	33
	4
	13
	26249
	18
	Konodiminiii, Dioumara, Zambougou, 

Sakoiba, Massala, Wédébougou, 

Binkèbougou, Konodiminiii, Siribougou

	Sidossonikoura
	7
	38
	3
	4
	7704
	3635
	Moumiyila, dougadougou et N'Gonina.

	Bananissabakoro
	15
	40
	0
	15
	14262
	3395
	Zoumara, Zambougou, Wouya, Sinzana Gare,

Tigoni, Sakoiba, Zogofina

	Missira
	7
	36
	1
	6
	1834
	949
	Zogofina, Tesseréla

	Mission
	5
	35
	0
	5
	3861
	2847
	Kalandaga, Zogofina, Tongo

	Camp des gardes
	1
	46
	0
	1
	234
	0
	Zambougou

	Allamissani
	8
	38
	0
	8
	6692
	1427
	Tigoni, Tésséréla

	Ségou koura, bamanan
	21
	46
	1
	20
	35090
	1621
	Tingole, Djofrongo, Sakoiba, Zogofina,

 Konobougouuu, Derrière Fleuve, et Loloni

	Sokolakono
	7
	44
	0
	7
	1386
	1107
	Zogofina, Sakoiba, et Kaladankan.

	Quartier administratif
	2
	26
	0
	2
	0
	146
	Revendeurs 

	Comatex
	4
	40
	1
	3
	12541
	0
	Tigoni ; Bord fleuve

	Quartier commercial
	8
	47
	1
	7
	1410
	316
	Tongo, Medime Marché, Sakoïba, 

Tingole, Kassela, Kaladanka et N'dobougo

	Ville de Ségou
	203
	40
	16
	187
	182648
	24242
	


Plus de 90% des vendeurs sont des détaillants. Leur  âge moyen est de 40 ans. Le stock mensuel total de la ville est estimé à 365m3 soit 701,53 stères de bois et 242 quintaux soit 73 stères de charbon.  La figure suivante illustre la distribution du stock mensuel déclaré par quartier de la ville de Ségou.
   Figure 16 : Stock mensuel de bois énergie sur les points de vente des quartiers de Ségou
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La vente du bois énergie est  l’activité principale de beaucoup de commerçants. C’est une activité essentiellement individuelle et quelquefois familiale. Les produits sont fournis par des clients transporteurs- revendeurs. Plus de 70% des approvisionnements se font par charrette et par minibus.

9.2 Structure des prix
Les prix moyen du kg de charbon varient entre 33 FCFA à l’achat des petits sacs contre 79 FCFA pour les gros sachets. Les petits sacs qui constituent le charbon sont généralement livrés par les piétons des villages environnant de Ségou. Le moyen sac est celui communément connu sous le nom de sac de 100 kg de céréale. Ils sont utilisés par les exploitants professionnels le long des routes principales. La variation de ces prix est donnée dans le tableau ci-dessous : 
Tableau 30 : Variation des prix du charbon de bois à la vente à Ségou



	Conditionnements
	Poids du charbon en kg
	Prix du charbon en franc CFA
	Prix moyen 

du kg

	
	Mini.
	Moyens 
	Maxim.
	Mini.
	Moyens 
	Maxim.
	

	Moyens sacs 
	35
	36,5
	38
	1500
	1759
	2000
	48

	Petits sacs 
	29
	29
	29
	800
	962
	1250
	33

	Gros sachets
	0,8
	1,27
	1,9
	100
	100
	100
	79

	Moyens sachets
	0,4
	0,67
	1,3
	50
	50
	50
	75

	Petits sachets 
	0,2
	0,32
	0,5
	25
	25
	25
	78

	Moyenne  
	63


Le prix moyen du kilogramme de bois de feux varie entre 12 FCFA chez les grossistes (camion, semi-remorque et mini bus) et 25 FCFA chez les détaillants (charrette…..petits tas). 

Tableau 31 : Variation des prix du bois de feu à la vente à Ségou

	Conditionnements
	Poids de bois (kg)
	Prix du bois en franc CFA
	Prix moyen du kg

	
	Mini.
	Moyen
	Maxim.
	Mini.
	Moyens
	Maxim.
	

	Camion/semi-remorque 
	7766
	8496
	9227
	90000
	100000
	120000
	 12

	Mini bus 
	2457
	2457
	2457
	25000
	27000
	28000
	11

	Charrette 
	204
	353
	444
	1000
	3272
	7000
	9

	Pousse-pousse 
	154
	154
	154
	1750
	1750
	1750
	11

	Gros fagots 
	2,5
	7,11
	12,2
	200
	200
	200
	28

	Moyens fagots 
	1,2
	3,48
	6,1
	100
	100
	100
	29

	Petits fagots 
	0,5
	1,74
	3,1
	50
	50
	50
	29

	Gros tas 
	0,4
	1,06
	1,8
	30
	30
	30
	28

	Moyens tas 
	0,3
	0,78
	1,3
	25
	25
	25
	32

	Petits tas 
	0,3
	0,3
	0,3
	10
	10
	10
	33

	Total  
	22


ANNEXE 3

X. ZONAGE AGRO-SOCIO-ECONOMIQUE

10.1 Objectifs et présentation du zonage
Le bassin d’approvisionnement de la ville de Ségou s’étend sur un rayon de 150 Km (contre 120 KM en 1998) pour une superficie de 72 171Km2. Il couvre l’ensemble de la région de Ségou et une partie des régions de Koulikoro et de Sikasso. Il s’étend sur 13 cercles pour 154 communes. La population s’élève à 2 278 868 hts en 2007 (selon la production à partir des résultats du RGPH 1998). La densité moyenne dans le bassin est de 32 hts/ Km2 contre 30 en 1998. Le tableau ci-dessous dresse la situation de la population et la densité par commune du bassin d'approvisionnement en bois énergie de la ville de Ségou.

Tableau 32 : Population et densité du Bassin d'Approvisionnement de Ségou par commune
	Cercle
	Commune
	Superficie
(km²)
	Population

	
	
	
	1998
	2007
	Densité

	Koulikoro
 
 
 
 
 
 
	Dinadougou
	632
	15108
	18868
	30

	
	Koula
	30
	497
	621
	21

	
	Méguétana
	71
	2648
	3307
	47

	
	Nyamina
	1284
	26450
	33032
	26

	
	Sirakorola
	394
	6533
	8159
	21

	
	Tougouni
	589
	8702
	10868
	18

	
	Total/moyenne
	3000
	59938
	74854
	25

	Banamba
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Banamba
	543
	23207
	28982
	53

	
	Ben kadi
	27
	1059
	1323
	49

	
	Boron
	852
	12493
	15602
	18

	
	Duguwolowila
	589
	31755
	39658
	67

	
	Kiban
	239
	9079
	11338
	47

	
	Madina-sacko
	577
	9346
	11672
	20

	
	Sébété
	927
	3091
	3860
	4

	
	Toubacoro
	1321
	4263
	5324
	4

	
	Toukoroba
	1193
	9031
	11278
	9

	
	 Total/moyenne
	6268
	103324
	129038
	21

	Dioila
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Benkadi
	58
	3790
	4733
	82

	
	Binko
	487
	10805
	13494
	28

	
	Diedougou
	604
	25408
	31731
	53

	
	Dolendougou
	370
	9783
	12218
	33

	
	Guénéka
	455
	27404
	34224
	75

	
	Jekafo
	49
	1341
	1675
	34

	
	Kaladougou
	343
	4801
	5996
	17

	
	Kerela
	269
	7224
	9022
	34

	
	Kilidougou
	183
	6888
	8602
	47

	
	Nangola
	419
	13603
	16988
	41

	
	Zan coulibaly
	87
	1062
	1326
	15

	
	Tenindougou
	42
	9869
	12325
	293

	
	Wacoro
	194
	9759
	12188
	63

	
	 Total/moyenne
	3560
	131737
	164521
	46

	Nara
	Guiré
	3418
	7346
	9174
	3

	
	Niamana
	2070
	4695
	5863
	3

	
	Total/moyenne
	5488
	12041
	15038
	3

	Koutiala
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Diedougou
	94
	4352
	5580
	59

	
	Fakolo
	242
	8686
	11137
	46

	
	Kafo faboli
	217
	11123
	14261
	66

	
	Karangoua
	184
	5712
	7324
	40

	
	Konina
	745
	9616
	12329
	17

	
	Konseguela
	348
	9420
	12078
	35

	
	Koromo
	75
	4418
	5665
	76

	
	Miena
	75
	10823
	13877
	185

	
	M'pessoba
	54
	29254
	37508
	695

	
	Nampe
	194
	5703
	7312
	38

	
	Niantaga
	502
	3680
	4718
	9

	
	N'golonianasso
	84
	8503
	10902
	130

	
	N'tossoni
	180
	5426
	6957
	39

	
	Songo-dougougoubakore
	119
	2510
	3218
	27

	
	Songoua
	46
	5117
	6561
	143

	
	Tao
	157
	4687
	6009
	38

	
	Zanina
	95
	5824
	7467
	79

	
	Commune de koutiala
	54
	1167
	1496
	28

	
	Total/moyenne
	3465
	136021
	174399
	50

	Ségou
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Baguidadougou
	724
	8131
	9803
	14

	
	Bellen
	3184
	4176
	5035
	2

	
	Boussin
	170
	8496
	10243
	60

	
	Cinzana
	1083
	28064
	33836
	31

	
	Diedougou
	438
	12984
	15655
	36

	
	Diganibougou
	656
	9686
	11678
	18

	
	Dioro
	583
	36880
	44465
	76

	
	Diouna
	230
	6620
	7982
	35

	
	Dougabougou
	176
	18011
	21715
	123

	
	Farako
	197
	9985
	12039
	61

	
	Farakou massa
	114
	10376
	12510
	110

	
	Fatiné
	989
	20147
	24291
	25

	
	Kamiandougou
	256
	11475
	13835
	54

	
	Katiena
	947
	21157
	25509
	27

	
	Konodimini
	376
	13037
	15718
	42

	
	Markala
	330
	36303
	43770
	133

	
	Massala
	64
	5524
	6660
	104

	
	N'gara
	156
	11869
	14310
	92

	
	N'koumandougou
	2068
	9551
	11515
	6

	
	Pélengana
	312
	19963
	24069
	77

	
	Sakoiba
	358
	12471
	15036
	42

	
	Sama-foula
	131
	6457
	7785
	59

	
	Samine
	209
	7971
	9610
	46

	
	Sansanding
	309
	15145
	18260
	59

	
	Sébougou
	115
	9720
	11719
	102

	
	Sibila
	281
	13656
	16465
	59

	
	Soignébougou
	69
	2268
	2734
	40

	
	Souba
	1082
	14186
	17104
	16

	
	Togou
	148
	8558
	10318
	70

	
	Ségou
	26
	86341
	104100
	4004

	
	Total/moyenne
	15781
	479208
	577771
	37

	Baraouéli
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Baraouéli
	776
	31535
	38021
	49

	
	Boidié
	538
	17380
	20955
	39

	
	Dougoufié
	109
	7529
	9078
	83

	
	Gouendo
	385
	8480
	10224
	27

	
	Kalaké
	392
	12860
	15505
	40

	
	Konobougou
	747
	25948
	31285
	42

	
	N'gassola
	236
	4404
	5310
	22

	
	Sanando
	889
	23830
	28731
	32

	
	Somo
	111
	6618
	7979
	72

	
	Tamani
	164
	13279
	16010
	98

	
	Tésséréla
	212
	4450
	5365
	25

	
	 total/moyenne
	4559
	156313
	188463
	41

	Bla
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Bengueme
	304
	9872
	11902
	39

	
	Bla
	389
	27568
	33238
	85

	
	Diaramana
	492
	15235
	18369
	37

	
	Diena
	359
	6691
	8067
	22

	
	Dougouolo
	136
	7478
	9016
	66

	
	Falo
	1687
	25379
	30599
	18

	
	Fani
	361
	10568
	12742
	35

	
	Kazangasso
	108
	6452
	7779
	72

	
	Kemeni
	165
	10076
	12148
	74

	
	Korodougou
	197
	8405
	10134
	51

	
	Koulandougou
	78
	3502
	4222
	54

	
	Niala
	232
	8198
	9884
	43

	
	Samabogo
	194
	9684
	11676
	60

	
	Somasso
	151
	8428
	10161
	67

	
	Tiéména
	162
	7956
	9592
	59

	
	Touna
	653
	20174
	24323
	37

	
	Yangasso
	484
	15702
	18932
	39

	
	Total/moyenne
	6152
	201368
	242785
	39

	Macina
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Boky were
	239
	10078
	12151
	51

	
	Folomana
	136
	6680
	8054
	59

	
	Kokry
	179
	11631
	14023
	78

	
	Kolongo
	475
	22642
	27299
	57

	
	Macina
	1118
	23450
	28273
	25

	
	Matomo
	431
	10585
	12762
	30

	
	Monimpébougou
	2133
	22855
	27556
	13

	
	Saloba
	685
	27850
	33578
	49

	
	Sana
	525
	19329
	23305
	44

	
	Souleye
	371
	7235
	8723
	24

	
	Tongue
	138
	5448
	6569
	48

	
	 Total/moyenne
	6430
	167783
	202292
	31

	Niono
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Diabaly
	1502
	20031
	24151
	16

	
	Dogofry
	1730
	19988
	24099
	14

	
	Kala siguida
	358
	14492
	17473
	49

	
	Mariko
	409
	16909
	20387
	50

	
	Nampalary
	46
	30
	36
	1

	
	Niono
	479
	54251
	65409
	137

	
	Pogo
	533
	7487
	9027
	17

	
	Siribala
	421
	20566
	24796
	59

	
	Sirifila boundy
	168
	25885
	31209
	186

	
	Sokolo
	2146
	14033
	16919
	8

	
	Toridagako
	652
	15733
	18969
	29

	
	Yeredon saniona
	307
	11947
	14404
	47

	
	Total/moyenne
	8751
	221352
	266879
	30

	San
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
	Dah
	176
	8209
	9897
	56

	
	Diakourouna
	342
	6807
	8207
	24

	
	Dieli
	266
	12436
	14994
	56

	
	Djeguena
	48
	4163
	5019
	105

	
	Fion
	2
	0
	0
	0

	
	Kaniegue
	46
	140
	169
	4

	
	Karaba
	2
	0
	0
	0

	
	Niamana
	108
	5007
	6037
	56

	
	Niasso
	319
	10441
	12588
	39

	
	N'goa
	206
	7592
	9154
	44

	
	N'torosso
	109
	8372
	10094
	93

	
	Ouolon
	333
	7589
	9150
	27

	
	Siadougou
	564
	12143
	14641
	26

	
	Somo
	16
	901
	1086
	68

	
	Sourountouna
	78
	2143
	2584
	33

	
	Sy
	379
	9294
	11206
	30

	
	Teneni
	54
	7096
	8555
	158

	
	Tourakolo
	68
	10019
	12080
	178

	
	Commune de san
	145
	46631
	56222
	388

	
	Total/moyenne
	3261
	158983
	191682
	59

	Djenné
 
 
	Kewa
	99
	1645
	1848
	19

	
	Nema-badeya-kafo
	430
	16629
	18679
	43

	
	 total
	529
	18274
	20527
	39

	Tenenkou
 
 
 
	Diafarabé
	713
	12874
	14461
	20

	
	Diaka
	760
	9952
	11179
	15

	
	Karéri
	2395
	4433
	4979
	2

	
	Sougoulbé
	1
	0
	0
	0

	
	Total/moyenne
	4927
	27259
	30619
	6

	Total /moyenne general
	72171
	1873601
	2278868
	32


Sources : RGPH 1998, projection AGEFORE 2007.

On constate une forte concentration de populations dans les cercles traversés par le fleuve Niger, les canaux d'irrigation de l'Office du Niger et la zone cotonnière de Koutiala. Ils ont des densités supérieures à la moyenne et totalisent plus de 1 573 955 habitants, soit plus de 68% de la population du bassin. Le cercle de Ségou concentre à lui seul 25% de la population totale de la zone.
Les cercles les plus densément peuplés sont : Ségou (37 h/ km2), Bla, Djenné (39 hbt/ km2), Baraouéli 

(41 hbt/ km2), Koutiala (50 hbt/ km2), et San (63 hbt/ km2).

Selon les données de la DNSI, le taux d'accroissement démographique est de l'ordre de 2,1% pour les cercles de la région de Ségou, 2,5% pour Koulikoro, 2,8 pour Sikasso et 1,3 pour Mopti par an. 

Le système urbain de la région de Ségou est dominé par le poids démographique de la commune de Ségou (105 305 hts), de Markala (36 303 hbts), Niono (54 251 hts) et de San (46631 hbts). Ces quatre  localités représentent plus de la moitié de la population urbaine totale. 

Les vieilles villes telles que Ségou, Macina et Sansandingg, qui ont joué un rôle historique important, sont en stagnation ou en croissance très modérée face à l'émergence de villes nouvelles. L'armature urbaine de la région de Ségou présente deux trames superposées :
· le maillage traditionnel centré sur les pôles historiques, administratifs et politiques ayant un taux de croissance modéré et qui entretiennent de fortes relations avec la campagne environnante: Ségou, Sansandingg, Ké‑Macina,

· le maillage moderne organisé autour des pôles économiques à forte croissance Niono, Dioro, Markala et San.

Le processus urbain semble se développer au détriment des régions à fort caractère historique d'une part, mais aussi, et surtout, au détriment des zones rurales sèches ne présentant pas de potentialités économiques suffisantes.

La région de Ségou est caractérisée par une grande mobilité interne de sa population. La commune de Ségou constitue une zone de destination préférentielle des migrants. En 1998 dans la commune de Ségou, plus de 75% des immigrants proviennent de la région de Ségou, essentiellement du cercle de Ségou et près de  22% de la population immigrante proviennent des autres régions du Mali et des pays étrangers.

Plus de la moitié des villages visités au cours des enquêtes socio‑économiques ont reçu des immigrants depuis moins de cinq ans. Ils sont en général à la recherche de terre de culture, de zones riches en potentiel ligneux, ou s'installent pour exercer une activité professionnelle (gardiennage des troupeaux des agro pasteurs). Ils sont en général bien intégrés et respectent les règles coutumières. Ils rencontrent toutefois des problèmes dans certains villages. L'exode saisonnier est très important dans le bassin de Ségou. 

10.2 Peuplements et structures sociales
10.2.1 Organisation sociale de la production 
a.  Structuration et hiérarchisation sociale

Les membres de chaque communauté villageoise appartiennent au même lignage ou à un nombre limité de lignages, ils ont en commun des liens historiques. La grande famille patrilinéaire, dont tous les membres se reconnaissent dans un ancêtre commun est la structure sociale de base. C'est le lignage ou le clan. Ce type de famille se ramifie de plus en plus, le plus souvent suivant la ligne utérine. Grande ou petite, chaque famille a son chef qui gère les biens de la famille, y compris les terres et les ressources naturelles qu'elles portent, et organise les activités de production. Sur la base de cette division en familles, la société est, selon les lieux, hiérarchisée suivant des critères déterminés par le statut social, l'ordre d'arrivée dans la zone et l'ordre d'occupation du terroir.

La population reste essentiellement rurale. Mais les villes se peuplent de plus en plus, et cela à cause d’un exode rural qui s’explique surtout par l’importance des migrations internes, liées aux conditions de vie précaires des zones rurales sujettes à une paupérisation de plus en plus accentuée.

b. Système foncier coutumier

Selon les coutumes, la première défriche du terroir est effectuée simultanément par plusieurs chefs de familles, de clans ou de lignages, qui ont donc les mêmes droits si l'on se réfère au droit de hache. Ces chefs s'entendent pour confier la gestion des terres à l'un d'entre eux, qui devient le maître des terres.

Les champs de case proches du village sont répartis entre les familles fondatrices qui peuvent, chacune en ce qui la concerne, faire des prêts à des familles plus récemment arrivées. Les prêts de terres sont assortis de certaines conditions dont les plus importantes, et peut être les plus invariables, sont : l'interdiction de planter des arbres, de creuser un puits, de cultiver un champ sans l'autorisation préalable du propriétaire coutumier même si ce champ est en jachère.

De façon générale, pour accéder à la « propriété foncière » suivant les règles coutumières, les étrangers doivent avoir l'approbation du maître de la terre et (ou) du chef de village et de son lignage ;  
Ils sont astreints pour cela au respect de certaines formalités et procédures coutumières variables suivant qu'ils veulent s'installer dans le village ou, tout simplement,  obtenir des terres de cultures pour une saison.

Traditionnellement, la terre agricole était généralement sous un régime contrôlé des propriétés et assimilable à la propriété privée tandis que les terres forestières, les arbres et les zones de pêche et de chasse étaient le plus souvent communautaires.

Si les membres de la famille du maître des terres avaient des priorités et des droits de préséance pour l’exploitation des terres, ces gestionnaires ne pouvaient refuser l’accès aux terres non mises en fiche aux autres membres de la communauté ou aux étrangers

L’affectation des terres se faisaient suivant la capacité d’exploitation des demandeurs qui de facto perdaient leurs droits d’usufruit ou de prêteur suite à l’abandon des terres durant une période plus ou moins longue.
Le droit d’exploiter différents produits des arbres différait des droits sur les arbres eux-mêmes. Par exemple les gens pouvaient avoir le droit de récolter les produits médicinaux et/ou des fruits sur les arbres sans avoir le droit de les exploiter pour des raisons commerciales.

Les pratiques traditionnelles mettaient une distinction entre la terre et les arbres. Partout ce sont les systèmes de droit sur les arbres qui déterminaient dans une large mesure l’incitation des individus et des communautés  à la protection, au développement et à l’exploitation de la forêt.

Avec la colonisation apparaît un nouveau gestionnaire des ressources foncières et forestières l’Etat. Après l’indépendance cette situation perdurera. Les règles de gestion traditionnelles jugées trop libres seront remplacées par un système de réglementation rigide et totalement étranger  aux cultures locales. 

c. Régime foncier dualiste
Depuis la colonisation, il s’est instauré au Mali un dualisme entre la légitimité légale du droit positif et la légitimité populaire des us et coutumes de gestion des ressources naturelles en général et des ressources forestières en particulier. La législation nationale (toujours d’inspiration coloniale et en langue française est peu accessible à la population rurale) a fini par renforcer la propriété de l’Etat sur toutes les ressources naturelles et notamment foncières.

Malgré les progrès réels vers une crise en compte des us et coutumes en matière de gestion foncière, le Code domanial et foncier reste instrumentaliste et centraliste. Aussi les ruraux ignorent soit l’existence de ce code soit ils n’en tiennent pas compte.

Par rapport au code de 1986, le CDF de 2002 présente des innovations majeures telles :

· la reconnaissance des droits coutumiers exercés collectivement ou individuellement sur les terres ;

· la définition du domaine mobilier et immobilier des collectivités territoriales ;

· délivrance des permis d’occuper qui peuvent être l’objet de gage ;

· l’institution d’un cadastre au niveau des collectivités territoriales. 

Le processus d’attribution et d’acquisition des terres est très long, très complexe et coûteux pour les populations rurale et urbaine.

En plus, le code domanial et foncier incorpore au domaine de l’Etat l’écrasante majorité des terres agricoles et de parcours dont les populations se considèrent propriétaires.

En réalité, le code domanial et foncier repose sur deux logiques contradictoires : 

· la logique étatique qui est en fait un instrument juridique et surtout de développement économique. L’Etat apparaît comme le seul gestionnaire réel des ressources foncières à travers des mécanismes aussi complexes que la concession rurale, la cession de terrain, la location de terrain, l’affectation de terrain, la délivrance de titres pour les terrains objet d’une emprise évidente et permanente (reconnaissance et consécration timide des droits coutumiers) ;

· la logique rurale ou paysanne fait de la terre une propriété divine dont nul ne peut s’arroger le droit de propriété fut-il un Etat. Selon les personnes objet de notre enquête terrain, « la terre appartient à ceux qui sont morts, à ceux qui vivent et à ceux qui doivent naître ».

La grande faiblesse du code réside dans le fait que son usage est essentiellement urbain et périurbain se traduisant par des notions d’immeubles, de meubles, d’immatriculation en référence au droit écrit ou moderne dont les ruraux perçoivent difficilement la commodité et qu’ils considèrent comme des tracasseries administratives.

L’approche « globale » requise pour la gestion locale des ressources naturelles est complexe. Elle prend en compte l’ensemble des questions sociales, économiques, écologiques, politiques, institutionnelles et légales. La grande diversité des actions techniques est en rapport avec le grand nombre de structures administratives et techniques, coutumières ou officielles impliquées dans la gestion des ressources naturelles. 

Ce concept doit être employé pour décrire la série d’interventions comprenant l’utilisation des ressources disponibles, l’affectation des terres à certains usagers, la limitation de leur accès à certaines périodes et le contrôle du niveau de leur utilisation.

Les textes sur les ressources naturelles du Mali introduisent des restrictions en matière d'exploitation de fourrage en interdisant la coupe, l'arrachage des arbres et arbustes dans le but de nourrir les animaux. Ils définissent des périmètres de protection obligatoirement classés et des zones interdites au défrichement, ainsi que des espèces protégées. Ils instituent le permis d'exploitation et le permis de circulation des produits forestiers.
Depuis novembre 1991, la République du Mali a entrepris un processus de relecture des textes qui régissaient les Ressources Naturelles. Deux lois d'orientation portant sur la gestion des ressources forestières ont été adoptées par l'Assemblée Nationale : 

Loi n°95‑004/AN‑RM du 18 janvier 1995 fixant les conditions de gestion des Ressources Forestières et répartissant le domaine forestier national entre domaine forestier de l'Etat des Collectivités territoriales et des particuliers.

· Loi n°95‑003/AN‑RM du 18 janvier 1995 portant organisation de l'exploitation, du transport et du commerce du bois créant les structures rurales de gestion du bois et les marchés ruraux de vente de bois.

La politique forestière nationale vise à responsabiliser les ruraux, en reconnaissant leur capacité à gérer rationnellement des ressources, tout en leur apportant les appuis et les conseils dont ils auraient besoin et en leur déléguant la gestion des ressources sur des espaces bien définis.

Il reste que, sur le terrain, le système foncier apparaît encore bien complexe. Prises entre le système foncier coutumier auquel elles se réfèrent, le droit positif dont les nouvelles dispositions et les conditions d'application sont encore mal connues, les populations rurales sont dans une situation d'insécurité foncière qui gêne leur participation et leur responsabilisation dans la gestion des ressources naturelles de leurs terroirs.

d. Conflits liés à l'exploitation des ressources forestières et leur mode de gestion

Les conflits internes au village ou opposant deux communautés villageoises voisines à propos de l'exploitation des terres de cultures et de la forêt villageoises sont relativement rares. Par contre, il survient de fréquents conflits opposant les agriculteurs aux éleveurs pasteurs transhumants. Les autochtones se prévalent du droit foncier ancestral et les pasteurs du fait que toutes les terres appartiennent à l'État et que tous les maliens, où qu'ils se trouvent, doivent avoir égal accès à l'ensemble des ressources.

Des conflits éclatent aussi entre les autochtones et les exploitants forestiers étrangers (charbonniers ou bûcherons) qui sont accusés de voler le bois stocké par les habitants du village, de ne pas respecter les essences localement protégées ou de pratiquer la coupe en blanc sur les terroirs qui ont des ressources. Les villages interdisent de plus en plus la carbonisation sur leur terroir et s'interdisent de faire le bûcheronnage et la carbonisation sur le terroir de villages voisins.

Le code domanial et foncier a donné compétence exclusive à la juridiction civile pour arbitrer les litiges fonciers. On constate, sur le terrain, une préférence des populations locales à se référer aux coutumes,  pratiques et institutions villageoises pour leur règlement à l'amiable. Ce niveau est considéré comme l'espace de référence par excellence où sont connues et conservées les coutumes auxquelles les parties entendent se référer pour fonder leurs prétentions. C'est le lieu également où oeuvrent les institutions dépositaires des valeurs dont se réclament les parties, qui connaissent tant l'histoire des personnes que celle des ressources.

L’instance de recours est la commission administrative composée du chef de la circonscription administrative (maire, sous-préfet, préfet) et des responsables des services techniques impliqués dans la gestion des ressources naturelles. 

10.2.2  Système de production agro-pastorale
La région se subdivise schématiquement en trois grandes zones climatiques :

· un climat de type sahélien sud entre les isohyètes 400 et 600 mm ;

· un climat de type soudanien nord entre les isohyètes 600 et 800 mm ;
· un climat de type soudanien sud entre les isohyètes 800 et 1000 mm.

La région de Ségou s'étend essentiellement sur la zone sahélienne, qui occupe environ 2/3 de sa superficie et une frange du soudanien dans l'extrême sud.

La saison des pluies se situe entre juin et octobre. Il faut noter la présence de l'harmattan, vent chaud et sec qui souffle durant la saison sèche, et de la mousson (vent océanique chargé d'humidité), en provenance du sud‑ouest, qui caractérise chaque année la saison pluvieuse. Le tableau ci-dessous donne la vitesse  du vent au niveau de certaines stations situées dans le bassin.

Dans sa partie sahélienne, les systèmes de production dominant en dehors du delta mort sont les systèmes de production dominants sont le système pastoral associé aux cultures pluviales, au maraîchage.

La zone soudanienne constitue de plus en plus une zone de transhumance et de refuge, avec une tendance à la sédentarisation des éleveurs et des troupeaux. Cette situation accentue la pression sur les ressources et est à l'origine de nombreux conflits entre agriculteurs et éleveurs. Les principaux systèmes de production y sont :

· les systèmes  de cultures pluviales simples ;

· les systèmes  de cultures irriguées ;

· les systèmes de Pêche ;

· les systèmes périurbains spécialisés

Le tableau ci-dessous donne la vitesse  du vent au niveau de certaines stations situées dans le bassin.

Tableau 33 : Régime des vents dans trois stations situées dans le bassin de Ségou

	Station
	Vitesse du vent (m/s) pour le mali  - moyennes pour la periode 1971 - 2000

	
	Janvier
	Février
	Mars
	Avril
	Mai
	Juin
	Juillet
	Août 
	Sept.
	Oct. 
	Nov. 
	Déc. 
	Moyenne 

	NARA
	2.3
	2.3
	2.4
	2.3
	2.3
	2.8
	2.6
	1.9
	1.6
	1.5
	1.8
	2.0
	2.1

	SAN
	1.6
	1.6
	1.7
	1.6
	1.7
	1.8
	1.5
	1.1
	1.0
	0.8
	1.2
	1.4
	1.4

	SÉGOU
	2.2
	2.1
	1.9
	1.7
	1.8
	2.0
	1.6
	1.0
	0.9
	0.9
	1.5
	1.9
	1.7


Du point de vue pastoral la zone du bassin de Ségou se caractérise par une abondance de la piste de transhumances non matérialisée et dont la forte fréquentation notamment en direction de la capitale nationale constitue une contrainte de grande importance pour la gestion rationnelle des ressources forestières. En effet ces ressources constituent en certaines périodes de l’année la source essentielle de fourrage sans compter l’émondage des arbres fourragers tout le long des parcours des animaux et pour la vente dans les villes aux éleveurs urbains.  

10.3  Bûcherons et charbonniers
La distance moyenne parcourue pour la recherche de bois est d’environ 10km. Les villages enquêtés utilisent majoritairement le bois pour la cuisine.

10.3.1  Bûcheronnage 
La structuration de la composition des exploitants de bois énergie dans le bassin de Ségou n’a pas évolué. Les bûcherons sont majoritairement d'ethnie Bambara et Sénoufo avec respectivement 80% et 13%. Environ 90% des bûcherons sont originaires du village exploitant, 10% viennent d’autres localités et sont généralement employés par des autochtones. Les femmes constituent environ 30% des bûcherons. L'âge moyen du bûcheron s’établie autour de 42 ans.
Les autres activités menées par les bûcherons sont l’agriculture, le petit commerce, et le maraîchage.

10.3.2 Charbonnage
L’activité de carbonisation est surtout exercée par l’ethnie Bambara à près de 95 % et sont originaires du village exploitant. L'âge moyen du charbonnier est de 40 ans. Environ 20% des charbonniers sont des femmes. La majorité des charbonniers enquêtés exercent également d'autres métiers extra agricoles (petit commerce, forgeron, maraîchage, puisatier, maçon).
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